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PREFACE 

Ce rapport expose la théorie de l'analyse bibliométrique, indique les limites d'un index de cita­
tions d'articles et de revues scientifiques et, enfin, présente des résultats d'un projet pilote pour 
l'évaluation bibliométrique des revues et des rapports de recherche répertoriés par l'Institute for 
Scientific Information. Un aperçu général de ces sujets est contenu dans un rapport intitulé Un indi­
cateur de l'excellence de la recherche scientifique au Canada: rapport sommaire (n° 88-507F au cata­
logue) . 

Les indicateurs de l'activité scientifique et technologique peuvent être définis comme des statis­
tiques mesurant les aspects quantifiables de la création, de la diffusion et de l'application de la 
science et de la technologie. A ce titre, les indicateurs devraient faciliter la description du sys­
tème scientifique et technologigue, permettant de mieux comprendre sa structure, l'incidence des poli-
tigues et des programmes sur le système même et l'incidence du système scientifique et technologique 
sur la société et sur l'économie. 

Cette publication fait partie d'une série de documents sur les Indicateurs de l'activité scienti­
fique et technologique diffusés par Statistique Canada. L'objet de cette série est de décrire les 
développements théoriques, les limites et les applications de diverses données statistiques proposées 
comme indicateurs de la science et de la technologie. 

Les indicateurs courants de l'activité scientifique et technologique comprennent: 

les dépenses en recherche et développement; 
les activités scientifiques de l'administration fédérale; 
le personnel travaillant en science et technologie; 
les publications des chercheurs canadiens (citations); 
les inventions canadiennes brevetées; 
les recettes et les paiements internationaux pour la technologie; 
le commerce de certains produits de fabrication. 

Les totalisations statistiques de ces indicateurs seront diffusées dans les publications Indica­
teurs de l'activité scientifique et technologique (n° 88-201 au catalogue) (annuel), Ressources consa­
crées à la recherche et au développement au Canada (n° 88-203 au catalogue) (annuel) et Activités 
scientifiques fédérales (n° 88-204F au catalogue) (annuel) et dans un bulletin de service mensuel 
Statistique des sciences (n° 88-001 au catalogue). 

Le lecteur trouvera, h la fin de la présente publication, une liste complète des documents de la 
série sur l'activité scientifigue. Les opinions exprimées dans ces documents sont celles des auteurs, 
et pas nécessairement celles de Statistique Canada. Nous invitons le lecteur à adresser ses commen­
taires à M. Humphrey Stead de la Division de la statistique des sciences et de la technologie. 

Ce rapport a été préparé par James MacAulay de l'Information Analysis Group et revu par Mme Karen 
Walker et Mme Elizabeth MacKenzie. 

Le statisticien en chef du Canada, 
Martin B. Wilk 
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INTRODUCTION 

Ce document fait état d'une étude bibliométrique des publications scientifiques et technologiques. 
L'objet de l'étude était de définir une famille d'indicateurs pouvant servir à mesurer les résultats 
des activités de recherche et d'en évaluer l'apport à la communauté scientifique. Un tel projet devait 
nécessairement susciter la controverse étant donné que l'évaluation des publications scientifiques a 
toujours été faite selon le processus d'évaluation par les pairs. La méthodologie élaborée et appli­
quée dans cette étude fait toutefois appel h des données sur le nombre de publications et de cita­
tions, données qui sont l'expression du processus d'évaluation par les pairs. 

L'étude pilote décrite ici a été effectuée en 1979 et 1980, mais il y a eu un long délai dans la 
publication des résultats en raison de leur caractère très controversable. Une série d'évaluations a 
été faite dans l'intervalle. Cette période a été fructueuse: le temps a démontré gue la méthode objec­
tive décrite ici a permis de sélectionner précisément l'article (parmi des millions d'autres) qui a 
été à l'origine d'une percée dans la recherche en biochimie et en médecine. 

Pour diverses raisons (par exemple, le caractère subjectif de la sélection), les classifications 
actuelles du système des revues ne sont pas satisfaisantes. L'évaluation et la classification, pour la 
première fois systématigues, des revues et des articles représentant l'ensemble de la recherche scien­
tifique est un produit accessoire de cette étude. La classification des revues est le seul aspect du 
système des revues qui soit retenu, mais de nouvelles avenues ont été ouvertes en sociologie et dans 
la dynamique de la science et de la technologie comme système de connaissance[1]. 

Les distributions statistiques typiques dans ce domaine sont très asymétriques et, par conséquent, 
les mesures descriptives habituelles, par exemple les moyennes fondées sur des hypothèses de tendance 
centrale, auraient été de nature à induire en erreur. Les mesures techniques ont été réduites au mini­
mum et, dans la mesure du possible, les mêmes mesures sont répétées pour tous les domaines de recher­
che. Les annexes IV et VI ont été structurées avec des renvois pour que le lecteur puisse trouver les 
résultats à partir de n'importe quel point de départ, comme, par exemple, une revue particulière ou un 
domaine d'intérêt. 

Le chapitre 1 décrit les aspects théoriques de l'analyse bibliométrique. Les difficultés d'utilisa­
tion des données disponibles y sont examinées et la collection de publications de l'Institute for 
Scientific Information (ISI) y est évaluée; la dernière partie du chapitre 1 trace les grandes lignes 
de l"'analyse de pertinence", qui est la base de notre étude. Le chapitre 2 présente les résultats 
d'une classification des revues de l'ISI, puis les indicateurs descriptifs des articles dans ces 
revues. Le chapitre 3 procède à une évaluation des performances internationales dans diverses activi­
tés de recherche et conclut par un examen de la présence canadienne dans la littérature scientifique. 
Les résultats de l'étude sont résumés au chapitre 4. 

Voir les références à la fin du texte. 





Chapitre 1 

DÉVELOPPEMENT D'UNE ÉTUDE BIBLIOMÉTRIQUE 

Introduction 

Dans toute analyse touchant le domaine de la recherche scientifique, la manière de définir l'objet 
d'étude est un point essentiel. A l'intérieur de la communauté scientifique, on peut distinguer plu­
sieurs sources d'information différentes, dont les chercheurs et les associations professionnelles qui 
diffusent des connaissancces déjà acquises ou en produisent de nouvelles. Cette communauté possède des 
ressources et des moyens institutionnalisés, des personnes ayant une compétence technique, de même que 
des bibliothèques d'ouvrages de référence. On peut raisonnablement affirmer que, pour cette commu­
nauté, les connaissances scientifiques et techniques représentent un point d'intérêt commun. Il 
s'ensuit que les connaissances ou, plus exactement, la propriété intellectuelle de ces connaissances 
est certainement un de ses biens les plus précieux: c'est le facteur qui anime et motive tous ses 
membres. La publication de résultats de recherches scientifiques joue le rôle de système de communica­
tion dans la communauté, de telle sorte que les contributions à la connaissance scientifique peuvent 
être diffusées et reconnues et, par conséquent, acquérir la valeur qui leur revient. 

Dans l'annexe I, nous considérons la relation qui existe entre la recherche scientifique et les 
publications qui en font état. L'utilisation en règle de la publication de comptes rendus de recherche 
pour justifier la revendication de priorité, c'est-à-dire de propriété intellectuelle, est replacée 
dans un contexte historique. Nous constatons que le compte rendu de recherche est devenu le principal 
instrument de revendication de priorité de propriété intellectuelle et d'évaluation de cette revendi­
cation par les pairs[2]. 

Le jugement des pairs du milieu scientifique paraît être un processus qui se déroule en deux 
étapes. Dans la première, les pairs semblent remplir une fonction un peu seigneuriale de juges: 
évaluation des projets, revue des réalisations en vue de l'agrégation et d'autres distinctions, 
comités de lecture. La deuxième étape est nettement plus démocratique. La publication est essentielle­
ment une revendication destinée à faire reconnaître par l'ensemble de la communauté scientifique la 
priorité d'un auteur relativement à une découverte scientifique[3]. L'une des formes de reconnaissance 
la plus répandues est la citation. La citation présente un intérêt spécial parce que, bien qu'elle 
puisse être faite pour contredire ou approuver l'auteur, elle est toujours une sanction explicite et 
objective par laquelle la communauté scientifique en général reconnaît la priorité d'un auteur sur une 
connaissance et qui représente une évaluation de la revendication. On peut donc considérer que la 
publication et la citation représentent respectivement la revendication et la reconnaissance d'une 
réalisation. 

La bibliométrie repose sur le fait que les connaissances doivent être fixées par écrit pour pouvoir 
être communiquées, chose qui rend possible l'élaboration de mesures de certaines caractéristiques des 
documents produits par des auteurs qui ont des renseignements à diffuser. L'analyse bibliométrique a 
pour objet de construire, à partir d'un système documentaire, des variables mesurables qui caracté­
risent l'information scientifique représentée dans ce système et la communauté des chercheurs où doit 
circuler cette information. La présente analyse a pour objet d'établir une série d'indicateurs qui 
permettent de décrire l'évolution et les niveaux de l'activité scientifique, et d'évaluer la qualité 
et la pertinence des résultats de cette activité et, plus particulièrement, d'établir des indicateurs 
de l'excellence de la recherche scientifique au Canada. 

Les indicateurs bibliométriques produisent des renseignements utiles pour définir des politiques 
scientifiques à l'échelle tant d'un pays que d'une organisation et pour vérifier des hypothèses prove­
nant des analyses sociales de l'activité scientifigue. Ce dernier type d'application commande une 
analyse de la structure et de la dynamique des domaines de recherche. Ce qui nous intéresse ici, c'est 
la production d'indicateurs pouvant convenir à l'élaboration quantitative et qualitative des publica­
tions à l'échelle du pays, des divers secteurs et des organisations particulières. 

Nous allons maintenant considérer les limites d'une analyse bibliométrique, y compris les sources 
d'erreur qui peuvent avoir un effet sur cette analyse. 

Voir les références à la fin du texte. 
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Limites 

Les premiers exercices de bibliométrie étaient conçus pour servir à l'exégèse biblique. Les 
"Concordantae Morales", traditionnellement attribuées à Antoine de Padoue (1195-1231), étaient une 
concordance de mots qui citait les passages où apparaissaient ces mots dans la Bible. Au treizième 
siècle, un cardinal dominicain a repris cette tâche en utilisant un texte plus ancien de la Bible; 
il a employé à ce travail 500 de ses frères[4]. 

A notre époque, cette tradition d'érudition a été reprise dans les études de statistique lexicale 
de G.K Zipf et, plus récemment, dans le domaine de l'étude du rapport type/token (analyse mathématique 
de la relation entre les mots et leurs occurrences) et de la psycholinguistique[5]. La distribution 
établie par Zipf pour la fréquence des mots a également été observée par A.3. Lotka relativement à la 
productivité des auteurs et par S.C. Bradford dans ses études de la distribution des articles sur un 
sujet donné parmi les revues[6]. 

Ces études montrent que, dans certaines conditions d'utilisation, les éléments d'une source d'in­
formation auront un degré élevé de corrélation et d'interdépendance, un nombre relativement faible de 
ces éléments pouvant satisfaire l'essentiel de la demande d'une manière très ordonnée et prévisible. 
Ce point ressort très clairement d'études d'utilisation du vocabulaire dans des textes où les règles 
de grammaire et le caractère du sujet interdisent un libre choix des mots. Nous reviendrons sur ce 
point dans la section suivante, où nous élaborons une méthode d'analyse des relations de pertinence 
entre les éléments d'une source. 

Toutefois, une grande partie des travaux actuels en bibliométrie n'utilisent pas ces développements 
et d'autres dans le domaine de la science de l'information (voir annexe II). On peut donc constater 
l'existence d'études bibliométriques fondées sur les hypothèses suivantes, qui ne sont pas justifiées: 
l'information est objective et mesurable; l'information peut être mesurée sous la forme d'un flux 
entre des sources indépendantes et les utilisateurs; la source d'information et sa population d'utili­
sateurs peuvent être arbitrairement choisies. Ces hypothèses peuvent engendrer trois catégories 
d'erreurs. 

Erreurs dues à l'omission de caractéristiques intrinsèques de la science et des publications scienti­
fiques. Par exemple, on commetrait ce type d'erreur si on ne connaissait pas les variations considé­
rables qui peuvent avoir lieu d'une discipline à l'autre dans la production de textes, les conventions 
relatives aux citations, la fréquence des citations des travaux d'un auteur par l'auteur lui-même et 
les caractéristiques des auteurs. 

L'une des caractéristiques les plus fondamentales de la recherche scientifique et des publications qui 
en font état, c'est le degré poussé d'organisation qu'on y observe. Chaque discipline a son histoire 
et ses institutions et, guand un chercheur fait des recherches dans son propre domaine, il est en pays 
connu. Les caractéristiques d'une discipline influent beaucoup sur des travaux de bibliométrie comme 
le dénombrement des publications ou des citations. Dans un domaine de la littérature scientifique 
assez bien circonscrit pour être étudié sur une longue période, le nombre moyen de publications par 
auteur paraît demeurer constant en dépit des changements marqués qui peuvent survenir dans la struc­
ture des connaissances du domaine de recherche considéré ou dans sa population de chercheurs[7]. Par 
contre, si nous comparons les disciplines, ce ratio de productivité varie beaucoup. Et le nombre moyen 
de citations et de cocitations observées dans les articles variera selon la discipline. 

Les pratiques touchant la publication varient aussi considérablement d'une discipline à l'autre. Par 
exemple, la limitation du nombre de pages aura un effet sur le nombre de références faites dans un 
article et des considérations de coût limiteront sans doute le nombre d'articles. Certains domaines 
ont un taux de refus élevé, facteur qui devrait améliorer la qualité des articles acceptés et, par 
conséquent, la probabilité qu'un article publié soit cité. 

Les normes de publication et les motifs de citation varient tant en fonction du contenu que des règles 
de rédaction. Par exemple, les références seront rares dans des articles où sont développés des théo­
rèmes de mathêmatigue en comparaison avec des articles de synthèse; et il ne fait pas de doute que la 
fréquence des citations d'un auteur par lui-même et des références en mauvaise part est une question 
de contrainte normative au moins dans certains domaines[8]. Le travail d'équipe domine dans certains 
domaines de recherche, particulièrement dans ceux qui exigent un appareillage important ou des visites 
à des endroits éloignés. Des facteurs comme le nombre d'auteurs et l'ordre de mention des coauteurs 
d'un article, qui dépendent nettement des règles de rédaction, doivent aussi être pris en considéra­
tion. 

Erreurs dues aux limites inhérentes à certaines méthodes. Une grande partie de la bibliométrie a été 
élaborée à partir de méthodes fondées sur des hypothèses irréalistes à propos de la communication 
scientifigue comme flux d'information de la source vers l'utilisateur, hypothèses où le flux est 

Voir les références à la fin du texte. 
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mesuré par les nombres de publications et de citations. Les études basées sur ce genre d'hypothèses 
semblent aussi avoir tendance à privilégier les techniques par opposition à la théorie: elles utili­
sent fréquemment, pour représenter les domaines de recherche, des catégories subjectives et trop géné­
rales. L'utilisation de catégories de revues trop hétérogènes et mal définies ne permet pas de cons­
truire des mesures gui permettraient autrement d'éviter les deux autres types d'erreur. 11 est certain 
que la grande majorité des études bibliométriques ont été effectuées sur une petite échelle, à partir 
d'une bibliographie d'un domaine de recherche arbitrairement délimité ou d'une bibliographie produite 
par établissement d'une collection d'articles cocités[9]. Beaucoup de problèmes associés à la source 
d'information ou à la base de données (voir plus bas) n'apparaissent pas avant que ces méthodes ne 
soient adoptées sans examen critique pour utilisation générale. 

Les tentatives effectuées pour confirmer les résultats bibliométrigues en les comparant avec les 
formes les plus élitistes d'évaluation par les pairs se sont avérées assez encourageantes, comme le 
montrent les exemples suivants de tableaux bibliométriques. A partir de l'hypothèse selon laquelle les 
départements correspondants des universités ont à peu près les mêmes domaines de recherche, les éva­
luations de programmes d'études supérieures faites par Roose-Anderson et Cartter ont été comparées 
avec des indicateurs bibliométriques simples pour les mêmes départements[10]. Dans son étude d'environ 
24 corrélations d'indicateurs simples de publications et de citations avec les évaluations de Roose-
Anderson et Cartter et d'autres formes non bibliométriques d'évaluation par les pairs, Francis Narin a 
fait l'observation suivante à propos des publications: "On a constaté une corrélation positive entre 
les évaluations par les pairs et les taux de citation, les publications les plus citées étant en géné­
ral celles gui étaient les mieux cotées par les chercheurs des domaines considérés." Il a encore dit 
ceci au sujet de l'évaluation des chercheurs: "Dans presque tous les cas, les mesures bibliométriques 
d'excellence attribuées à des groupes de chercheurs scientifiques sont en corrélation raisonnablement 
étroite, de l'ordre de 0.5 à 0.8, avec d'autres classements d'excellence." Enfin, en ce qui concerne 
les départements, il a dit ceci: "La plupart des études de ce genre produisent des corrélations de 
l'ordre de 0.7 à 0.9"[11]. Les mesures bibliométriques utilisées dans ces corrélations sont de simples 
comptes de citations, aucune tentative n'ayant été faite pour supprimer les sources d'erreurs évoquées 
dans ce chapitre. 

Comme les corrélations fortes montrent la validité des indicateurs bibliométrigues calculés pour des 
organismes, Narin a entrepris de définir, à la suite d'Eugène Garfield, un facteur pondéré d'influence 
moyenne pour les revues en se fondant sur le nombre de citations par référence[12]. Il a ensuite éla­
boré des indicateurs de l'activité de publication des départements des diverses universités et pondéré 
les résultats au moyen du facteur d'influence des revues; il a obtenu des corrélations plus fortes 
avec les évaluations de Roose-Anderson gu'en utilisant seulement les nombres bruts de publica-
tions[13]. Ces résultats encourageants reposent encore sur des catégories subjectives de revues et, 
naturellement, ils ne sont pas précis en ce qui concerne la qualité des articles. 

D'autre part, les travaux d'Henry Small sur l'analyse de la cocitation concernaient spécifiquement la 
qualité et la classification des articles. En citant deux articles ou plus dans un écrit, un auteur 
non seulement reconnaît séparément à leur auteurs la paternité d'une connaissance, mais aussi groupe 
ou associe ces articles dans un même contexte. Ainsi, en relevant les couples d'articles ou d'auteurs 
fréquemment cités ensemble, Small et d'autres ont mis au point une méthode qui, pour un seuil donné, 
permet de regrouper les éléments en une petite source homogène et de mettre en évidence les liens de 
cocitation les plus importants dans une très petite source d'information[14]. Toutefois, comme fac­
teur d'influence, le lien de cocitation demeure sujet aux biais découlant des erreurs possibles dont 
nous avons parlé, y compris le fait pour un auteur de se citer lui-même et la citation de prestige; et 
une fois normalisé, le lien de cocitation n'a pas de direction[15]. Cela signifie, par exemple, gu'en 
se citant lui-même et Einstein fréguemment, un auteur pourrait, aux yeux d'un analyste des cocita­
tions, indûment passer pour guelgu'un d'assez important gui a ses entrées dans un cercle prestigieux. 
De plus, les mesures de cocitation doivent être soigneusement normalisées avant gue leur application 
puisse être étendue à plusieurs domaines. 

Néanmoins, les mesures de cocitation ont permis de laisser de côté la notion essentiellement fausse 
d'un flux d'information mesurable au profit de l'approche plus fructueuse selon laquelle on mesure les 
relations entre des documents. Myer Kessler a élaboré une méthode de couplage bibliographies sembla­
bles plutôt que des documents ayant des fichiers de citations semblables[16]. Un important article du 
professeur de Solla Price a aussi attiré l'attention sur le regroupement de "réseaux" d'articles 
cités, mais ses calculs portent sur la dynamique d'un réseau plutôt que sa structure interne ou l'éva­
luation de ses éléments[17]. 

Erreurs dues à la nature de la source d'information ou à la base de données. Cette catégorie comprend 
les lacunes dans l'inclusion de documents de certains pays, de certaines langues ou de certaines dis­
ciplines dans les sources de données bibliométriques. Parmi d'autres facteurs à considérer. 

Voir les références à la fin du texte. 
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mentionnons les variations des taux de refus et de la longueur des articles, facteurs qui dépendent 
des critères de publication propres h un pays ou à une discipline. Nous parlerons en détail de ce 
genre d'erreur, étant donné qu'il importe, du point de vue de la conception de l'étude pilote, que la 
base de données de l'ISI soit un outil adéquat. 

L'ISl (Institute for Scientific Information) possède des données utiles pour les études bibliométri­
ques. En 1978, l'ISI a dépouillé plus de 4,000 revues et sélectionné des monographies dans tous les 
domaines des sciences naturelles et sociales pour plusieurs services d'information, dont le SCI 
(Science Citation Index) et le 3CR (Journal Citation Reports). En fait, l'ISI est le seul organisme 
qui établit des index de citation sur une grande échelle. Ces listes sont contrôlées par dictionnaire, 
mais seulement pour les revues et les articles dépouillés par l'ISI, Cela signifie qu'il y a des dic­
tionnaires informatiques des variantes de noms de revues seulement pour la partie des publications 
citées qui est dépouillée par l'ISI, 

Pour déterminer si l'échantillon de littérature scientifique de l'ISI est adéquat, nous allons faire 
une comparaison avec la situation d'ensemble de la littérature scientifique dans le monde d'après 
l'image que peuvent nous en donner les registres d'acquisition de la British National Lending 
Library. Bien gue les nombreux services d'analyse documentaire fassent sans doute les efforts les plus 
considérables pour couvrir tous les domaines de la littérature scientifigue, il reste gue toutes les 
sources n'ont pas été fondues dans une seule liste. Les différences dans les méthodes de dépouillement 
et le contenu sont inévitables, mais n'ont pas beaucoup d'importance dans des regroupements très géné-
raux[18], La collection de l'ISI est la seule source bibliométrique permettant des études multidisci-
plinaires à grande échelle par le biais des citations. L'objet principal de l'exposé gui suit est de 
montrer quelles sont la nature et les distorsions de cette collection et de tracer les grandes lignes 
d'une méthode qui permet d'éliminer ces distorsions, 

La littérature scientifique actuelle est vaste. Bien que nous ne sachions pas quelle proportion de 
publications scientifiques fait double emploi, il paraît raisonnable de supposer que la plupart des 
comptes rendus de recherche sont aujourd'hui diffusés dans des publications régulières qui, de façon 
générale, comprennent les périodiques, les actes des sociétés savantes et les rapports, et excluent 
les rapports ponctuels, les monographies, les manuels, et les autres publications scientifiques. On a 
avancé plusieurs estimations du nombre de périodiques, dont beaucoup étaient fondées sur la World List 
of Scientific Periodicals[19], Malheureusement, cette liste est cumulative, puisqu'elle contient des 
titres de périodiques disparus, et elle n'est pas critique, en ce sens qu'elle contient des titres de 
circulaires et de bulletins[20] Avec l'établissement de listes de titres informatisées sur bandes 
magnétiques par les services d'analyse documentaire et certaines des grandes bibliothèques scienti­
fiques dans le monde, il est devenu possible d'épurer ces listes et d'estimer le nombre de périodiques 
publiés à l'heure actuelle. 

L'épuration des listes d'acquisition des bibliothèques permet sans doute d'obtenir les estimations 
les plus réalistes du nombre de revues qui circulent librement dans la communauté scientifique mon­
diale, et, pour les études bibliométriques, on peut ignorer les titres gui ne connaissent pas une 
large diffusion. Par exemple, il semble qu'un grand nombre de revues chinoises n'ont pas été diffusées 
sur une grande échelle et beaucoup de rapports sur des travaux de recherche confidentiels sont souvent 
interrompus indéfiniment, 

La British National Lending Library s'efforce d'acquérir tous les périodiques disponibles, c'est-
à-dire toutes les revues dont la publication ne doit en principe jamais cesser dans le domaine de la 
science et de la technologie. Cela comprend les sciences naturelles et physiques, le génie, la psycho­
logie, la médecine et l'agriculture, mais exclut les sciences sociales, sauf dans le cas de certaines 
revues gui sont à la limite de cette catégorie. Mark Carpenter et Francis Narin ont obtenu les bandes 
magnétigues contenant le catalogue du fonds de la BLLD (British Library Lending Division) pour 1973, 
lequel catalogue comprenait les titres de 43,457 périodiques reçus par la BLLD, On a estimé à 24,801 
le nombre réel de ces périodiques qui sont consacrés aux recherches dans les domaines cités plus 
haut[21]. Ce chiffre ne peut pas être directement comparé à l'estimation faite antérieurement par 
K.P. Barr puisque celui-ci a tenu compte des périodigues effectivement communiqués à la BLLD comme de 
deux qui étaient en commande. (Barr a compté 22,619 revues techniques effectivement envoyées à la BLLD 
en 1965 et 3,616 autres en commande. L'expérience a montré que la proportion de titres en commande que 
reçoit éventuellement la BLLD est de 60%,) Si l'on tient compte de ce qui précède, ces deux estima­
tions tendent vers un chiffre de 25,000 à 26,000 périodiques pour le milieu des années 60, Le taux 
élevé de disparition de revues a rarement été pris en compte dans le passé, et ce facteur représente 
un élément de calme dans l'explosion de l'information. Il est vrai que la nature des revues change 
constamment, mais il faut maintenant 60 ans pour gue le nombre de revues double[22]. 

Les répertoires informatisés des bibliothèques contiennent aussi les adresses des éditeurs des 
revues, de sorte qu'on peut comparer le champ couvert par les différentes collections du point de vue 
géographigue et par discipline. En fait, Carpenter et Narin ont franchi une première étape en vue 

Voir les références à la fin du texte. 
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d'une comparaison de ce genre et leurs résultats permettent de voir beaucoup mieux dans quelle mesure 
l'index de l'ISI est représentatif de l'ensemble des publications scientifiques dans le monde. Ils ont 
réparti les 24,801 périodiques techniques de la BLLD dans neuf domaines généraux et les ont ventilés 
par pays pour obtenir la distribution des revues scientifigues dans le monde présentée au tableau 
1,1, A défaut d'une évaluation complète, les titres ont été répartis de façon subjective puisqu'il 
s'agissait seulement de décrire et de comparer. Cette distribution des titres de la BLLD est en fait 
la première représentation de la situation des revues scientifiques dans le monde qui a été construite 
avec assez de précision pour pouvoir être jugée raisonnablement exacte et complète. 

Le tableau 1.1 présente une situation intéressante: plus de 80?i des revues sont publiées en 
Amérique du Nord et en Europe et plus de 40% en anglais. Les États-Unis dominent avec au moins 20?ô des 
revues dans la plupart des domaines. La concentration qu'on observe pour la publication de revues est 
encore plus forte si l'on considère la publication d'articles et de citations. Cette distribution de 
revues n'est pas un indicateur convenable de l'activité de recherche en raison du caractère interna­
tional de beaucoup de revues; il ne faut pas oublier que les revues les mieux cotées sont très cosmo­
polites du point de vue des auteurs qui y publient. Il est toutefois certain que l'infrastructure de 
communication pour la recherche à l'échelle mondiale repose dans une large mesure sur les ressources 
des milieux de recherche solidement établis des États-Unis et d'Europe de l'Ouest, 11 serait intéres­
sant de connaître l'ampleur de cette dépendance, mais les données qu'il faudrait (c'est-à-dire la 
source de l'article cité plutôt que la source de la revue) ne sont pas disponibles pour tous les pays. 

Dans une autre étude, Carpenter et Narin ont analysé les revues de l'ISI qui figurent dans le 
Science Citation Index (SCI) pour 1975 et appliqué leur méthode subjective de répartition à l'éventail 
de références observées dans ces revues. Ainsi, Carpenter et Narin ont classé 2,240 revues dans les 
neuf domaines du tableau 1,1, c'est-à-dire qu'ils ont constaté que le SCI représentait environ 9% des 
24,801 revues de la BLLD dans ces domaines. Comme le montrera notre analyse plus raffinée de la perti­
nence des revues, la distribution des revues est très concentrée en raison de la grande importance 
d'un faible pourcentage d'entre elles, de sorte que la proportion de 9% est sans doute supérieure à ce 
qui serait nécessaire dans l'ensemble pour représenter et analyser les domaines de recherche de façon 
objective, mais il est essentiel que les revues choisies soient de qualité supérieure et que le champ 
d'observation soit juste. En fait, on estime que 85!'ô des 5 millions de références relevées au cours 
d'une année par l'ISI proviennent de la petite proportion de revues dépouillées pour le SCI, 

Bien que le champ d'observation paraisse convenable, on constate que ce ne sont pas toutes les 
revues importantes qui ont été sélectionnées et que la distribution par domaine et par pays est très 
inégale, assez pour introduire des distorsions sérieuses dans les comparaisons entre pays fondées sur 
des comptages globaux de revues et de citations. Le tableau 1,2 compare cette distribution pour les 
revues du SCI et celles du répertoire de la BLLD, 

Les résultats soulèvent guelques problèmes. Si nous parcourons horizontalement la partie supérieure 
du tableau 1,2, c'est-à-dire si nous considérons la distribution des revues par domaine, nous obser­
vons qu'il y a un assez grand nombre de revues du domaine du génie et de la technologie dans la base 
de données de la BLLD (32?o) et beaucoup moins dans le SCI (^9%). Par contre, le champ d'observation du 
SCI pour la recherche biomédicale est beaucoup plus important gue celui de la BLLD (12% contre 5%), et 
cette différence se répète dans le domaine de la médecine clinique (29% contre 18%), de la chimie (8% 
contre 4%) et de la psychologie (4% contre 2%), En fait, cette concentration des revues du SCI dans le 
domaine de la médecine clinique existe depuis la fin des années 50, époque où la collection a été 
constituée par Eugène Garfield pour la production d'un index de citations dans le domaine de la géné­
tique. 

Une difficulté différente survient dans le domaine des mathématiques, qui a à peu près la même 
représentation dans les deux bases de données mais où les revues sont inégalement distribuées entre 
les pays, comme on peut le voir dans la partie inférieure du tableau 1,2, Ici, les deux principales 
distorsions géographiques du SCI sont très évidentes: une sous-représentation marquée des revues de 
mathématiques de l'Union soviétique, qui a 9% du domaine des mathématiques dans le répertoire de la 
BLLD et seulement 2% dans le SCI, et une surreprésentation des revues américaines dans ce domaine. 
Pour les comparaisons à l'échelle internationale, nous observons que les barrières linguistiques font 
que les revues de certains pays (en particulier l'U,R.S,S,) sont rarement citées par des auteurs de 
l'Ouest mais que les auteurs de ces pays réservent, dans la plupart des cas, leurs meilleurs articles 
aux revues qui ont une audience internationale. Une analyse de classification (méthode élaborée pour 
la présente étude) met en évidence les revues particularisées par la langue et permet de ne recenser 
dans le courant principal que les revues qui ont un caractère international et sont réellement utili­
sées par la communauté scientifique internationale. Cela signifie donc que si la représentation peut 
être faible, elle doit être raisonnablement précise et englober toutes les revues susceptibles d'avoir 
une grande influence. Quand le nombre de revues est faible, comme dans le domaine des mathématiques, 
l'omission de quelques revues importantes en langues étrangères ou dans quelques spécialités rendrait 
inopérantes les méthodes les plus ingénieuses gu'on pourrait mettre en oeuvre pour obtenir une bonne 
classification des périodiques dans ce domaine. 



TABLEAU 1.1 D i s t r i b u t i o n des revues s c i e n t i f i q u e s dans l e monde, par pays e t par domaine 

Médecine Recherche B i o l o g i e Chimie Physique Sciences de Psycho- Malhé- Génie et. 
Pays c l i n i q u e b i oméd i ca l e l a t e r r e e t l o g i e m a l i - l e c h - T o t a l 

de l ' e s p a c e ques n o l o g î e 

nombre 

É t a t s - U n i s 947 269 920 242 191 513 180 132 1,593 4 ,987 

Royaume-Uni 333 171 602 173 145 229 60 77 1,346 3,136 

U.R.5.S 228 149 320 95 160 361 4 74 784 2 ,175 

R.D.A. e t R.F.A 399 94 278 84 89 214 46 77 702 1,983 

Japon 352 82 292 53 52 130 13 36 511 1,521 

France 296 65 210 27 44 158 27 41 410 1,278 

I t a l i e 296 41 138 25 37 79 7 26 184 833 

Canada 69 14 167 8 9 139 9 13 159 587 

A u s t r a l i e 47 17 158 12 14 80 3 7 183 521 

Inde 88 24 112 12 7 37 11 19 154 464 

Suède 65 6 87 7 9 52 8 20 166 420 

A f r i q u e du Sud 18 1 58 4 4 37 4 9 54 189 

Nouve l l e -Zé lande 15 1 52 1 1 26 - 4 38 138 

I s r a ë l 6 - 13 4 - 10 - 5 19 57 

Reste de l ' E u r o p e de l ' E s t 271 68 344 83 74 218 23 91 568 1,740 

Reste de l ' E u r o p e de l ' O u e s t 631 135 589 97 107 400 38 138 854 2,989 

Amérique c e n t r a l e e t Amérique du 

Sud 294 47 267 24 18 141 9 37 147 984 

Reste de l ' A s i e 90 18 120 8 6 79 2 20 103 446 

Reste de l ' A f r i q u e 40 4 97 2 3 59 1 18 24 248 

Reste du Proche- O r i e n t e t de 

l ' A f r i q u e du Nord 32 3 26 4 - 20 - 9 11 105 

T o t a l 4 ,517 1,209 4 ,850 965 970 2,982 445 853 8 ,010 24,801 

Pourcentage du t o t a l 18.2 4 .9 19.6 3.9 3.9 12.0 1.8 3.4 32 .3 100.0 

pourcentage 

É t a t s - U n i s 21.0 22.2 19.0 25 .1 19.7 17.2 40 .4 15.5 19.9 20 .1 

Royaume-Uni 7.4 14.1 12.4 17.9 14.9 7.7 13.5 9.0 16.8 12 .6 

U.R.S.S 5.0 12.3 6.6 9.8 16.5 12.1 0.9 8.7 9.8 8 .8 

R.D.A. e t R.F.A 8.8 7.8 5.7 8.7 9.2 7.2 10.3 9.0 8.8 8 .0 

Japon 7.8 6.8 6.0 5.5 5.4 4 .4 2.9 4 .2 6.4 6 .1 

France 6.6 5.4 4.3 2 .8 4 .5 5.3 6.1 4.B 5.1 5 .2 

I t a l i e 6.6 3.4 2.8 2.6 3.8 2.6 1.6 3.0 2.3 3.4 

Canada 1.5 1.2 3.4 0.8 0.9 4 .7 2 .0 1.5 2 .0 2 .4 

A u s t r a l i e 1.0 1.4 3.3 1.2 1.4 2.7 0.7 0.8 2 .3 2 .1 

Inde 1.9 2.0 2.3 1.2 0.7 1.2 2.5 2.2 1.9 1.9 

Suède 1.4 0.5 1.8 0.7 0.9 1.7 1.8 2.3 2.1 1.7 

A f r i q u e du Sud 0.4 0.1 1.2 0.4 0.4 1.2 0.9 1.1 0.7 0 .8 

Nouve l l e -Zé lande 0 .3 0 .1 1.1 0 .1 0 .1 0 .9 - 0 .5 0 .5 0 .6 

I s r a ë l 0 .1 - 0.3 0 .4 - 0 .3 - 0 .6 0 .2 0 .2 

Reste de l'Europe de l'Est 6.0 5.6 7.1 8.6 7.6 7.3 5.2 10.7 7.1 7.0 

Reste de l'Europe de l'Ouest 14.0 11.2 12.1 10.1 11.0 13.4 8.5 16.2 10.7 12.1 

Amérique centrale et Amérique du 

Sud 6.5 3.9 5.5 2.5 1.9 4.7 2.0 4 .3 1.8 4 . 0 

Reste de l ' A s i e 2.0 1.5 2.5 0.8 0.6 2.6 0.4 2.3 1.3 1.8 

Reste de l ' A f r i q u e 0.9 0.3 2 .0 0.2 0.3 2 .0 0.2 2.1 0.3 1.0 

Reste du P roche -Or i en t e t de 
l ' A f r i q u e du Nord 0.7 0 .2 0 .5 0 .4 - 0.7 - 1.1 0 .1 0 .4 

Tota l 100 .0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100 .0 100.0 

Source: B r i t i s h L i b r a r y Lend ing D i v i s i o n ; M.P. C a r p e n t e r , F. N a r i n , "The Sub jec t Compos i t i on o f the W o r l d ' s S c i e n t i f i c Oourna la" S c i e n t o m e t r i c B , 2 : 1 , 
( 1 9 6 0 ) , p. 53. Les bandes magnét iques d ' a c q u i s i t i o n de l a B t tD concernen t l ' a n n é e 1973. 
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TABLEAU 1.2 D i s t r i b u t i o n comparative des revues de l a BLLD(1) e t du SCI 

E t a t s - U n i s . 
Hoyaufne-Uni 
U.R.S.S. . . . 
R.D.A. e t R.F.A. 
Japon 
France 
Au t res 

Tota l 

Pourcentage par do­
maine 

E t a t s - U n i s 
Royaume-Uni . . . . 
U.R.S.S 
R.D.A. e t R.F.A. 
Japon 
France 
A u t r e s 

Tota l 

Médecine 
c l i n i q u e 

Recherche 
b i oméd i ca l e 

B i o l o g i e Physique 

BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI BLLD SCI 

Sciences 
de l a 
t e r r e 
e t de 
1 'espace 

Psycho log ie Mathéma 
t i q u e s 

Génie e t 
t e c h n o l o g i e 

947 
333 
228 
399 
352 
296 

1,962 

1,417 

18.2 

234 
76 
10 
76 
19 
51 

177 

643 

28.7 

269 
171 
149 

94 
82 
65 

379 

1,209 

4 .9 

99 
37 
11 
27 
11 

9 
80 

274 

12.2 

920 
602 
320 
278 
292 
210 

2,228 

4,850 

19.6 

112 
58 

3 
24 

8 
16 
73 

294 

13.1 

242 
173 

95 
84 
53 
27 

291 

965 

3.9 

56 
19 
17 
21 

8 
5 

60 

186 

8.3 

191 
145 
160 

89 
52 
44 

289 

970 

3.9 

40 
15 
14 
13 
4 
8 

29 

123 

5.5 

513 
229 
361 
214 
130 
158 

1,377 

2,982 

12.0 

44 
17 
4 

10 
4 
4 

31 

114 

5.1 

180 
60 
4 

46 
13 
27 

115 

445 

1.8 

56 
15 

1 
2 
2 
2 

13 

91 

4 .1 

132 
77 
74 
77 
36 
41 

416 

853 

3.4 

31 
11 
2 

14 
4 
5 

20 

87 

3.9 

1,593 
1,346 

784 
702 
511 
410 

2,664 

8,010 

32.3 

198 
96 
17 
34 
11 
17 
55 

428 

19.1 

4,987 
3,136 
2,175 
1,983 
1,521 
1,278 
9,721 

24,801 

100.0 

pourcentage 

21 .0 
7.4 
5.0 
8.8 
7 .8 
6.6 

43 .3 

36.4 
11.8 

1.6 
11.8 

3.0 
7 .9 

27.5 

100.0 

22.2 
14.1 
12.3 

7.8 
6.8 
5.4 

31.3 

100.0 

36.1 
13 .5 

4 .0 
9.8 
4 .0 
3.3 

29.2 

100.0 

19.0 
12.4 

6.6 
5.7 
6.0 
4.3 

45 .9 

100.0 

38.1 
19.7 

1.0 
8.2 
2 .7 
5.4 

24.8 

100.0 

25.1 
17.9 

9.8 
6.7 
5.5 
2.8 

30.2 

100.0 

30.1 
10.2 

9.1 
11.3 

4 .3 
2.7 

32.2 

100.0 

19.7 
14 .9 
16.5 
9.1 
5.4 
4 .5 

29.8 

100.0 

32.5 
12.2 
11.4 
10.6 

3.3 
6.5 

23.6 

100.0 

17.2 
7.7 

12.1 
7.2 
4.4 
5.3 

46 .2 

100.0 

36.6 
14.9 

3.5 
8.8 
3.5 
3.5 

27.2 

40 .4 
13.5 
0.9 

10.3 
2.9 
6.1 

25.8 

100.0 

61.5 
16.5 

1.1 
2.2 
2 .2 
2.2 

14.3 

100.0 

15.5 
9.0 
8.7 
9.0 
4 .2 
4 .8 

48.8 

100.0 

( 1 ) Revuea de l a BLtD - données de 1973; revues du SCI - données de 1975. 
Source: M. C a r p e n t e r , I n t e r n a t i o n a l Science I n d i c a t o r s , Computer H o r i z o n s , I n c . (Cher ry H i l l , 1979) , t a b l e a u 1-9. 

35.2 
12.5 

2 .3 
25.9 

4 .5 
5.7 

22.7 

100.0 

19.9 
16.8 
9.8 
8.8 
6 .4 
5.1 

33.3 

46 .3 
22.4 
4 . 0 
7.9 
2.6 
4 .0 

12.9 

100.0 

20.1 
12.6 

8 .8 
8.0 
6.1 
5.2 

39.2 

100.0 

870 
344 

79 
221 

71 
117 
538 

2,240 

38.8 
15.4 

3.5 
9 .9 
3.2 
5.2 

24 .0 

100.0 

Ce qui nous intéresse, c'est d'évaluer la recherche scientifigue canadienne du point de vue de sa 
pertinence pour la communauté internationale, La surreprésentation des revues de langue anglaise dans 
le SCI permet donc de penser que la recherche canadienne peut être surreprésentée en termes des 
nombres bruts de publications et de citations. On ne dispose pas de données sur les revues canadiennes 
pour le tableau 1,2, mais nous pouvons nous faire une idée de la situation du Canada en tenant compte 
des considérations suivantes. 

Des 24,801 publications du répertoire de la BLLD pour 1973, le Canada avait 587 revues, c'est-à-
dire 2,4% du total, et rien n'autorise à penser que cette part ait changé entre 1973 et 1977, Mais 
après examen des données de l'ISI pour 1977, Eugène Garfield a dénombré 46 revues canadiennes, c'est-
à-dire seulement 1.8% des revues du SCI pour cette année-là. Cela malgré la très forte représentation 
globale (3,9%) d'articles d'auteurs canadiens dans le SCI, L'une des raisons qui expliquent ce phéno­
mène nous intéresse ici: Les chercheurs canadiens travaillent dans un contexte qui est lié de biens 
des façons aux travaux de la plus importante communauté scientifique dans le monde. Cela a eu des con­
séquences profondes à tous les niveaux de notre infrastructure de recherche, particulièrement en ce 
qui concerne la mise sur pied d'organes de recherche au Canada, y compris d'associations profession­
nelles et de revues. 

Sans analyser ce point en détail, Garfield a décrit empiriquement la propension des auteurs cana­
diens à publier les résultats de leurs recherches dans des revues étrangères[23], Il a compté 14,238 
articles dans l'ensemble des revues du SCI pour 1973 (y compris les notes, éditoriaux et comptes 
rendus) dont le premier organisme mentionné correspondait à un organisme canadien. Comme on peut le 
voir dans la colonne 2 du tableau 1,3, moins de 30% de ces articles ont été publiés dans des revues 
canadiennes et plus de 50% ont été publiés dans des revues américaines, Garfield a ensuite examiné la 
distribution des références à ces articles pour la période 1973-1976, Les pourcentages d'articles 
canadiens cités variaient de 38%, pour les quelques articles publiés dans des revues danoises, à 78%, 
pour les articles publiés dans des revues ouest-allemandes, 66% des articles canadiens cités étant 
parus dans des revues canadiennes. Chose plus importante, le nombre de références aux articles cana­
diens cités était souvent plus élevé lorsque ces articles avaient été publiés à l'étranger. Comme on 
peut le voir dans la colonne 5, il n'y a eu que 4,1 références par article canadien cité publié au 
Canada, mais 6,5 références pour les articles publiés aux États-Unis et 7.2 aux Pays-Bas, où sont 
établies certaines grandes maisons d'édition internationales. 

Voir les références à la fin du texte. 



TABLEAU 1.3 Distribution des articles d'auteurs canadiens 

Pays de publication 

États-Unis , 

Canada 

Royaume-Uni 

Pays-Bas ,.. 

Suisse 

RFA 

France 

Danemark ,,, 

Autres ,.,., 

Total 

Articles 
canadiens 

nombre 

7,070 

4,091 

1,439 

679 

235 

199 

107 

106 

312 

14,238 

;(1) 
Distribut 
par pays 

pourcenta 

49,7 

28,7 

10,1 

4.8 

1,6 

1.4 

0,8 

0,7 

2,2 

100.0 

ion 

ge 

Propo 
d'art 
cités 
1973-

rtion 
icles 

1976 

pourcentage 

63,3 

66.0 

69.0 

74.7 

71,1 

78,4 

54,2 

37,7 

44,9 

64.9 

Nombre moyen 
de citations 
des articles 
cités 

6,5 

4.1 

5.2 

7,2 

4,7 

5,2 

2,9 

6,1 

2.9 

5.5 

(1) Comprend les articles, notes, éditoriaux et comptes rendus recensés en 1973, 
Source: E, Garfield, Current Contents, 34, août 1979. 

Notant la langue dans laguelle sont écrits les articles canadiens, Garfield a aussi présenté des 
données qui projettent un éclairage supplémentaire sur la dimension linguistigue des principaux cou­
rants de recherche et sur le dilemme auquel font face les chercheurs scientifiques francophones du 
Canada. Moins de 4% des articles canadiens ont été publiés en français et, de ce nombre, seulement 39% 
ont été cités, proportion sensiblement inférieure à celle des articles en langue anglaise, où 64% ont 
été cités. Nous constatons donc que les chercheurs scientifiques canadiens, de façon générale, 
publient presque exclusivement en anglais dans les principales revues recensées dans le SCI et que 
leurs travaux sont, de cette façon, plus souvent cités. 

Sommaire 

Plusieurs observations ont été faites à propos de la base de données sur les citations constituées 
par l'ISI. Pour résumer les implications de ces observations pour notre étude, nous allons maintenant 
souligner les points suivants: 

. Une évaluation objective et approfondie de la base de données de l'ISI, en termes de représentati­
vité et d'importance des revues, reste à faire. Cette évaluation suppose l'emploi de dictionnaires 
exploitables par une machine afin gue puissent être lues les variantes des noms des revues citées 
quand il s'agit de revues qui ne sont pas recensées par l'ISI. Depuis 1975, il existe d'assez bons 
dictionnaires informatiques, mais seulement pour la lecture des variantes des noms des revues recen­
sées par 1'ISI, 

, Les dictionnaires actuels permettent de constater gue l'échantillon général de revues figurant dans 
la base de données du SCI (9% de la collection de la BLLD) est plus gue suffisant, puisque 85% des 
références relevées pour une année concernent des revues figurant dans le SCI, 

, Une distribution géographique et par discipline des revues du SCI et de la BLLD révèle des distor­
sions sensibles du SCI dans le sens d'une représentation privilégiée de la recherche biomédicale et 
des revues américaines et, dans une mesure moindre, des revues de langue anglaise. 
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. Les revues canadiennes ne sont pas surreprésentées, mais les revues dans lesquelles publient les 
auteurs canadiens le sont (ce dernier point ne vaut pas pour le domaine des sciences sociales au 
Canada), Comme base de l'étude de la recherche canadienne dans le domaine des sciences naturelles, 
l'étendue de la représentation paraît adéquate. Les deux distorsions dans la distribution ont ten­
dance à s'annuler réciproquement, étant donné que les domaines sous-représentés dans le SCI, par 
exemple, le génie, la biologie, les sciences de la terre et de l'espace et les mathématiques, sont 
en fait ceux où il y a surreprésentation de revues américaines et de langue anglaise. Les distor­
sions sont plus gue suffisantes pour proscrire les mesures bibliométriques simplistes, mais la 
méthode présentée dans les annexes II et III a été conçue pour éviter une représentation inégale par 
discipline, 

, En raison de ces distorsions, il ne serait pas indigué de faire des comparaisons directes des 
comptes de publications et de citations de divers pays, sauf dans les cas où des moyens de contrôle 
pourraient effectivement être appliqués et des tendances déterminées, (Par exemple, on pourrait com­
parer la croissance de la proportion d'articles d'un pays dans un ensemble de revues maintenu cons­
tant et représentant les mêmes domaines de recherche généraux.) 

. Les différences dans la représentation des domaines, les différences entre les fréquences de publi­
cation des revues des divers secteurs de recherche et les différences probables dans les organes de 
communication des domaines de spécialisation aux différents stades de leur développement supposent 
l'élaboration d'indicateurs bibliométriques qui ont trait seulement aux représentations objectives 
de chaque domaine et secteur de recherche. 

En conclusion, nous pouvons dire que ces considérations et d'autres caractéristiques de la base de 
données de l'ISI (par exemple les niveaux d'erreur et les variantes de noms d'auteurs et d'organismes) 
entraînent plusieurs restrictions relatives aux méthodes d'élaboration des indicateurs bibliomé­
trigues: 

, il faut évaluer et regrouper les revues pour élaborer des séries chronologigues adéguates de la pro­
ductivité nationale dans les disciplines particulières, 

, une première étape (pour l'ensemble des revues), comportant une certaine analyse de la représenta­
tion des revues choisies par l'ISI et suivie d'une évaluation des articles identifiés par un code 
revue/volume/numéro/page/année, paraît indiquée pour réduire au minimum les niveaux d'erreur dans 
les noms d'auteur et les titres d'articles, 

, il faut procéder à une analyse supplémentaire, fondée sur une méthode comme celle qui est exposée 
dans la section qui suit, avant d'utiliser les données relatives aux citations pour faire des des­
criptions générales ou des évaluations. 

Mesure de la pertinence des sources 

Dans les sections précédentes, nous avons vu où résident certaines des difficultés que soulève 
l'utilisation des données disponibles, 11 faut être prudent dans l'utilisation des données bibliomé­
triques pour mesurer les réalisations et la reconnaissance par les pairs, surtout quand il s'agit de 
grandes collections de documents hétérogènes. La base de données comme les domaines eux-mêmes sont une 
source de distorsion. Dans la présente section, nous exposons d'abord les grandes lignes d'un cadre 
théorique pour l'évaluation des relations (c'est-à-dire de l'influence relative) entre les éléments 
d'une source d'information comme moyen de surmonter les difficultés dont nous venons de parler; en­
suite, nous définissons mathématiquement une mesure de l'influence relative, dite "pertinence", que 
nous utiliserons pour évaluer ces relations et, par conséquent, la qualité des contributions à la 
recherche scientifigue. On trouvera aux annexes II et III plus de détails sur les méthodes d'applica­
tion de ces principes. 

Comme nous l'avons vu dans "Limites", les technigues bibliométrigues ont permis dans une certaine 
mesure d'évaluer la qualité de la recherche au niveau des organismes à l'intérieur de divers domaines 
de la littérature scientifigue et de tracer les frontières gui délimitent les spécialités de recherche 
telles que les perçoit la communauté scientifique. Mais la précision dans l'évaluation comme dans 
l'analyse de la structure des sources suppose une base théorique plus solide, surtout dans le cas des 
sources d'information importantes et hétérogènes. En mentionnant les distributions de Lotka-Bradford-
Zipf, nous avons, en fait, déjà fait allusion à la théorie traditionnelle de la science de l'informa­
tion dont découle notre base théorigue: la science est un système d'investigation[24], Les chercheurs, 
travaillant dans les limites normatives, épistémologigues et technigues des communautés savantes, 
cherchent l'information nécessaire au développement de leurs connaissances. Au niveau le plus 

Voir les références à la fin du texte. 
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primaire, on peut considérer la nature comme une source d'information. Mais les chercheurs ne peuvent 
pas interroger la nature directement ni au hasard. Si nous prenons en considération le caractère 
cumulatif de la connaissance et l'ensemble de systèmes de symboles et de relations sociales qui 
rendent cette accumulation possible, c'est la communauté elle-même des chercheurs qui devient la 
source d'information immédiate. Nous avons noté plus haut que parmi tous les systèmes d'information 
qui peuvent être utilisés dans une communauté scientifique, celui auquel on attache une importance 
particulière, c'est celui qui est à la base du processus de publication et de reconnaissance de la 
paternité des connaissances. 

L'investigation et la découverte sont des processus qui demandent un grand effort intellectuel. Les 
limites de la mémoire immédiate et du traitement humain de l'information dans les sociétés imposent de 
lourdes contraintes aux chercheurs. Ces derniers doivent accepter d'utiliser divers systèmes de clas­
sification et de codage, ce qui les oblige, par exemple, de choisir parmi un petit nombre de sources 
privilégiées (r"effet Matthew" de l'élitisme en science, que l'on retrouve dans les distributions de 
Bradford-Zipf) plutôt que de faire leurs recherches au hasard dans l'ensemble des sources. Une source 
d'information scientifique comme la communauté elle-même des chercheurs est en fait divisée en do­
maines de recherche, et l'importance des documents et des personnes à l'intérieur de ces domaines est 
très inégale. Cela signifie gue dans certaines conditions d'utilisation, une source d'information se 
subdivise en classes et se hiérarchise en fonction de l'importance des éléments de chaque classe. 

L'investigation et la découverte dépendent aussi du facteur temps, de sorte que ce qui sera perti­
nent pour l'utilisateur d'une source d'information sera très largement fonction de l'état de ses 
connaissances et, par conséquent, de l'orientation de sa recherche d'information à chaque moment. Les 
utilisateurs suivent donc chacun une voie assez précise parmi les éléments d'une source d'information: 
ils hiérarchisent ces éléments et cherchent les plus importants. En formalisant ces relations de façon 
mathématique, nous pouvons trouver les principales sources et les classer. Suivant le degré de spéci­
ficité voulu, les sources peuvent être des articles ou des auteurs, des revues ou des organismes. Ce 
qui nous intéresse, nous, ce sont les articles cités et les revues faisant l'objet d'une référence. 

Si, pour chaque article cité, nous avons un fichier des articles contenant une référence à cet 
article, nous pouvons calculer deux mesures de probabilité: (1) la propension marginale des auteurs à 
faire référence à un article à partir d'un autre, propension représentée par la probabilité de passage 
de W, Goffman[25], et (2) la fréquence relative de chacun des couples d'articles cités dans l'ensemble 
des couples d'articles cités de l'index de citations. Ces deux mesures sont les notions fondamentales 
du concept de "pertinence", 

La probabilité de passage est une mesure de la probabilité conditionnelle gu'un auteur gui fait 
référence à un article quelconque fasse, dans le même article, référence à un autre article répertorié 
dans l'ensemble de la source d'articles cités. Cela signifie gu'il existe un rapprochement intellec­
tuel (relation d'influence) entre les deux articles en question. De plus, après quelques mois d'accu­
mulation de citations, le rapprochement aura pris une certaine orientation qui indiquera la probabi­
lité qu'un chercheur soit amené à citer tels articles en particulier. Bien que la probabilité de 
passage indique la relation d'influence entre les articles en mesurant la propension des auteurs à 
suivre un certain enchaînement, elle ne tient pas compte de l'importance relative des divers liens 
(c'est-à-dire des couples d'articles cités). Pour qu'il soit tenu compte de ce facteur, on introduit 
une mesure comparative de l'importance de chaque lien par rapport à tous les liens possibles dans 
l'index de citations. 

La pertinence définit donc un ensemble de relations mathématiques entre les articles, et les pro­
priétés de ces relations sont très importantes parce qu'elles permettent d'enchaîner les articles, de 
les répartir dans des classes exclusives, d'obtenir une mesure de la pertinence de n'importe quel 
article cité pour tous les autres articles cités (la somme de la pertinence de tous les liens des 
autres articles avec l'article visé)[26] et d'obtenir une mesure de la pertinence de n'importe quelle 
classe d'articles cités (la somme de la pertinence de tous les articles de la classe visée). 

Le calcul de la probabilité de passage nous aide à neutraliser plusieurs des facteurs d'erreur dont 
nous avons parlé. Par exemple, dans le cas de 1'autocitation ou de la citation de prestige, les auto­
citations fréquentes n'auraient pas d'effet de distorsion sur cette mesure, et la direction d'une 
citation de prestige indique bien si, par exemple, c'est Einstein qui a eu une influence sur un 
auteur, et non l'inverse. De même, pour une base de données où est surreprésentée une partie d'un 
système d'articles, les probabilités de passage sont le reflet de l'utilisation réelle du système, de 
la manière dont les chercheurs se servent des éléments de collections qui sont toujours incomplètes. 
En outre, les différences intrinsèques de taux de citation entre les divers domaines de recherche ne 
faussent pas cette mesure; autrement dit, toutes choses étant égales par ailleurs, on peut appliquer 
la même méthode de calcul à un lien orienté dans un ensemble d'articles sur les mathématiques que s'il 
s'agissait du domaine de la chimie, mais il est possible que les taux de production ou de citation 
dans l'un et l'autre cas ne soient pas du même ordre de grandeur. 

Voir les références à la fin du texte. 
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La probabilité de passage a toutefois deux défauts importants. Premièrement, ce calcul a été conçu 
pour les petites bases de données homogènes utilisées par un ensemble précis d'utilisateurs. Cela 
signifie gue dans la définition d'ensembles d'articles enchaînés, on peut fixer un seuil unique con­
cernant la pertinence marginale que doit avoir un couple d'articles pour s'ajouter à l'ensemble. 
Deuxièmement, à l'intérieur d'un ensemble d'articles, la notion de probabilité de passage dissimule 
l'importance relative des divers liens (couples d'articles), c'est-à-dire que, dans un même domaine de 
recherche, une probabilité de passage calculée sur cinq cocitations faisant partie d'un ensemble de 30 
sera la même que dans le cas d'un lien dans 1 ensemble de 6, bien que beaucoup moins fréquent et, par 
conséquent, beaucoup moins important (accessoire). Pour éliminer cette dernière difficulté, on a donc 
tenu compte de l'importance relative de chaque couple d'articles cités. En ce qui concerne l'autre 
problème, qui a trait aux variations dans une grande base de données, un algorithme de classement 
séquentiel a été mis au point qui permet de choisir un seuil de pertinence marginale qui convienne 
pour chaque ensemble de publications ou domaine de recherche. 

En résumé, une application à grande échelle devra, dans la pratique, tenir compte de certains fac­
teurs: couverture imparfaite de certaines spécialités, revues linguistiguement isolées, spécialités 
qui commencent seulement à se développer, La population des utilisateurs et la base de données elle-
même doivent être considérées comme hétérogènes. Par conséquent, le seuil critique fixé pour la perti­
nence marginale des liens dans un enchaînement de sources citées doit varier selon les conditions par­
ticulières dans chaque domaine de recherche (annexe III), Avec un algorithme qui répond à ce critère, 
nous pouvons utiliser la capacité analytique de la méthode de Goffman pour les sources très impor­
tantes et très hétérogènes. Notre méthode consiste à appliquer à une source les propriétés mathéma­
tiques d'un graphe orienté de relations de pertinence. Techniquement, une chaîne de liens de perti­
nence impose une relation d'ordre transitive à la source, et les éléments ainsi enchaînés (définissant 
une relation symétrique) peuvent être rangés dans des classes mutuellement exclusives. Un algorithme a 
été élaboré (annexe III) qui calcule la pertinence des publications et forme des ensembles d'éléments 
en examinant séquentiellement la pertinence marginale de chaque titre; essentiellement, il répartit 
les publications en classes d'éléments enchaînés par des réseaux de relations de pertinence. 

Les relations de pertinence reflètent une évaluation collective de l'influence entre les articles 
publiés dans un domaine scientifique. Bien que certaines citations soient faites pour la forme, pour 
le prestige ou pour que des auteurs mettent en évidence leurs propres publications, une citation 
indique néanmoins une reconnaissance de la paternité d'une connaissance. Toutefois, à cause de ces 
variations dans les motifs de citations et des distorsions que peuvent entraîner les types d'erreur 
mentionnés plus haut, les comptes de citations ne peuvent pas servir de mesures des flux d'informa­
tion. En revanche, ce genre de donnée peut être utilisé pour produire deux mesures de probabilité qui 
sont indépendantes de ces types d'erreurs et même si certaines citations sont faites par formalité, 
pour le prestige ou pour que des auteurs mettent en évidence leurs propres publications ou s'il y a 
des lacunes dans le champ d'observation de la source, rien ne peut modifier les relations d'influence 
qui sont imposées collectivement par le milieu scientifique. En formalisant ces relations, nous 
pouvons déterminer quels éléments d'une source sont les plus importants et établir une classification 
efficace pour la source. 

Voir les références à la fin du texte. 





Chapitre 2 

CLASSIFICATION DANS LE SYSTÈME DES REVUES 

Méthodologie 

La théorie de la pertinence a été appliquée à la fois aux revues de la collection de l'ISI et aux 
articles qu'elles contiennent. Un algorithme informatigue a été élaboré premièrement pour évaluer la 
pertinence de tous les couples de revues parmi les 4,000 revues répertoriées par l'ISI et ensuite pour 
évaluer la pertinence de tous les couples d'articles publiés dans ces revues au cours des trois années 
de référence 1974, 1975 et 1976, suivant les listes de citations de l'année 1978, Des méthodes dis­
tinctes ont été utilisées pour les revues et les articles, étant donné gue l'efficacité du calcul, un 
des principaux écueils dans l'élaboration des algorithmes de classification (voir annexe III), est 
assez différente dans l'un et l'autre cas. 

Dans la pratigue, il n'y a pas de limite à la taille que peut atteindre un système d'éléments 
d'information dont les relations de pertinence doivent être calculées. (Essentiellement, la question 
peut être ramenée à un problème de calcul et de tri.) Par contre, les ressources utilisées dans la 
partie de l'évaluation qui concerne la classification sont considérables et, avant la découverte d'une 
méthode fondée sur la théorie des graphes, les algorithmes de classification étaient limités à des 
sources d'information peu abondantes, d'une centaine d'éléments ou moins[27], A cause de ce problème, 
il y avait un niveau excessif d'interférence et de sélection subjectives. 

L'algorithme élaboré pour notre étude est optimal en termes d'efficacité. Une unité centrale ordi­
naire, avec les améliorations actuelles, peut contenir un tableau d'environ 20,000 éléments par rangée 
et par colonne (matrice de 4 x 10^ cellules de mémoire), chiffre élevé par rapport aux revues qui 
existent dans le monde, mais faible par rapport à tous les articles cités sur une période de trois 
ans. Il a donc fallu procéder à une analyse préliminaire pour définir des groupes de revues ayant un 
lien entre elles et gui constitue une base de classification pour les articles qui s'avèrent perti­
nents dans une évaluation distincte des articles cités. Dans notre algorithme, le groupage se fait 
progressivement, l'introduction en mémoire des couples d'éléments de référence se faisant en commen­
çant par les plus pertinents. Des groupes d'éléments enchaînés sont formés de façon systématigue. Dans 
l'analyse des revues, quand un lien marginal n'avait pas pour effet d'augmenter la pertinence cumula­
tive d'une classe de revues de plus de 0.5%, on considérait alors que la catégorie était suffisamment 
complète, c'est-à-dire saturée. Une telle catégorie ou réseau enchaîné d'éléments de référence est 
appelée domaine de recherche soit, dans ce cas-ci, une classe de revues consacrées à un domaine de 
recherche. 

Au début des années 70, l'ISI a élaboré un dictionnaire informatique pour lire les variantes des 
noms des revues citées et citantes qu'il répertorie, A partir de ce dictionnaire, un index de l'ISI 
produit un index des citations d'une revue par une autre appelé Journal Citation Reports. Quand le 
groupement se fait au niveau des revues, l'index de citations devient un Instrument d'analyse plutôt 
imprécis, particulièrement en ce qui concerne les revues multidisciplinaires. En fait, l'analyse 
pourrait être beaucoup plus précise, mais nous ne disposions que du JCR pour le projet pilote. 

Une analyse des bandes magnétigues du 3CR de 1978 a été effectuée. Des valeurs de pertinence ont 
été calculées pour environ 4.6 millions de couples de revues citées et elles ont été classées par 
ordre de rang, puis introduites dans l'algorithme de classification. Les valeurs ordonnées affichaient 
une forme asymétrique caractéristique d'une courbe log-normale ou d'une courbe de Bradford-Zipf. On a 
obtenu un premier domaine de recherche saturé après traitement des 400 couples de revues les plus per­
tinentes. En fait, ce gue l'on pourrait considérer comme la partie centrale du système ne contient gue 
40,000 des 4.6 millions de couples de revues citées ayant une cote de pertinence non nulle dans la 
collection, mais ce petit réseau représente à peu près la moitié de la pertinence du système. Après 
gue les 56 premiers domaines de recherche eurent été déterminés (c'est-à-dire saturés), on a observé 
que les autres revues étaient de plus en plus marginales dans le système, formant dans beaucoup de cas 
des classes unitaires ayant peu d'influence sur les autres. Donc, si nous ne comptons que les domaines 
de recherche qui ont une certaine influence sur au moins un domaine saturé (c'est-à-dire seulement les 
revues gui ont un minimum d'influence), il y a 85 domaines de recherche dans le système. Ceux-ci 
représentent seulement 1,468 des 4,000 revues considérées, mais 96% de la pertinence totale de tous 
les couples dans le système. 

Voir les références à la fin du texte. 
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L'algorithme de classification est itératif et peut être réexécuté pour que soient définies des 
superclasses, c'est-à-dire des classes de domaines de recherche. Une classe ou groupe de domaines de 
recherche liés entre eux est appelé catégorie générale de recherche. Trente-six de ces catégories ont 
été déterminées dans le système des revues; elles représentent des secteurs assez généraux de la 
recherche scientifigue. Les revues, classées selon ce principe, sont énumérées par ordre alphabétique 
à l'annexe VI, Chaque classe de revues est identifiée par des indices de catégorie et de domaine, ce 
qui donne la notation C,R,i:j, où i représente la catégorie générale et j le domaine de chaque classe 
(voir référence 17). L'annexe IV présente une concordance entre les domaines et les catégories géné­
rales ainsi que la classification des revues; les domaines apparaissent selon l'ordre de leur création 
lors de l'analyse. Une appellation a été attribuée à chaque domaine de recherche pour la commodité du 
lecteur. Ces appellations ont été établies après examen des noms de revues dans chaque domaine, 

La collection de revues 

Cette étude du système des revues est intéressante parce que c'est la première fois qu'une analyse 
structurale est effectuée sur un ensemble de documents qui représente, si imparfaitement que ce soit, 
la "totalité de la recherche scientifique". Voici les résultats de l'analyse des données sur les cita­
tions de 1977 du 3CR de 1978, 

Les principales revues étaient, par ordre d'importance, les suivantes: Nature, Science, Journal of 
Biological Chemistry, N.A.S. Proceedings, Biochimica et Biophysica Acta, Lancet, New England Journal 
of Medicine, Journal of Clinical Investigation, Annals of New York Academy of Science et dixième 
Journal of the American Chemical Society, Parmi les autres périodiques qui occupent un rang très 
important, il y a la revue Physical Review Letters au 29^ rang, et la revue Royal Society of London, 
Proceedings, Séries A au 38^ rang. Le périodique canadien le plus important, le Journal canadien de 
chimie, se situait au 54^ rang. 

On a établi 85 classes de revues (domaines de recherche) qui avaient un minimum de pertinence ou 
d'influence dans la collection. La moitié de la pertinence de toute la collection de revues est le 
fait des 22 premiers domaines de recherche constitués. (Les 85 domaines représentent 96% de la perti­
nence.) 

Figure A. Revues qui forment le domaine des principales revues de biochimie 

C.R.1:1: 

1, NATURE, 1869, Londres, Angleterre, 14,4%, A, 

2, SCIENCE, 1883, Washington, D,C,, 13.0%, A. 

3, JOURNAL OF BIOLOGICAL CHEMISTRY, 1905, Bethesda, Md,, États-Unis, 12,0%, A, 

4, NATIONAL ACADEMY OF SCIENCES, 1915, Washington, D,C,, 10.6%, A, 

5, BIOCHIMICA ET BIOPHYSICA ACTA, 1947, Amsterdam, Pays-Bas, 10,3%, A. 

6, BIOCHEMICAL JOURNAL, 1906, Colchester, Angleterre, 8.2%, A. 

7, BIOCHEMICAL AND BIOPHYSICAL RESEARCH COMMUNICATIONS, 1959, New York, États-Unis, 7.0%, A. 

8, BIOCHEMISTRY (États-Unis), 1962, Washington, D.C., 6.5%, A. 

9, ARCHIVES OF BIOCHEMISTRY AND BIOPHYSICS, 1942, New York, États-Unis, 5.6%, A. 

10. EUROPEAN JOURNAL OF BIOCHEMISTRY, 1967, Berlin, Allemagne de l'Ouest, 4.2%, A, F, ALL. 

11. JOURNAL OF MOLECULAR BIOLOGY, 1959, Londres, Angleterre et New York, États-Unis, 4,1%, A, F, 
ALL, 

12. FEBS LETTERS, 1968, Amsterdam, Pays-Bas, 4.0%, A, F, ALL. 
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Ces 85 domaines contiennent 1,468 revues "pertinentes" parmi les 4,000 considérées et ils sont 
numérotés par ordre d'importance de leur influence dans le système. Le domaine de recherche le plus 
influent, les principales revues de biochimie (C,R,1:1) (figure A) est un groupage multidisciplinaire 
de 12 revues dont le point commun est leur orientation vers la biochimie. Ces revues contiennent 
quelques articles qui ne sont pas du domaine de la biochimie, mais c'est leur grande influence dans le 
domaine de la biochimie qui domine, 

À l'intérieur de chaque domaine de recherche, les revues sont rangées en fonction de leur perti­
nence totale dans tout le système. Ainsi, dans la C,R,1:1, on note que la revue Nature, fondée en 
1869, est publiée à Londres, représente 14,4% de la pertinence de l'ensemble des revues de ce domaine 
et est publiée en anglais. Notons que les cinq revues les plus importantes dans l'ensemble du système 
forment une "clique" au centre de la C,R,1:1, L'influence des 12 revues de la C.R.1:1 s'étend à tout 
le système. Dans une représentation par graphe orienté des relations de pertinence entre les domaines 
de recherche (digraphe de pertinence), ce phénomène se manifeste dans le nombre élevé d'arcs qui 
partent de tous les domaines et vont vers la région centrale du graphe. 

Ce groupe central de domaines de recherche contient, outre la C.R.1:1, les principales revues de 
médecine (C.R.1:2), les principales revues de chimie (C.R.4:3) et les principales revues de physique 
(C,R,3:4), L'influence de ces domaines s'étend à toute la collection de revues et on constate que, 
ensemble, ces domaines forment le "noyau central d'influence" de l'ensemble de la collection. 

Une fois déterminé (c'est-à-dire séquentiellement saturé par l'algorithme) ce groupe principal de 
domaines de recherche, les groupes définis par la suite ont tendance à représenter des secteurs de 
recherche généraux, puis plus spécialisés ou linguistiguement isolés. De plus, les domaines qui n'ont 
pas beaucoup d'influence sont souvent des classes unitaires dont l'influence sur le reste de la col­
lection est faible ou nulle. Un grand nombre de ces domaines représentent des spécialités de recherche 
imparfaitement répertoriées ou nouvelles ou des revues linguistiguement isolées et ils sont jugés mar­
ginaux par rapport aux principaux domaines de recherche qui sont représentatifs à l'échelle interna­
tionale ou cosmopolites, 

La catégorie générale qui relie entre eux les principaux domaines de recherche clinique et biomédi­
cale comprend six domaines de recherche étroitement associés: principales revues de biochimie 
(C,R,1:1), principales revues de médecine (C,R,1:2), pharmacologie et chimie clinique (C.R.1:5), 
recherche en biologie cellulaire (C.R,1:6), gastro-entérologie, chirurgie (C.R,1:7) et immunologie et 
pédiatrie (C.R,1:8), 

Le domaine des principales revues de chimie (C.R.4:3), le troisième défini par l'algorithme de 
saturation, est très étroitement enchaîné, et par conséquent intégré, et forme une catégorie à lui 
seul. Il est évidemment au centre de l'ensemble des sciences physiques. Ce domaine est dominé par le 
Journal of the American Chemical Society et le Journal of Chemical Physics, mais le Journal canadien 
de chimie occupe en fait le sixième rang à l'échelle mondiale parmi les principales revues de chimie. 

Sommaire 

La collection paraît très fortement intégrée dans tous les aspects de la science et de la techno­
logie, comme le montrent les liens entre classes, et cela contredit l'opinion répandue selon laquelle 
la science et la technologie sont divisées en systèmes de connaissances séparés. Par exemple, bien gue 
nous ayons axé la première partie de cette étude sur la citation de revues en sachant qu'elle est un 
instrument d'analyse manifestement imprécis qui n'offre qu'une première approximation, notre évalua­
tion subséquente de l'influence des articles a permis d'affiner, sans jamais les contredire, nos 
observations montrant que le système est très fortement intégré. Les revues de science et de techno­
logie représentent un système de connaissances, et il ne semble pas que ce système ait la forme d'un 
treillis ou une structure arborescente où l'on observerait une progression depuis les recherches les 
plus fondamentales vers les domaines d'application. La structure du système est plutôt un mouvement de 
spirale centrifuge partant d'un noyau central et qui reproduit les principales classes dans les revues 
spécialisées ou linguistiguement isolées et marginales. 

Pour diverses raisons, les résultats de l'évaluation des revues doivent être jugés plus fiables que 
les facteurs d'influence[28], Toutefois, notre propos n'est pas de mettre au point un système de clas­
sification pour la recherche scientifique, mais d'appliquer une procédure qui permet de surmonter les 
problèmes généraux inhérents à l'élaboration d'indicateurs bibliométriques et aux limites de la base 
de données de l'ISI, Ainsi, la toute première étape d'une analyse de revues consiste à subdiviser et à 
ordonner le système des revues selon des domaines de recherche d'une manière non subjective pour qu'on 
puisse clairement analyser les articles et interpréter leurs indicateurs bibliométriques. 

Voir les références à la fin du texte. 
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Indicateurs descriptifs préliminaires 

Comme nous l'avons dit, l'objet principal de l'étude pilote était d'élaborer une méthode d'analyse 
des articles dans laquelle le coefficient de pertinence est le principal indicateur "d'évaluation". 
Cependant, avec une classification qui subdivise le système de revues en groupes homogènes compa­
rables, comme celle dont nous avons parlé dans la section précédente, il est facile d'élaborer un 
ensemble d'indicateurs descriptifs au moyen de séries chronologigues d'articles et de comptages 
d'articles rédigés par plus d'un auteur (collaborations). Le nombre absolu de publications pour un 
pays ne serait pas en soi significatif, mais on peut élaborer des indicateurs utiles. Par exemple, en 
contrôlant dans le temps les domaines de recherche au niveau des revues, on peut assez bien observer 
l'évolution des proportions de publications attribuables à un pays ou, guand un pays est fortement 
représenté dans un domaine de recherche, déceler des tendances dans la productivité de certains orga­
nismes. 

Tel gu'il a été déterminé plus haut, les revues canadiennes ne sont pas surreprésentées dans la 
base de données, mais les revues dans lesguelles écrivent les auteurs canadiens le sont incontestable­
ment dans le contexte global. Cela est une bonne chose pour notre analyse, mais, évidemment, il faut 
être prudent dans l'interprétation des niveaux de productivité à l'échelle internationale. 

Parts mondiales d'articles scientifiques attribuables à différents pays 

Si nous considérons l'apparition de nouvelles revues entre 1974 et 1978 (et l'augmentation du 
volume des revues en exprimant les chiffres en proportions), la part canadienne d'articles scienti­
fiques dans le monde a un peu baissé, de 4.6% à 4,5%, comme celles des États-Unis (de 45.3% à 43.5%) 
et de l'Angleterre (de 9.8% à 9.4%). Le tableau 2.1 présente la distribution et l'évolution des parts 
mondiales d'articles par domaine de recherche pour le Canada, les États-Unis et l'Angleterre dans les 
domaines où les trois pays ont eu un minimum d'activité. 

Si nous mesurons l'évolution des niveaux de production par pays au moyen de la différence en pour­
centage entre la production de 1978 et celle de 1974 et si nous ne considérons gue les 32 domaines de 
recherche ayant le plus d'influence dans le système, nous observons que la quantité d'articles cana­
diens a augmenté d'au moins 5% dans 14 domaines, a diminué d'au moins 5% dans 11 autres et est demeu­
rée à l'intérieur de ces limites dans sept autres encore. On observait le même phénomène pour les 
États-Unis et l'Angleterre, qui ont enregistré des gains sensibles dans 15 et 14 domaines respective­
ment, (Comme ces chiffres reflètent la couverture nationale à l'ISI, les données internationales sont 
réservées pour l'exposé gui suit sur la pertinence et les parts nationales font l'objet d'un résumé 
ici,) Les choses étaient différentes au Japon, en Italie, en RFA et en France, où des gains ont été 
enregistrés dans 28, 27, 24 et 22 domaines respectivement (données non fournies). Cette tendance 
observée en Europe de l'Ouest infirme l'argument selon lequel les pays où la tradition de la recherche 
est solidement établie, comme les États-Unis et l'Angleterre, ne font gue maintenir leur part dans le 
monde. En fait, les données semblent indiquer qu'il s'opère une redistribution générale de la 
recherche et qu'il y a une part de plus en plus grande de la recherche qui se fait en dehors du cou­
rant principal représenté par la langue anglaise. 

Le nombre d'articles provenant des pays en voie de développement est encore trop faible dans cer­
tains domaines de recherche pour permettre de tester l'hypothèse d'une redistribution statistique, 
mais nous pouvons déterminer la dispersion globale de l'activité parmi les pays au moyen de mesures de 
Gini et de mesures d'entropie normalisées. Ces mesures ont été calculées pour 23 catégories générales 
de revues auxquelles au moins 20 pays participent et, dans tous les cas sauf un, la dispersion de 
l'activité a augmenté parmi les pays entre 1974 et 1978. (Encore une fois, nous ne donnons gu'un 
aperçu d'une grande masse de données dont il n'est pas possible de faire état de façon détaillée ici.) 
C'est la catégorie générale 1 qui fait exception (C.R.1:1, 1:2, 1:5, 1:6, 1:7 et 1:8, qui représentent 
les domaines de recherche ayant le plus d'influence en biochimie et en médecine). Le nombre de pays 
actifs dans ces domaines a légèrement augmenté, de 113 à 117, pendant la période considérée; et la 
concentration de l'activité parmi ces pays, une fois normalisée, a également augmenté. Mais dans tous 
les autres cas, c'est la tendance contraire gui a prévalu, phénomène qui montre un lent processus de 
redistribution de l'activité dans les sciences physiques au détriment des régions où elle était le 
plus concentrée, les États-Unis et l'Angleterre. En gros, cela signifie que la proportion de l'acti­
vité a augmenté en Europe de l'Ouest, en Australie, en Israël, en Afrique du Sud et, à un degré 
moindre, dans les pays d'Europe de l'Est. Il n'y a pas encore de signes certains de la redistribution 
depuis longtemps attendue de certaines activités de recherche au profit des pays du tiers monde. 

Si ces déplacements d'influence sont incontestablement un signe de santé de la communauté scienti­
fique mondiale, au Canada, contrairement à ce que l'on peut observer aux États-Unis et en Angleterre, 
la recherche n'a pas encore atteint son plein développement et devrait encore prendre de l'expansion 
en termes de niveaux d'activité. 



TABLEAU 2.1 Distribution et évolution par ciomaine de recherche (classea de revues) de la part mondiale de certains paysCl) 
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4.53 
1.73 
11.05 
12.83 
5.72 
2.62 
6.56 
16.67 
6.68 
5.01 
5.22 
11.22 
6.76 
1.32 
7.00 
2.05 
8.17 
5.77 
4.46 
8.35 
3.65 
4.23 
3.37 
5.47 
13.41 
8.64 
4.45 
5.65 
10.05 
6.76 
11.25 
10.30 
2.90 
6.71 
5.28 
2.08 
11.09 
8.30 
10.37 
6.95 
0.96 
9.28 

3.09 
10.07 
9.56 
3.54 
0.16 
18.60 
13.12 
0.54 
5.56 
0.65 
4.13 
12.06 

-
16.16 
40.00 
1.09 

-
-

32.00 

-

1,652 
4,067 
1,066 
636 
625 

1,090 
384 
362 
901 
147 
367 
269 
473 
683 
461 
175 
1 

635 
267 
646 
248 
889 

1,192 
690 
421 
757 
423 
444 
102 
295 
37 

467 
55 
197 
294 
103 
145 
56 

476 
732 
149 
152 
69 
121 
7 

270 
153 
74 
276 
141 
5 
57 
29 
311 
212 
73 
438 

3 
39 
213 
22 
4 
35 
28 
1 
46 
151 
25 
16 
1 
18 
80 
6 
8 
4 

16 
23 

8.63 
15.03 
10.16 
5.99 
8.03 
7.07 
9.54 
7.82 
6.55 
4.16 
7.66 
12.99 
8.67 
18.21 
4.64 
5.26 
1.09 
14.81 
20.24 
11.55 
5.16 
5.24 
12.55 
5.78 
4.70 
4.82 
12.07 
7.65 
1.03 
7.99 
2.03 
7.70 
5.36 
3.49 
8.45 
3.30 
5.11 
3.41 
6.65 
10.26 
5.62 
3.70 
5.91 
11.22 
6.31 
10.31 
11.65 
4.47 
4.67 
7.51 
4.50 
7.57 
4.56 
7.85 
9.46 
4.31 
10.25 

1.65 
9.51 
9.22 
4.85 
0.23 
17.30 
10.77 
0.53 
4.82 
4.22 
11.63 
9.30 
0.65 
23.68 
50.63 
5.31 
3.67 
5.71 

33.33 
10.75 
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Le tableau 2.1 donne certains détails sur l'activité canadienne et indique dans quels domaines la 
part mondiale a augmenté. Comme nous l'avons vu plus tôt et comme le montre clairement l'annexe IV, 
beaucoup de domaines de recherche sont très petits ou linguistiguement isolés et ont, par conséguent, 
relativement peu d'importance de notre point de vue, La diversité des domaines, comme dans le cas des 
États-Unis, est très grande, ce qui indique que notre recherche n'est pas spécialisée. En 1978, le 
Canada a été actif dans 77 des 80 domaines du tableau 2,1 et publié au moins 100 articles dans 41, 
Entre 1974 et 1978, il a augmenté sa part mondiale dans 22 domaines et réduit sa part dans 19 autres. 
Il n'a augmenté sa part de plus de 1% que dans trois cas de variation positive: écologie (C,R,2:21, 
revues d'écologie, de biologie marine et d'entomologie); pharmacologie clinique, gériatrie (C.R,2:43); 
biologie animale (C,R,10:38, revues dans le domaine du comportement animal, de la zoologie et de 
l'écologie appliquée). Tous ces domaines sont dominés par le secteur public et l'activité de réglemen­
tation. C'est le genre d'activité scientifique normalement associée aux premières étapes de l'évolu­
tion de l'infrastructure de recherche d'un pays: période qui reçoit souvent l'appellation peu enviable 
mais pourtant juste de période coloniale. 

Le tableau 2,1 montre également gue la recherche scientifique canadienne a connu six baisses signi­
ficatives de sa part mondiale. Ces baisses ne se sont pas produites dans des domaines caractérisant 
l'étape "coloniale" ou l'activité de réglementation, ni la gestion des ressources, mais, malheureuse­
ment, dans des domaines plus fondamentaux. Par exemple, la part canadienne d'articles dans le domaine 
de la microbiologie et de la science macromoléculaire (C,R,2:15) a baissé de deux points de pourcen­
tage; il s'agit là d'un important groupe de revues de microbiologie, de génétigue et de science des 
polymères. Une autre baisse sensible de la part mondiale s'est produite dans le domaine de la physigue 
de l'état solide (C,R,3:10), où il y a des revues de micro-électronique et de science des effets de 
surface. Ce domaine représente la base de connaissances de notre industrie de la micro-électronique en 
pleine expansion et est un secteur, comme nous allons le voir, dans lequel les Canadiens publient une 
proportion importante d'articles ayant beaucoup d'influence. Un ralentissement de l'activité dans ce 
domaine, comme dans celui de la microbiologie, pourrait être très coûteux à plusieurs égards. La 
baisse dans le domaine de la phytobiologie (C.R.5:11), gui couvre la botanique et la physiologie cel­
lulaire, touchait un domaine de la science très important pour l'agriculture mais où le niveau exces­
sivement élevé d'activité reflétait les préoccupations scientifigues de notre passé colonial. Quant au 
domaine des principales revues de mathématiques (C.R.6:17), nous avons noté que le niveau de notre 
participation pouvait être artificiellement élevé en raison d'une couverture très incomplète. Néan­
moins, une baisse de plus de deux points dans les proportions d'articles à l'échelle mondiale n'est 
pas du tout un bon signe et, encore une fois, ce phénomène se produit dans une situation où la propor­
tion d'articles canadiens importants est exagérément élevée (12%, voir plus bas). Une autre baisse de 
la part mondiale s'est produite dans le domaine des mathématiques appliquées et de l'informatique 
(C.R.14:47), qui compte 37 importantes revues d'informatique, de théorie de l'automatisation et de la 
commande, d'analyse numérique, etc. Enfin, la sixième baisse s'est elle aussi produite dans un secteur 
économique important; il s'agit cette fois de recherches scientifigues effectuées principalement dans 
le secteur public et où le niveau d'activité était élevé. Ce domaine, celui des revues secondaires de 
médecine vétérinaire (C.R,22:68), est représenté par un petit groupe de huit revues de médecine vété­
rinaire et de recherche sur les animaux. Il se peut gue les travaux récents de la Division de la 
recherche d'Agriculture Canada dans ce domaine aient entre temps renversé cette tendance. 

Le tableau 2.2 montre certaines tendances des niveaux d'activité de recherche dans les pays qui ont 
au moins 1% des articles dans les trois domaines les plus étroitement liés (principales revues de bio­
chimie, C,R,1:1, principales revues de médecine, C.R.1:2, et principales revues de chimie, C.R.4:3). 
Le nombre d'articles américains est passé de 10,133 à 10,618 entre 1974 et 1978 (voir tableau 4) dans 
les 12 principales revues du domaine des principales revues de biochimie, augmentation gui représente 
en fait une baisse de la part mondiale des États-Unis, qui est ainsi passée de 57% en 1974 à 55.5% en 
1978. Cette augmentation absolue résulte d'un accroissement du nombre d'articles publiés dans les 
revues, phénomène normal pour la plupart des classes de revues. Dans le domaine des principales revues 
de biochimie, le nombre de publications canadiennes a baissé de 5,2% par rapport à 1974, ce qui a 
entraîné une légère diminution de notre part d'activité à l'échelle mondiale. Le Canada a à peu près 
maintenu sa part dans les principales revues de médecine, bien que cela ait été possible du fait que 
le nombre absolu d'articles canadiens soit passé de 697 à 845, augmentation qui suit un accroissement 
correspondant du nombre d'articles publiés dans les revues de cette classe. Dans le domaine des prin­
cipales revues de chimie, le nombre d'articles canadiens a diminué de 3%, passant de 1,116 à 1,083, et 
la part canadienne de tous les articles correspondant à ce domaine de recherche a légèrement fléchi 
pour atteindre environ 7%. L'activité importante et croissante au Japon et en R.F.A. dans ce domaine 
est à signalerL29j. 

Voir les références à la fin du texte. 
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TABLEAU 2.2 Évolution des parts mondiales d'articles dans trois domaines de recherche 

Pays 1974 

pourcentage 

1978 

P r i nc i pa le revues de biochimie (C.R,1:1) 

États-Unis 
Angleterre 
R.F.A 
France 
Japon 
Canada 
Suède 
Pays-Bas 
Israël 
Italie 
Suisse 
Australie 
Ecosse 
Belgique 

Principales revues de médecine (C.R.1:2) 

États-Unis 
Angleterre 
Canada 
Ecosse 
Japon 
France 
Suède 
Australie 
R.F.A 

Principales revues de chimie (C.R,4:3) 

États-Unis 
Japon 
R.F.A 
Canada 
France 
Suisse 
Angleterre 
Italie 
Israël 
Pays-Bas 

57.0 
9.8 
3.9 
4.0 
3.4 
3.6 
2.0 
1.4 
1.7 

64.8 
14.6 
3.0 
2.4 
1.2 
1.4 
1.4 
1.3 
0.9 

55, 
8, 
4, 
4. 
4. 
3, 
1. 
2, 
1. 
1, 
1. 

1.5 
1.0 
1.1 

62.6 
15.0 
3.1 
2.2 
1.6 
1.8 
1.6 
1.1 
1.0 

46.9 
11.0 
8.0 
7.4 
4.8 
2.5 
5.2 
2.5 
1.4 
1.3 

43.3 
11.9 
11.0 
6.9 
5.3 
2.3 
4.8 
2.6 
1.0 
1.4 

TABLEAU 2,3 Collaboration d'auteurs canadiens avec des auteurs d'autres pays 

Pays 

États-Unis 
Angleterre 
France 
Australie 
R.F.A 
Japon 
Suède 
Italie 
Israël 
Pays-Bas 
Suisse 
Ecosse 
Inde 
44 autres 

Total 

Collaborations avec d'autres pays 
Collaborations avec le Canada .... 

1974 

100.0 

22 
78 

1978 

pourcentage 

65.0 
8.8 
3.7 
1.8 
3.4 
1.3 
1.0 
0.9 
0.7 
1.2 
1.1 
1.4 
1.1 
8.6 

59.8 
9.9 
6.5 
2.9 
2.3 
2.0 
1.9 
1.6 
1.3 
1.1 
1.1 
0.9 
0.9 
8.2 

100.0 

23 
77 
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Collaborations d'auteurs de pays différents 

La collaboration d'auteurs de pays différents est un autre indicateur descriptif utile qui est 
facile à obtenir pour les domaines de recherche où les revues sont dépouillées. Cette analyse des 
collaborations est fondée sur les couples de noms de pays des auteurs. 

Le Canada avait 11,555 couples de ce genre selon les renseignements sur le pays des auteurs des 
articles publiés par les 1,468 revues pertinentes pour 1978; 8,868 de ces couples ne concernaient que 
des auteurs canadiens. Cela signifie que pour 23% des collaborations où il y avait au moins un auteur 
canadien, il y avait aussi un auteur d'un autre pays. Suivant cette mesure, la recherche canadienne 
paraît avoir été un peu plus cosmopolite entre 1974 et 1978 puisqu'il y avait en 1974 22% des collabo­
rations canadiennes auxquelles avait participé un auteur d'un autre pays. 

On a souvent dit que lorsqu'un chercheur canadien s'inscrit à une association professionnelle, 
cherche un établissement d'études supérieures pour y faire des études, pour doter un poste ou pour 
trouver un collaborateur, ou choisit des revues dans lesquelles publier, les États-Unis sont le pays 
sur lequel habituellement son choix s'arrêtera d'abord. Toutefois, il y a des signes qui montrent que 
les chercheurs canadiens se tournent de plus en plus vers d'autres pays. Le tableau 2,3 donne un 
aperçu de notre activité internationale en termes d'articles écrits en collaboration. 

Bien que la distribution des collaborations canadiennes parmi les pays soit restée à peu près la 
même au cours de la période considérée (les 13 pays énumérés représentaient 92% de tous les couples 
internationaux contenant un auteur canadien en 1974 comme en 1978), il y a eu moins de collaborations 
avec des auteurs américains et considérablement plus avec des auteurs français, australiens, japonais, 
suédois, italiens et israéliens. Les collaborations avec des pays d'Europe de l'Est sont encore spora-
diques, 12 avec la Pologne, par exemple, et huit avec la Hongrie, La même constatation peut être faite 
pour les pays du tiers monde, à l'exception de l'Inde, où subsistent des liens traditionnels. 

Si nous considérons notre indicateur dans des classes plus contrôlées, nous pouvons brièvement 
observer les couples internationaux dans le domaine des principales revues de biochimie (C.R.1:1), qui 
est composé de revues internationales bien connues qui englobent un certain nombre de spécialités, La 
matrice des collaborations internationales pour la C.R,1:1 (non reproduite) est encore une fois une 
matrice symétrique où chaque colonne représente la fréquence de la collaboration. Sans reproduire 
cette très grande matrice, nous pouvons y observer la manifestation de la relation bien connue entre 
le centre et la périphérie, l'accès aux principales revues internationales et leur contrôle étant évi­
demment des facteurs clés de la présence au centre. La colonne des États-Unis indique un certain cos­
mopolitisme dans l'interaction avec 51 autres pays pour 1974, la collaboration étant assez poussée 
dans certains cas. Parmi les auteurs avec lesquels ont collaboré des Américains, il y avait 25% de 
Britanniques, 11% de Canadiens, 8% d'Allemands de l'Ouest, 7% d'Italiens, 5,5% de Néerlandais, 5.2% de 
Français, 4.6% de Suédois, 4.4% de Japonais et 4.3% d'Israéliens. Parmi les principales collaborations 
avec des auteurs d'Europe de l'Est, on en comptait 14 (1.3%) avec des Polonais et seulement 11 (1%) 
avec des Soviétiques. (Dans tous les domaines de recherche en 1978, les collaborations d'Américains 
avec des auteurs d'Europe de l'Est n'ont pas été fréquentes: 96 avec des Polonais et 61 avec des 
Hongrois, alors qu'il y en a eu 1,606 avec des Canadiens, 1,377 avec des Anglais et 998 avec des Alle­
mands de l'Ouest.) 

Le profil des liens internationaux d'auteurs canadiens pour la C.R.1:1 est un peu plus concentré: 
19 pays en comparaison de 42 pour les États-Unis (1978). La caractéristigue marquante de ce profil est 
la concentration de 65% des collaborations avec les États-Unis. Pour le reste, on observe un profil 
cosmopolite et équilibré: 11% des collaborations avec des Anglais, 4% avec l'Italie et les Pays-Bas et 
seulement 2% avec la France, chiffre qui vaut aussi pour le Danemark et l'Allemagne de l'Ouest. La 
langue paraît donc être un facteur déterminant de la collaboration efficace, comme d'ailleurs la 
proximité géographique. Il y a des signes équivoques d'amélioration de la situation: le nombre de pays 
a augmenté de 13 à 19 depuis 1974, mais nos collaborations avec des Américains ont en fait gagné deux 
points de pourcentage, tandis gu'un ensemble de liens assez importants avec la R,F.A. a virtuellement 
disparu pendant la même période. 

Cela s'expligue peut-être par le fait que si le Conseil national de recherches a légèrement accru 
son programme d'échanges scientifigues au milieu des années 70, le Conseil de recherches médicales, 
qui finance une grande partie de l'activité représentée dans la C.R.1:1, a, lui, radicalement coupé 
son programme de chercheurs invités pendant la même période. Seulement 13 bourses ont été accordées en 
1972 et 1973 (deux à l'étranger) et sept en 1975 et 1976. 

Des données sur la collaboration ont aussi été établies pour d'autres domaines de recherche:̂  en 
raison du manque d'espace, nous avons choisi un seul domaine (C.R.1:1) pour montrer comment peut être 
utilisé cet indicateur. 
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Distribution de l'activité canadienne de publication entre les secteurs 

On a également regroupé des données sur la publication et la collaboration au moyen d'un diction­
naire normalisé d'organismes de recherche canadiens. Comme à l'échelle internationale, trois indica­
teurs principaux ont été élaborés relativement à la production d'articles. Ces indicateurs concernent 
(1) l'évolution de la production d'articles par les organismes, (2) l'analyse de la spécialisation à 
partir des ventilations des activités par domaine de recherche et (3) les données sur la collaboration 
entre organismes. 

Encore une fois, ces distributions auront un caractère plus qualitatif et plus informatif quand 
nous remplacerons les données de production par les valeurs de pertinence, comme le montrera le cha­
pitre suivant, mais il n'en reste pas moins intéressant de considérer des exemples tirés des données 
de production, 

La part canadienne (4,5%) d'articles scientifiques à l'échelle mondiale dans les 85 domaines de 
recherche considérés est distribuée parmi les secteurs institutionnels de la façon indiquée au tableau 
2.4, Cette distribution est intéressante à plusieurs égards. L'activité de publication au Canada 
demeure concentrée dans les universités, quoique beaucoup de publications émanent également des 
laboratoires fédéraux, 11 est possible de faire une comparaison approximative de ces résultats sur le 
Canada avec la distribution de l'activité de publication aux États-Unis à partir des articles dépouil­
lés par l'ISI pour le SCI, Selon le répertoire d'organismes utilisé par Computer Horizons Inc, 
environ 68% des articles publiés aux États-Unis en 1979 ont été produits par le secteur des universi­
tés (y compris les écoles de médecine), ce qui est semblable au résultat obtenu pour le Canada, Par 
contre, les laboratoires industriels représentent environ 9% de l'activité de publication aux États-
Unis, contre 2% au Canada (données non fournies)[30], 

TABLEAU 2.4 Distribution par secteur de l'activité de publication au Canada 

Secteur Articles Unités Logi(1) 

nombre pourcentage nombre 

1974 

Universités 11,394 71.7 48 ,334 
Administration fédérale 2,263 13.6 27 ,410 
Hôpitaux (y compris les cliniques universitaires) ,, 1,571 9.9 146 .372 
Entreprises 354 2,2 142 ^267 
Administrations provinciales 202 1,3 50 ,272 
Organismes sans but lucratif 214 1,3 32 ,348 

1978 

Universités 12,760 69,7 47 .331 
Administration fédérale 2,337 12,8 22 .384 
Hôpitaux (y compris les cliniques universitaires) ., 2,327 12,7 173 .392 
Entreprises 404 2,2 172 !249 
Administrations provinciales 249 1.4 47 .289 
Organismes sans but lucratif 225 1,2 36 .352 

(1) Mesure de concentration des fréguences de publication parmi les organismes. Elle peut varier di"^ 
à 0,5 de sorte que, si les articles proviennent de façon générale d'un nombre très limité de sec­
teurs, cette mesure se rapproche de son maximum. 

Au Canada, la recherche dans les hôpitaux et les clinigues représente un aspect important et fonda­
mental de la recherche médicale. On présente souvent cette forme de recherche comme un système auxi­
liaire pour l'enseignement clinigue, l'internat et la cumulation de deux fonctions d'enseignement. 
Mais il y a en fait 173 organismes de ce genre qui publient actuellement à peu près au même rythme que 
tous les laboratoires fédéraux (encore que souvent ce soit, bien sur, dans des domaines où les taux de 
publication sont plus élevés). Néanmoins, la recherche dans les cliniques représente plus qu'un simple 

Voir les références à la fin du texte. 
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prolongement de quelques écoles de médecine et devrait sans doute être considérée à part dans une 
perspective d'enquête et d'établissement de politiques. On pourrait, par exemple, étudier la subven­
tion implicite à la recherche que doit contenir le paiement de transfert pour l'hospitalisation et les 
soins de santé. 

Le tableau 2.4 contient également des renseignements importants sur l'évolution possible de la dis­
persion des efforts et la spécialisation dans les secteurs. L'écart entre l'activité de publication 
des universités et des centres de recherche industriels, dont la petite taille, dans beaucoup de cas, 
les rend inefficaces, est depuis longtemps reconnu comme un problème du point de vue de la politique 
de la recherche scientifique au Canada, En normalisant ces distributions, nous pouvons comparer le 
degré de concentration, qui, pour cette mesure, atteint son maximum à 0,5, Comme on pouvait le pré­
voir, la dispersion est très grande dans l'un et l'autre secteurs mais, contrairement à l'effet que 
devait produire diverses politiques visant la spécialisation et la taille critique, la dispersion des 
activités de recherche semble augmenter. Cela est également vrai pour le secteur de l'administration 
fédérale, bien gue les unités y soient trop globales pour être particulièrement significatives. 

Cette évolution vers une dispersion accrue de l'activité se reproduit généralement à l'échelle mon­
diale pour les classes de revues qui correspondent à des domaines de recherche solidement établis, 
tandis que la recherche très dynamique dans des domaines récents semble être concentrée dans quelques 
laboratoires situés dans un petit nombre de pays. 

Concentration de l'activité de publication dans les universités canadiennes 

Les fréquences globales de publication d'organismes particuliers ne sont pas utilisables comme 
telles parce que, même si rien n'oblige à supposer l'existence d'une distorsion dans la couverture par 
région, les différences dans la couverture des catégories de revues et les taux de publication fausse­
raient toute comparaison fondée sur une telle mesure. Les contraintes d'espace ne permettent pas de 
présenter les matrices de production des organismes par classe de revues, mais nous avons examiné le 
"profil de recherche" pour chaque organisme. Un profil du niveau de l'activité de recherche est un 
vecteur ou une ligne d'une matrice de ce genre, normalisé de façon à montrer la distribution des tra­
vaux de recherche d'un organisme parmi les domaines. Pour condenser l'information sur ces profils, 
nous avons également évalué lé concentration de l'activité pour 1974 et 1978 (tableau 2,5), Par 
exemple, l'University of Toronto a produit en 1978 2,002 articles, c'est-à-dire 15.7% du total de 
12,760 pour l'ensemble des universités canadiennes (augmentation par rapport au chiffre de 15,1% de 
1974), Les articles de l'University of Toronto étaient distribués parmi 65 classes de revues en 1978, 
avec un coefficient de concentration de Gini de 0.341. L'entropie statistique est une autre mesure, 
peut-être plus sensible, de la distribution: elle est de 3.586. Même s'il y a eu des publications dans 
moins de domaines qu'en 1974, cette mesure montre qu'à l'University of Toronto pendant cette période, 
la recherche est devenue plus dispersée, (Il est tenu compte des entrées nulles ici, pour que la 
mesure d'entropie décrive le degré de spécialisation,) 

La dispersion pour McGill University était en fait l'une des plus élevée parmi toutes les univer­
sités en 1974 (coefficient de Gini de 0.341 dans 61 domaines). En 1978, McGill était un peu plus spé­
cialisée avec 0.361 dans 61 domaines. Une université qui publie dans 50 domaines ou plus avec ce 
niveau de dispersion pourrait être classée dans la catégorie où Robert Gilpin a classé les États-Unis 
et l'U.R,S,S. en qualifiant ces deux pays de "superpuissances en matière de recherche" qui poursuivent 
une activité de calibre mondial dans tous les domaines. 

Les valeurs du coefficient d'entropie sont peut-être plus fines que celles du coefficient de Gini 
du fait qu'elles permettent d'isoler 15 universités qui ont un profil dont l'entropie est supérieure à 
3.3. Avec leurs facultés de médecine affiliées à des cliniques pour soutenir leurs activités de 
recherche, ces universités ont été actives dans une forte proportion de domaines de recherche. Le 
laboratoire TRIUMF de The University of British-Columbia est évidemment très spécialisé et a été isolé 
en tant qu'organisme, de même gue les cliniques universitaires, pour que la précision ne soit pas 
réduite. TRIUMF est un laboratoire de recherche atomique administré conjointement par trois univer­
sités de la Colombie-Britannique; il apparaît souvent comme organisme auquel sont attachés les cher­
cheurs de ces universités. 
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TABLEAU 2.5 Concentration de l'activité de publication par université(l) 

Nombre de 
domaines 

Gini Entropie 

1974 1978 1974 1978 1974 1978 

McGill University 61 61 0.341 0.361 3.574 
University of British Columbia 60 64 0.343 0.330 3,571 
University of Toronto 58 65 0,344 o!341 3!546 
University of Alberta 58 62 0,347 0.337 3.539 
University of Western Ontario 53 53 0,360 0.348 3.441 
University of Saskatchewan. 47 48 0.369 0.364 3.374 
Queen's University at Kingston 44 48 0.373 0.371 3,343 
University of Calgary 43 48 0,371 0,359 3.'358 
Dalhousie University 41 50 0,377 0.359 3,316 
Université Laval 34 44 0.391 0.368 3,261 
Simon Fraser University 33 33 0,415 0,406 2,907 
University of Windsor 32 27 0.412 0.418 2,945 
Université de Sherbrooke 29 25 0,406 0,419 3.027 
University of Victoria 26 28 0,421 0,414 2!850 
University of New Brunswick 24 24 0.420 0.422 2.872 
University of Regina 18 21 0.421 0.416 2.'748 
Mémorial University of Newfoundland 16 42 0,438 0,378 2,574 
Université du Québec 16 28 0,436 0,417 2,540 
Lakehead University at Sudbury 16 14 0.442 0,454 2,505 
Brock University 16 19 0,444 0,431 2,*493 
University of Manitoba 14 55 0.440 0,374 2,515 
Université de Montréal 14 50 0,437 0,364 2,533 
École Polytechnique 14 14 0.447 0.441 2!428 
St. Francis Xavier University 13 8 0,452 0,465 2,*330 
University of Lethbridge 13 14 0,452 0,445 2!328 
Université de Moncton 12 9 0.442 0.460 2.396 
Trent University 11 12 0.456 o!444 2^220 

(1) Comprend toutes les institutions qui, en 1974, ont publié dans au moins 10 domaines. 

3,436 
3,648 
3.586 
3,602 
3,524 
3.411 
3,346 
3,457 
3,452 
3.357 
3,028 
2,884 
2,889 
2,922 
2,832 
2,866 
3.306 
2.875 
2,223 
2,689 
3,320 
3,422 
2.501 
1.936 
2.444 
2,101 
2,399 

Interaction entre auteurs et secteurs et distribution de l'activité de collaboration intersectorielle 

Dans la mesure du possible, nous avons suivi les conventions de Statistique Canada pour répartir 
les organismes parmi les secteurs de telle façon gu'il soit possible d'amalgamer les données 
bibliométriques et les données sur le financement en vue de définir d'autres indicateurs industriels. 
Aussi trouve-t-on, parmi les organismes industriels les plus productifs, un certain nombre de sociétés 
d'État gui sont rangées dans différents secteurs en fonction de la Classification type des 
industries. Seulement six des 172 entreprises commerciales ayant publié en 1978 avaient 10 articles ou 
plus dans les 85 domaines, et seulement trois de ces entreprises étaient strictement commerciales: 
Xerox, Ayerst Laboratories et Bell Northern Research, Les trois autres sont 1'Hydro-Ontario, l'IREQ 
(Hydro-Québec) et l'Institut canadien de recherches sur les pâtes et papiers (ICRPP). Ayerst a publié 
dans 11 domaines et Xerox dans neuf; l'une et l'autre entreprises affichaient une dispersion assez 
marguée. Bell Northern Research et 1'ICRPP ont publié dans huit domaines et Alcan dans cinq. Toutes 
les autres entreprises ont publié dans moins de domaines et étaient évidemment spécialisées avec des 
coefficients de Gini élevés. 
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De même, les données sur les collaborations entre organismes sont, la plupart du temps, pertinentes 
du point de vue de la politique de recherche à l'intérieur d'organismes particuliers. Toutefois, au 
niveau global, l'étude du degré d'interaction entre secteurs présente un intérêt général, comme le 
donne à penser une mesure des collaborations intersectorielles dans la publication scientifique. 
Plusieurs initiatives des dernières années en matière de politiques relatives à la recherche ont porté 
sur ce problème. Le tableau 2,6 donne les chiffres globaux pour 1978 et la répartition en pourcentage 
pour 1974 et 1978, Ce tableau confirme le rôle central du secteur des universités comme base sur 
laquelle peuvent être établis les rapports de collaboration. Ces rapports avec d'autres secteurs 
s'observent principalement dans le secteur des universités et des cliniques et autres établissements 
qui entourent les facultés de médecine. Plusieurs laboratoires fédéraux, par exemple Energie Atomique 
du Canada Limitée (EACL), ont beaucoup collaboré avec le secteur des universités, ce qui indique 
peut-être l'importance de quelques-unes de leurs installations pour les recherches effectuées par les 
universités. 

TABLEAU 2.6 Données sur les articles rédigés en collaboration: liens intersectoriels 

Univer­
sités 

Hôpi-
taux(l) 

Adminis­
tration 
fédérale 

Orga­
nismes 
sans but 
lucratif 

Entre­
prises 

Adminis­
trations 
provin­
ciales 

Total 

1978 

nombre 

Universités 4,005 
Hôpitaux(l) 1,403 
Administration fédérale ... 353 
Organismes sans but lucratif 136 
Entreprises 107 
Administrations provinciales 79 

Total 6,083 

pourcentage 

Universités 41 
Hôpitauxd) 15 
Administration fédérale ... 4 
Organismes sans but lucratif 1 
Entreprises 1 
Administrations provinciales 1 

Total 

1,403 
856 
23 
26 
7 
8 

2,323 

15 
9 

353 
23 
327 
5 
31 
31 

770 

136 
26 
5 
14 

1 

182 

107 
7 
31 

17 
8 

170 

79 
8 
31 
1 
8 
17 

144 

6,083 
2,323 
770 
182 
170 
144 

9,672 

63 
24 
8 
2 
2 
2 

100 

1974 

Universités 
Hôpitauxd ) 
Administration fédérale ... 
Organismes sans but lucratif 
Entreprises 
Administrations provinciales 

Total 

pourcen 

40 
15 
4 
2 
1 
1 

tage 

15 
8 

— — 

4 
— 
4 

62 
24 
8 
2 
2 
2 

100 

(1) Y compris les clinigues universitaires. 
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Le nombre de collaborations entre les universités et les autres secteurs a été plus élevé en 1978 
qu'en 1974, mais la situation pour le secteur des entreprises n'a pratiquement pas changé. Cela est 
regrettable étant donné que le resserrement des liens entre le secteur des universités et celui des 
entreprises est un objectif depuis longtemps visé par plusieurs programmes. Le nombre de ces liens a 
un peu augmenté en chiffres absolus, mais le résultat global est resté le même. Nous avons examiné les 
matrices pour certains domaines de recherche en sciences appliquées et observé le même phénomène (don­
nées non fournies). Des liens universités/entreprises apparaissent, par exemple, en mathématiques 
appliquées et en informatique (C.R.14:47), mais les chiffres sont encore très petits. De faibles liens 
de ce genre s'établissent dans le domaine de la pharmacologie (C.R.3:14, représente la chimie alimen­
taire et la pharmacie) ainsi que de la microbiologie et de la science macromoléculaire (C.R.2:15), Les 
données semblent refléter l'activité et la collaboration de quelques personnes seulement, et il est 
clair que les liens de ce genre n'ont pas encore été institutionnalisés[31]. 

Voir les références à la fin du texte. 





Chapitre 3 

ÉVALUATION DES ARTICLES 

Méthodologie 

L'évaluation de la pertinence que nous présentons ici est le résultat^d'un examen de toutes les 
références figurant dans les articles dépouillés par l'ISI en 1978, On a tenu compte de tous les 
articles, comptes rendus et lettres parce qu'ils ne faussent pas la méthode. Le gros des coûts de 
production d'indicateurs à partir de cette base de données est attribuable à la lecture même de la 
base de données. Aussi a-t-il fallu effectuer une sélection minimale des années de publication des 
articles cités. En examinant pour chaque revue les années de parution des articles cités et en faisant 
une analyse pour chaque classe de revues, il a été jugé raisonnable de choisir uniquement les articles 
cités dont la publication remonte à la période de 1974 à 1976, La mesure qui a guidé ce choix est 
l'âge moyen des articles cités[32]. Par exemple, en calculant l'âge moyen des articles cités dans les 
principales revues de biochimie (C.R,1:1), nous avons observé que les articles publiés dans cette 
classe de revues en 1978 citaient 163 années, la plus ancienne étant 1543, Naturellement, la distribu­
tion était concentrée dans les années proches et l'âge des articles les plus cités dans cette classe 
de revues très active était de seulement deux ans. Si on recule dans le temps à partir de 1978, on 
constate que 44,775 références (14% du total) concernaient des articles publiés après janvier 1976', La 
"demi-vie" pour la plupart des classes de revues a été atteinte pendant l'année 1975 et la fréquence 
des citations diminue brusquement si l'on recule davantage. On a donc choisi la période de 1974 à 
1976, mais, pour des raisons pratiques, il a fallu utiliser 1974 et 1978 dans le chapitre précédent 
pour l'étude des courants observables dans les données sur l'activité de publication. 

A partir des fichiers de citations de 1978, les coefficients de pertinence de tous les articles 
cités publiés de 1974 à 1976, ont été calculés et additionnés. Environ 1,4 million de noms de pays et 
d'organismes canadiens ont ensuite été comparés à ceux d'un fichier principal. Les articles pertinents 
ont alors été rangés dans leur classe de revues (mais la pertinence totale de chague article par rap­
port à tous les autres a été conservée). Dans chaque domaine de recherche, tous les articles perti­
nents dont les noms de pays et d'organismes avaient été trouvés ont été classés par ordre décroissant 
de pertinence et distribués sur une courbe en fonction de la pertinence totale cumulée dans le domaine 
de recherche[33]. Ces courbes sont des distributions log-normales du type Bradford-Zipf qui sont très 
concentrées autour de quelques articles qui représentent la plus grande partie de la pertinence to­
tale. (Les statistiques descriptives habituelles fondées sur l'existence d'une tendance centrale 
seraient donc inappropriées et trompeuses.) 

Ensuite, les pourcentages de la pertinence totale attribuable aux articles de chaque pays et orga­
nisme ont été calculés pour l'ensemble de la distribution de pertinence de chague domaine de recher­
che, de même que pour le décile et le centile supérieur de pertinence. Même si les articles d'un pays 
sont sur ou sous-représentés dans la base de données, il est possible de comparer la proportion de la 
pertinence totale attribuable à ce pays dans le décile ou le centile supérieur de pertinence et sa 
part de la pertinence dans toute la distribution, ce qui permet de déterminer si ses articles dans un 
domaine de recherche représentent un apport significatif. Outre la qualité de la recherche, les 
proportions de la pertinence totale attribuables à un pays quelconque sont déterminées par plusieurs 
facteurs. Mais les variations de ces proportions à mesure que l'on se déplace vers la partie de la 
distribution où les articles sont le plus pertinents constituent des indicateurs clés de la qualité 
générale des articles d'un pays dans une classe de revues. En outre, il faut considérer qu'indépendam­
ment de la pertinence globale de l'apport d'un pays, des chercheurs particuliers peuvent avoir effec­
tué des travaux très importants qui sont noyés dans l'ensemble mais dont il convient néanmoins de 
tenir compte. (On trouvera à la fin du chapitre beaucoup de détails sur ce sujet.) 

Dans les analyses qui suivent, nous allons voir que les quelques pays qui produisent le gros des 
articles dans les principaux domaines de recherche du système sont aussi ceux qui réussissent à main­
tenir ou à augmenter leurs parts dans le décile et le centile supérieurs des distributions de perti­
nence. Le même phénomène s'observe dans les autres domaines de recherche et permet d'avancer l'hypo­
thèse raisonnable selon laquelle, pour produire des articles de qualité très élevée, il est néces­
saire, quoique non suffisant, de produire une proportion non moins élevée d'articles[34], Pour les 
communautés de chercheurs importantes, cela signifie qu'il faut maintenir au moins une proportion 
correspondante de la pertinence dans toute la distribution. 

Voir les références à la fin du texte. 
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Pour l'étude de la performance internationale, les 26 domaines de recherche ayant la plus grande 
pertinence globale ont été choisis afin qu'il soit possible, sans pousser plus loin l'investigation, 
d'exclure ceux qui peuvent être les plus sous-représentés dans la base de données et, en particulier, 
d'éviter la difficulté d'avoir à étudier la performance d'un pays qui peut avoir une revue influente 
mais non dépouillée à laquelle les chercheurs réservent généralement leurs meilleurs articles. Dans 
notre étude, nous considérons de façon générale des classes de revues des principaux courants à 
l'échelle mondiale, et nous savons que, dans la plupart des cas, les pays sous-représentés réservent 
leurs meilleurs articles précisément à ces revues. Si donc, dans les principales classes de revues, 
les distributions de la pertinence sont biaisées, cette distorsion devrait avoir un effet favorable 
sur la performance observée dans le décile supérieur pour les communautés marginales de chercheurs 
scientifiques. Cela signifie néanmoins gue, pour les comparaisons internationales, nous ne tenons pas 
compte de certains domaines importants, comme les mathématiques, qui n'étaient pas assez bien repré­
sentés dans la base de données pour permettre l'accumulation de la proportion nécessaire de pertinence 
dans le système de revues. Dans ce qui suit, les domaines de recherche choisis sont abordés à l'inté­
rieur des catégories générales dans lesquels ils ont été classés. 

Distribution internationale des articles à forte pertinence publiés dans certains domaines de 
recherche 

Recherche clinique, et biomédicale. Dans les six domaines de la recherche médicale et biomédicale 
(principales revues de biochimie, principales revues de médecine, pharmacologie et chimie clinigue, 
recherche en biologie cellulaire, gastro-entérologie, chirurgie et immunologie et pédiatrie), ce sont 
les États-Unis gui dominent en termes de contrôle sur les revues, de production et de présence dans 
les articles les plus influents. Le tableau 3.1 montre les proportions internationales de la perti­
nence pour tous les pays ayant au moins 1% de la pertinence totale dans les domaines énumérés ci-
dessus; le coefficient de pertinence est réparti proportionnellement entre les auteurs dans les cas de 
collaboration. Les pourcentages élevés d'articles américains dans les déciles et les centiles supé­
rieurs peuvent difficilement paraître exceptionnels, étant donné les proportions importantes d'arti­
cles qui, au départ, sont attribuables aux États-Unis. Néanmoins, bien que la part américaine d'arti­
cles pertinents dans le domaine de la recherche en biologie cellulaire (C.R.1:6) fût de 61%, les 
États-Unis avaient 74% de la pertinence dans le centile supérieur d'articles. L'écart entre ces pour­
centages est presque égal à la proportion globale attribuable aux cinq pays suivants. La France avait 
une faible proportion des articles dont la performance était très bonne. Ses articles étaient deux 
fois plus importants dans le centile supérieur que dans l'ensemble de la distribution de pertinence. 

Principales revues de biochimie (C.R.1:1). Bien que la présence américaine soit importante dans le 
domaine de recherche correspondant aux principales revues de biochimie, celle de l'Angleterre, de la 
Suède, d'Israël et de la Suisse ressortent clairement des données. En général, l'influence des 
articles canadiens a été un peu moins grande que celle des articles des autres pays et notre part des 
articles les plus importants a été moins grande gue notre part globale. Plus précisément, les articles 
canadiens représentaient 3.6% de tous les articles pertinents dans la classe des principales revues de 
biochimie (C.R.1:1) en 1974 et 3,1% en 1978. La part canadienne d'articles de 1974 à 1976 était de 
3.2%, mais notre part de la pertinence totale dans cette classe de revues n'était que de 2.9%. Dans la 
distribution des rangs, notre part des articles les plus pertinents dans le décile et le centile supé­
rieurs était de 2.7% et 2.1% respectivement. 

L'article le plus important dans ce domaine de recherche, et même dans tout le système des articles 
pour la période 1974-1976, a été publié par un groupe de recherche de University of Aberdeen et rédigé 
en collaboration par deux auteurs anglais. Nous savons maintenant que cet article a en quelque sorte 
déclenché une révolution dans plusieurs domaines de la biochimie et de la médecine. On note avec inté­
rêt que le premier auteur de l'article de premier plan dans la C.R.1:1 (J. Hughes) a également publié 
un article connexe qui se trouve être celui qui a le plus d'influence dans la classe des principales 
revues de médecine (C.R,1:2)[35]. Étant donné leur niveau d'influence et de pertinence très élevé dans 
l'ensemble du système d'articles, les 10 articles les plus pertinents de ce domaine de recherche sont 
énumérés ci-après. 

1, "Identification of two related pentapeptides from the brain with potent opiate agonist acti-
vity", Nature, 258 (18 décembre 1975), p, 577 (J,H, Hughes, T,W. Smith, H.W. Kosterlitz (unité de 
recherche), Linda A. Fothergill (département de biochimie, Marischal Collège, University of 
Aberdeen), B.A. Morgan (ReCkitt & Colman Ltd. Div. pharmaceutique, Hull, R.-U.), H.R. Morris 
(département of biochimie. Impérial Collège, Londres)). 

2. "Transmembrane control of the receptors on normal and tumor cells", Biochimica et Biophysica 
Acta, 457 (avril 1976), p, 57-108 (Garth L. Nicolson, Salk Institute (San Diego), et département 
de biologie, University of California at Irvine). 

Voir les références à la fin du texte. 
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3, "Chromatin Structure: A Repeating Unit of Histones and DNA", Science, 184 (24 mai 1974), p, 868 
(Roger D, Kornberg, Harvard University, et MRC Laboratory of Molecular Biology, Cambridge, 
Angleterre), 

4, "A film détection method for tritium-labelled proteins and nucleic acids in polyacrylamide 
gels", European Journal of Biochemistry, 46, juillet 1974, p, 83 (William H, Banner, Ronald A, 
Laskey, MRC Laboratory of Molecular Biology, Cambridge, Angleterre), 

5, "Cell Surface Proteins and Malignant Cell Transformations", Biochimica et Biophysica Acta, 458 
(avril 1976), p, 73 (Richard D. Hynes, Centre for Cancer Research, département de biologie, MIT). 

6, "Thromboxanes: A new group of biologically active compounds derived from prostaglandin endope-
roxides", Proceedings of the National Academy of Sciences, U.S.A., 72:8, août 1975, p, 2994 (Mats 
Hamberg, Jan Svenson, Bengt Samuelsson, département de chimie, Institut Karolinska, Stockholm, 
Suède), 

7, "Spheroid Chromatin Units (v Bodies)", Science, 183, 1974, p, 330 (A,L, Olins, D,E, Olins, Oak 
Ridge et University of Tennessee), 

8, "Metabolic Activation of benzo(a)pyrene proceeds by a diol-epoxide". Nature (1974), v. 252 p, 236, 
p, 326-328 (P, Sims, P,L, Grever, A, Swaislan, K. Pal, A, Hewer, Royal Cancer Hospital Chester 
Beatty Research Institute, Institute for Cancer Research, Fulham Road, Londres, Angleterre, 

9, "Détection of Spécifie Seguences among DNA fragments separated by Gel/Electrophoresis", Journal of 
Molecular Biology, 983 (1975), p. 503 (E.M. Southern, MRC Mammalian Génome Unit, département de 
zoologie, University of Edinburgh), 

10, "Cell surface protein partially restores morphology, adhesiveness and contact inhibition of move-
ment to transformed fibroblasts", Proceedings of the National Academy of Sciences, U.S.A., avril 
1976, V, 73, p, 1217 (Kenneth M, Yamada, Susan S, Yamada, Ira Pastan, Laboratory of Molecular 
Biology, N. Cancer Institute, NIH, Bethesda, Md.), 

Malgré la performance générale plutôt décevante du Canada, un article canadien s'est classé au 
seizième rang dans ce domaine de recherche. Il a été écrit par un groupe de chercheurs de la division 
de la neurologie de l'Institut de recherche de l'Hôpital général de Montréal et de McGill Univer-
sity[36]. L'ensemble des établissements de recherche médicale de Montréal s'est également signalé dans 
plusieurs classes de revues moins importantes. Les réalisations des différentes sections du Médical 
Research Council (MRC) d'Angleterre donnent à penser gu'une étude approfondie de leur développement 
institutionnel pourrait être utile au développement de notre propre infrastructure de recherche. 

Principales revues de médecine (C.R.1:2). Dans cette classe de revues, les États-Unis dominent encore 
dans toute la distribution de pertinence. Si l'on fait une comparaison avec les principales revues de 
biochimie, on constate gue le Japon et la France ont une meilleure performance puisque, comme pour la 
Suède, la proportion de la pertinence du centile supérieur attribuable à ces deux pays est plus élevée 
qu'au niveau global. Les articles canadiens ont maintenu leurs parts relatives. Nous examinerons la 
performance de différents laboratoires dans le chapitre suivant, mais, encore une fois, l'article le 
plus influent venait de University of Aberdeen (J. Hughes, "Isolation of an endogenous compound from 
Brain with Pharmacological properties similar to Morphine", Brain Research, 88:2, p, 295). L'associa­
tion avec certains établissements cliniques paraît importante, car un petit groupe d'établissements en 
Angleterre et aux États-Unis produit les articles les plus importants. 

Pharmacologie et chimie clinique (C.R.1:5). Cette classe à caractère médical comprend 29 revues du 
domaine de la pharmacologie et de la chimie clinique et appartient à la même catégorie de recherches 
que les principales revues de chimie, mais les articles de ces revues n'ont pas assez d'influence sur 
les articles de la C.R.1:1 pour être regroupés avec eux. Le Canada n'a de revues dans ni l'une ni 
l'autre classe, mais les articles canadiens ont conservé leur part de pertinence et il semblait y 
avoir une fréquence élevée d'articles canadiens parmi les plus pertinents: deux articles parmi les 10 
plus pertinents et cinq parmi les 60 plus pertinents. Les deux plus pertinents étaient les suivants: 

C.R,1:5:3 "Chemical nature of synoptic transmission in vertebrates" (Physiological Reviens, 54 
(1974), p, 418), par K, Krnjevic, département d'anesthésie, McGill University, 

C,R.1:5:10 "Drug-induced prophyrin biosynthesis, XV.,." (Biochemical Pharmacology, 25 (1976), p. 
687), par P.W.F. Fischer, R,0, Morgan, V, Krupa, et G,S, Marks, département de pharmaco­
logie, Queen's University at Kingston, 

Voir les références à la fin du texte. 
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On notera avec intérêt qu'il y avait encore un autre article de University of Aberdeen qui avait beau­
coup d'influence dans cette liste: 

C,R,1:5:4 "Purification and Properties of Enkephalin: The possible endogenous ligand for the mor­
phine receptor" (Life Sciences, 16 (1975), p. 1753), par John Hughes, Terry Smith, Barry 
Morgan et Linda Fothergill, Ces quatre personnes forment un groupe de recherche sur les 
stupéfiants à l'Université d'Aberdeen, en Ecosse, 

Sans même qu'ait été fait un appariement exhaustif des données sur les sources de financement et des 
résultats bibliométriques, on notera que de grandes subventions ont été accordées par le Conseil de 
recherches médicales (CRM) pour la recherche décrite dans les principaux articles canadiens dans la 
C,R,1:1 et la C,R.1:5 avant et après la période étudiée. 

Recherche en biologie cellulaire (C.R.1:6) et gastro-entérologie, chirurgie (C.R.1:7). Une classe 
connexe de revues de recherche en biologie cellulaire (C.R.1:6) a encore démontré l'influence particu­
lière des laboratoires des États-Unis, comme de ceux de la France et d'Israël. L'une des classes de 
revues de chirurgie gui est spécialisée en gastro-entérologie est concentrée dans un plus petit nombre 
de pays; l'influence des cliniques japonaises y est plus Forte que dans les autres domaines de la 
recherche clinique et biomédicale. 

Immunologie et pédiatrie (C.R.1:B). Il n'y avait qu'une seule revue canadienne parmi toutes celles 
représentées dans le tableau 3,1, U s'agit du Journal de l'Association médicale canadienne, qui fait 
partie du domaine de l'immunologie et de la pédiatrie, classe regroupant 34 revues qui traitent prin­
cipalement d'immunologie, d'infection et de maladies des enfants. La partie supérieure de la distribu­
tion de pertinence de ce domaine de recherche montre l'influence du Canada, de la Suède et, plus par­
ticulièrement, de la République fédérale d'Allemagne. Les chiffres sur les articles de la R.F.A. 
donnent peut-être l'impression qu'il existe un grand nombre de revues allemandes, mais, comme pour le 
Canada, ce n'est pas le cas. La R.F.A, n'a qu'une seule revue (relativement peu importante) dans cette 
classe, le European Journal of Immunology. 

Domaines de recherche secondaires en médecine. On trouvera au tableau 1 de l'annexe V des totalisa­
tions semblables pour les classes de revues médicales moins étroitement liées gui forment la catégorie 
générale 2, La plus influente de ces classes, celle des revues secondaires de biochimie (C,R,2:12), 
regroupe 31 revues de biologie et de psychologie, mais il serait difficile d'en définir une orienta­
tion précise. Le Journal canadien de biochimie a été classé dans ce domaine au deuxième rang en impor­
tance après les Royal Society Proceedings in Biology. Les articles du Canada et de la France font par­
ticulièrement bonne figure ici. L'article le plus influent dans ce groupe (Cell and Tissue Research 
(1975) 157:423) a été écrit par un ancien membre de la faculté de médecine de l'Université de 
Sherbrooke[37], Huit des 10 principaux articles ont été publiés dans la revue qui occupe le seizième 
rang, Cell and Tissue Research (New York), 

Le Journal canadien de microbiologie est classé dans le domaine de la microbiologie et de la science 
macromoléculaire (C,R.2:15) avec plusieurs autres revues sur les polymères et la science macromolécu­
laire. La présence japonaise est ici très grande et l'Angleterre et la France ont une influence excep­
tionnelle parmi les principaux articles. L'apport canadien n'est pas remarguable. 

Bien que les publications du Canada aient augmenté de 4.5% pendant la période 1974-1978 dans le 
domaine de la médecine clinique et de la biologie de la reproduction (C.R.2:46), notre part de l'acti­
vité à l'échelle mondiale a baissé (de 3.0% à 2.1%), Néanmoins, le Canada a produit 3,1% des articles 
pertinents dans ce domaine et sa part de la pertinence dans le centile supérieur y est de 4,3%, On 
peut noter l'apport de l'Angleterre, de la RFA, de la Suède et du Danemark. 

Physique appliquée. La troisième catégorie formée comprend les classes de revues suivantes: princi­
pales revues de physique (C.R.3:4), chimie physique (C.R.3:9), physique de l'état solide (C.R.3:10) et 
pharmacologie (C.R,3:14), Ce dernier domaine regroupe des revues de toxicologie et de chimie analy­
tique. Il y a deux revues canadiennes dans cette catégorie: la C,R.3:10 comprend le Journal canadien 
de physique et la C.R.3:14, le Journal canadien de physiologie et pharmacologie. Le tableau 3.2 indi­
que les parts mondiales de pertinence. 

Les articles canadiens faisaient bonne figure dans les principales revues de physique (C.R,3:4) et en 
physigue de l'état solide (C,R.3:10). Des articles américains et ouest-allemands très influents ont 
également été publiés dans les principales revues de physique; et, même si les articles de l'Union 
soviétique, ici comme dans d'autres domaines, ne sont pas systématiquement dépouillés, leur importance 
ressort clairement. 

Voir les références à la fin du texte. 
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TABLEAU 3.1 Proportions internationales de la pertinence en recherche clinique et biomédicale, année 
de référence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinents(1] 

pourcentage 

Proportion 
de la per­
tinence 
totale 

Proportion 
de la per­
tinence du 
décile 
supérieur 

Proportion 
de la per­
tinence du 
centile 
supérieur 

Principales revues de biochimie (C.R.1:1) 

États-Unis 56.1 
Angleterre 9 4 
R-F.A n\j 
France 4.6 
Japon 3 _ 7 
Canada 3,2 
Suède 2.0 
Pays-Bas I.g 
Israël 1,g 
Italie 1.6 
Suisse 1.5 
Australie I.4 
Ecosse 1.0 
Belgigue 1.0 

61.0 64.9 63.2 
9,7 
4 .0 
3,7 
2.7 
2.9 
2.8 
1,4 
1,9 
0.7 
1.9 
1.1 
1.1 
0.6 

9.6 
3,1 
3,3 
2,2 
2,7 
3,0 
0,8 
1,9 
0,3 
2,1 
1,0 
1.2 
0,4 

12.1 
0.5 
3,7 
0,4 
2.1 
5.0 
0.7 
2,6 
0,2 
2,6 
0,2 
2,1 
0,2 

Principales revues de médecine (C.R.1:2) 

Éta t s -Un i s 70.0 
A n g l e t e r r e 10.6 
Can ad a 3.4 
Ecosse 1.9 
Japon 1.7 
France I .5 
Suède 1.3 
A u s t r a l i e 1 2 
R.F.A \\\\\ 1*2 

70.0 71,5 70,8 
8.9 
3.3 
1.3 
2.0 
2.0 
1.9 
1.4 
1.3 

7.7 
3.0 
1.0 
2.2 
2.0 
2.2 
1.4 
1.3 

7,9 
1.9 
1.9 
2.4 
2,5 
3,3 
1,0 
0,7 

Pharmacologie et chimie clinique (C.R,1:5) 

États-Unis 53.1 
Angleterre 9.g 
Canada 47 
R.F.A '.V.'.'.'.'.'.'. 3,'6 
Suède 3.5 
Suisse 3.1 
France 2.7 
Japon 2.6 
Italie 2.0 
Pays-Bas 2.0 
Australie 1.6 
Ecosse 1.4 
Belgique I.3 
Danemark 1.0 

Voir note(s) à la fin du tableau. 

52.4 
11.7 
4.7 
3,8 
4 .3 
2,3 
3.2 
2,2 
1,7 
1,9 
1,8 
1,3 
1,2 
1,3 

53,1 
12.9 
4.7 
3,3 
4,3 
2,7 
3,6 
1,7 
1.7 
1.8 
1.8 
1.0 
1.0 
1,2 

56.6 
11.0 

5.4 
0,6 
4 .4 
3.6 
3.4 
1.2 
1.4 
3.7 
0.5 
0.2 
1.2 
2.2 



42 

TABLEAU 3.1 Proportions internationales de la pertinence en recherche clinique et biomédicale, année 
de référence 1978 - fin 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinentsd) 

Proportion 
de la per­
tinence 
totale 

pourcentage 

Proportion 
de la per­
tinence du 
décile 
supérieur 

Proportion 
de la per­
tinence du 
centile 
supérieur 

Recherche en biologie cellulaire (C.R.1:6) 

États-Unis 61.4 
Japon 7.1 
Angleterre 6.0 
R,F,A 5,1 
Canada 3,6 
France 2,4 
Suède 2,0 
Australie 1.3 
Israël 1.3 
Pays-Bas 1,3 
Italie 1,1 
Suisse(2) (2) 

66.8 
4.8 
5.9 
4 
3 
2 
2 
1 
1 
1 
0 

70.5 
3.1 
5.3 
3.9 
2,8 
2,5 
2,4 
1.3 
1.9 
1.2 
0.4 

74.1 
1,4 
5,0 
0.7 
2,4 
5,0 
2.7 
0.4 
2.3 
1.5 

(2) (2) (2) 

Gastro-entérologie, chirurgie (C.R.1:7) 

États-Unis 72.4 
Angleterre 11.4 
Canada 3.7 
Ecosse 1.9 
Japon 1.3 
Suède 1.1 

73.8 
10.5 
3.9 
1.5 
1.5 
1.2 

74.2 
10.5 
4.0 
1.2 
1.9 
1.3 

78,5 
10.5 
2.6 
— 

3.2 
0.9 

Immunologie and pédiatrie (C.R.1:8) 

États-Unis 57.5 58.2 60.6 57.5 
Angleterre 9.8 10.5 10.1 7,3 
Canada 5,4 4.4 3.9 2.6 
Suède 3.7 3.7 3.6 6.1 
R.F.A 1.9 2,7 3.3 5.1 
Japon 1.9 1.5 1.3 1.5 
Australie 1.9 2.0 1.7 1.3 
France 1.8 1.8 1.6 1.5 
Ecosse 1,8 1,7 1,3 
Israël 1.5 1.4 1.3 1,0 
Pays-Bas 1.3 1.4 1.2 1.8 
Suisse 1.3 2.1 2.6 4.6 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été 
repérés dans les bandes d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxguels au moins 1% de la perti­
nence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les 
valeurs horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographigues dans la cou­
verture des revues et à cause des variations dans les retards pour l'inclusion des articles pu­
bliés au cours d'une des trois années étudiées. 

(2) La Suisse avait moins de 1% des articles, mais la performance de ceux-ci a été bonne. 
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TABLEAU 3.2 Parts mondiales de la pertinence en physique appliquée, année de référence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Proport ion 
d'articles 
pert inents(1) 

pourcentage 

Proportion 
de la per­
tinence 

Proport ion 
de la per­
tinence du 
décile supé 
rieur 

Proport ion 
de la per­
tinence du 
centile 
supérieur 

Principales revues de physique (C.R.3:4) 

Etats-Unis 52.5 
R.F.A 7.3 
France 6.8 
Japon é.7 
Angleterre 5.6 
Suisse 3.2 
Canada 2.9 
Italie 2.1 
Israël 1.4 
Pays-Bas 1.3 
U.R.S.S 1.3 
Inde 1.3 
Danemark 1.0 

64.1 
6.7 
5. 
3. 
5. 
2. 
2. 
1. 
1.8 
1.1 
1.0 
0.8 
0.9 

66.8 
6.5 
5.1 
1.9 
4.8 
1.8 
2.4 
1.3 
2.0 
1.1 
1.1 
0.5 
0.9 

67.7 
9.5 
4.8 
0.6 
3.2 
0.2 
4.2 
1.0 
2.0 
1.9 
2.0 
0.2 
1.0 

Chimie physique (C.R,3:9) 

États-Unis 22.3 
Japon 10.3 
R.F.A 9.2 
Angleterre 8.0 
France 6.6 
Tchécoslovaquie 6.3 
Australie 6.1 
Italie 4.7 
Canada 4.6 
Pays-Bas .' 3.9 
Inde 3.0 
Israël 1,7 
Suisse 1.3 
R.D.A 1.3 
U.R.S.S 1.2 
Suède 1.2 

25.3 
8.7 
11.2 
8.4 
5.7 
5.6 
5.6 
3.8 
4.7 
2.9 
2.1 
1.3 
1.1 
1.0 
0.8 
1.8 

24.7 
9.6 
10.8 
7.9 
5.4 
6.2 
5.5 
4.0 
l^A 
1.8 
1.9 
D.7 
1.1 
0.8 
0.6 
2.4 

20.3 
10.6 
4.8 
7.9 
4.9 
14.2 
9.1 
4.8 
2.0 

1.0 

1.2 
5.4 

Physique de l'état solide (C.R.3:10) 

Etats-Unis 42.0 
Japon 11.3 
R.F.A 9.0 
France 7.0 
Angleterre 5.7 
Canada 5.6 
U.R.S.S 2.1 
Italie 1.8 
Pays-Bas 1.7 
Inde 1.5 
R.D.A 1.4 
Pologne 1.1 
Suisse 1.0 

43.7 
11.6 
7.7 
5.5 
8.4 
6.0 
1.0 
1.1 
2.1 
0.8 
0.7 
0.6 
0.8" 

47.6 
11.1 
6.0 
4.5 
8.6 
6.2 
0.7 
0.9 
2.2 
0.5 
0.3 
0.3 
0.6 

56.4 
10.9 
1.5 
2.3 
9.6 
7.1 
0.3 
0.2 
1.4 
0.1 

0.3 

Pharmacologie (C,R.3:14) 

Etats-Unis 55.9 33.9 35.7 35_0 
Canada 6.4 6.2 6.4 4 0 
R-F.A 5.4 5.6 5.4 7.3 
Angleterre 5.2 5.8 5.3 4.6 
Japon 3.3 4.0 4.3 4.g 
Suède 2.3 3.4 " 3.5 4.1 
I t a l i e 2.2 2.7 2.9 2.4 
Inde 2.2 3.4 4.0 2.2 
France 1.6 3.3 3.7 4.6 
Pays-Bas 1.4 2.2 2.2 0.6 
Aust ra l ie 1.2 2.0 2.0 1.1 
Tchécoslovaquie 1.2 2.7 2.9 5.2 
Suisse 1.2 1.8 1.9 2.2 
U.R.S.S 0.4 2.4 3.0 4.6 
Pologne 0.5 2.1 2.6 4.6 
Hongrie 0.6 1.8 2.0 4.1 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des a r t i c l es per t inents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été repérés dans les bandes 
d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxquels au moins l î i de la pertinence a été at t r ibuée proportionnellement f igurent 
dans ce tableau. On doi t donc comparer les valeurs horizontalement et non verticalement en raison des d is tors ions géogra­
phiques dans la couverture des revues et à cause des var ia t ions dans les retards pour l ' i n c l u s i o n des a r t i c l e s publiés au 
cours d'une des t r o i s années étudiées. 
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Parmi les articles soviétiques publiés dans les principales revues de physique, un article d'A.M. 
Polyakov de l'Institut de physique théorique Landau de Moscou, occupait le troisième rang en termes 
d'influence. Le professeur Ajzenberg-Selove du département de physique de University of Pennsylvany a 
publié les deux articles les plus influents. Deux autres articles venaient de Cornell, tandis que 
Princeton, le MIT et Harvard étaient représentés dans les 10 premiers avec un groupe international 
important (France, États-Unis et Italie) installé à Berkeley et utilisant l'accélérateur linéaire de 
Stanford, La présence d'organismes canadiens était très importante dans le centile supérieur et nous 
en mentionnerons quelques-uns dans la section suivante. Le laboratoire d'Énergie atomique du Canada 
Limitée à Chalk River a publié l'article canadien le plus influent (C.R,3:4:31), Les auteurs sont 
J,C, Hardy et I,S, Towner, 

Comme nous l'avons vu au chapitre précédent, la présence canadienne dans les revues spécialisées en 
physique de l'état solide (C,R,3:10) a baissé de 4,8% entre 1974 et 1978, Cette classe, qui regroupe 
des revues de physique de l'état solide et des basses températures, d'électronique quantique et de 
physique des surfaces, représente un domaine important pour notre industrie de l'électronique. Les 
articles canadiens faisaient particulièrement bonne figure dans cette classe, et cette baisse d'acti­
vité pourrait s'avérer coûteuse. Les États-Unis, le Japon et l'Angleterre avaient une très bonne per­
formance dans ce domaine. Il convient aussi de souligner l'exceptionnelle influence des articles 
tchèques en chimie physique et en chimie appliquée. 

Une certaine "distorsion" s'est introduite dans l'analyse des articles de physique. En physique des 
particules (qui fait partie du domaine des principales revues de physique), une proportion surprenante 
des articles cités sont des condensés. Cela peut être attribué à un certain nombre de facteurs, dont 
le délai entre la rédaction et la publication des articles, l'accueil et le degré de compréhension 
suscités par certains procédés dans des communautés bien formées mais peu visibles et l'évolution 
rapide de ce domaine. De toute manière, il se peut qu'il y ait plus d'un condensé influent sur la même 
page, chose qui, dans une certaine mesure, peut augmenter artificiellement la pertinence de ces con­
densés. Cette source de distorsion est aléatoire et n'a pas d'effet sur les articles normaux, de telle 
sorte que les proportions globales ne devraient pas s'en trouver modifiées (encore que les données sur 
les collaborations dans les principales revues de physique seraient trompeuses). 

Principales revues de chimie (C.R.4:3). Nous avons déjà noté que les principales revues de chimie, qui 
occupent la troisième place dans le système, forment par elles-mêmes une catégorie générale de recher­
che et que leur influence s'étend dans tout le système. Cette classe (voir tableau 3,3) représente un 
domaine où la R.F.A, est traditionnellement forte, depuis l'institutionnalisation des liens entre 
l'université et l'industrie au siècle dernier, La R,F,A, avait 9% des articles pertinents pour la 
période 1974-1976, 15% de la pertinence totale et 25% de la pertinence dans le centile supérieur, 
L'Angleterre, dont la part était beaucoup moins grande, était aussi très forte au chapitre des arti­
cles les plus pertinents. Le Canada avait une revue très influente dans cette classe et a produit une 
bonne proportion des articles, mais ces articles n'ont pas eu, collectivement, une influence sensible 
sur l'ensemble du système, La production canadienne a baissé de 3% entre 1974 et 1978, tandis que 
celle de la R,F,A, a augmenté de 43%, Cinq des 10 articles les plus influents étaient ouest-allemands, 
et il y avait aussi des articles des États-Unis, de l'U,R.S.S. et du Japon, 

Nous ne formulerons pas ici l'argument en détail, mais le lecteur notera que beaucoup de chiffres pré­
sentés dans le présent chapitre paraissent confirmer l'hypothèse énoncée plus tôt, à savoir qu'il 
paraît nécessaire d'avoir un assez grand nombre de chercheurs pour que l'excellence surgisse parmi 
eux. Cette éventualité recèle toutefois un grand nombre de variables qui ont trait aux institutions et 
aux politiques. 

Chimie analytique et phytobiologie. Les quatre domaines de recherche de la catégorie 5 (voir tableau 
3,4) concernent la chimie analytique et la phytobiologie. Il s'agit de domaines où la recherche agri­
cole canadienne est très active. Bien que nous ne possédions pas de revue en chimie physique 
(C.R.5:20), nos articles en chimie analytique et en spectroscopie ont fait particulièrement bonne 
figure, comme d'ailleurs ceux de la R.F.A. et de la R.D.A. Si nous comparons les résultats pour cette 
classe avec ceux du domaine "chimie physique: U.R.S.S." (C.R,5:25), on peut observer les effets de 
l'isolement relatif des revues et de la recherche en Union soviétique (au moins en ce qui concerne la 
chimie analytique). Les revues soviétiques, même si, dans bien des cas, elles sont traduites, parais­
sent former un domaine de recherche séparé. L'obstacle linguistique ne paraît pas avoir produit un 
cloisonnement semblable entre les pays de l'Ouest. Il y a guelques domaines, comme la chimie physique, 
où la présence de l'Europe de l'Est est marquée, L'Union soviétique n'est pas assez bien représentée 
dans la base de données pour que cet aspect soit étudié de façon systématique. 
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TABLEAU 3.3 Parts mondiales de la pertinence dans les principales revues de chimie (C.R.4:3), année de 
référence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d 'articles 
pertinentsd) 

pourcentage 

Proportion 
de la per­
tinence 
totale 

Proportion 
de la per­
tinence du 
décile supé­
rieur 

Proportion 
de la per­
tinence du 
centile 
supérieur 

États-Unis 53,2 49,3 45,8 42.7 
Japon 9.7 6.9 6,3 8.9 
R.F.A 8.7 14,6 17,2 25,2 
Canada 7,4 6,2 5.5 3,6 
France 4.1 4.7 5.3 3.4 
Suisse 2.7 2,1 1,7 0.4 
Angleterre 2.5 3,8 4,6 5,7 
Italie 2,4 2,5 2.8 2,7 
Israël 1.3 0.9 0.6 0.4 
Pays-Bas 1.0 1.4 1.8 0.4 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été 
repérés dans les bandes d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxquels au moins 1% de la perti­
nence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les 
valeurs horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographiques dans la 
couverture des revues et à cause des variations dans les retards pour l'inclusion des articles 
publiés au cours d'une des trois années étudiées. 

Pour conclure cette section sur la performance internationale de la recherche, nous faisons les 
commentaires qui suivent sur différents domaines de recherche. Le lecteur trouvera les données corres­
pondantes à l'annexe V. 

La classe des principales revues de mathématiques (C.R.6:17) sous-représente l'Union soviétique, 
une grande partie de l'Europe et beaucoup de revues récentes et, par conséquent, ne produit pas assez 
de pertinence pour être comptée parmi les classes à considérer sur le plan international. Toutefois, 
nous notons que l'activité et la part mondiale du Canada ont sensiblement baissé malgré l'excellence 
de ses articles; nous avions 5.1% de la pertinence totale et 11% de la pertinence du centile supé­
rieur, un article de The University of British Columbia s'étant classé deuxième parmi les articles les 
plus pertinents. 

Le domaine des mathématiques appliquées et des applications physiques secondaires (C.R,6:30) 
englobe plusieurs revues de mathématiques internationales. Si la couverture avait été plus complète, 
on peut supposer que l'analyse aurait subdivisé ce domaine. Les États-Unis et l'Italie ont une in­
fluence exceptionnelle dans cette classe (voir annexe V, tableau 2), Cette classe renferme toutefois 
plusieurs spécialités, et plusieurs des articles les plus influents concernent la physique des plas­
mas. Les caractéristiques des citations dans ces spécialités peuvent être assez différentes de celles 
des articles de mathématiques appliquées pour avoir fait diminuer l'importance de ces derniers arti­
cles. 

Le domaine du génie chimique (C,R,7:34; annexe V, tableau 3) affiche une présence marquée de 
l'Inde, Les articles canadiens étaient particulièrement influents en photochimie et en physique appli­
quée (C,R.7:41), domaine qui englobe la photochimie, la spectrométrie de masse et la physique de 
l'ordinateur. 

Le domaine de la géologie et de l'astrophysigue (C.R.8:13) englobe les principales revues de géo-
physigue, auxquelles ont été réunies, ces dernières années, les revues d'astrophysique. La place 
importante prise par les sciences spatiales dans la géologie a sans doute bouleversé le domaine tradi­
tionnel jadis dominé par le Canada. Les États-Unis, l'Angleterre et l'Australie y ont maintenant une 
influence particulière (annexe V, tableau 4). 
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TABLEAU 3.4 Parts mondiales de la pertinence en chimie analytique et en phytobiologie, année de référence 1978 

Proportion 
d'articles 
pertinentsd ) 

Proportion 
de la per­
tinence 
totale 

Proportion 
de la per­
tinence du 
décile supé­
rieur 

Proportion 
de la per­
tinence du 
centile 
supérieur 

pourcentage 

Phytobiologie (C.R.5:11) 

Etats-Unis 36.1 
Angleterre 12.3 
Canada 8.3 
R.F.A 7.4 
Japon 7.0 
Australie 3.5 
Inde 3.0 
France 2.6 
Israël 2.5 
Ecosse 2.4 
Pays de Galles 1.3 
Pays-Bas 1.2 
Italie 1.1 
Suède 1.1 

36.6 
15.5 
7.6 
19.0 
5.9 
3.9 
2.3 
2.6 
2.7 
2.4 
1.4 
1.2 
0.4 
1.1 

38.9 
14.9 
6.3 
10.0 
6.2 
3.8 
2.9 
2.8 
2. 
1. 
1. 
1. 
0. 
0. 

45.4 
15.2 
0.5 
16.7 
4.8 
1.4 
1.7 
1.8 
6.0 
1.4 

Chimie physique (C.R.5:20) 

Etats-Unis 20.6 
France 16.0 
R.F.A 12.7 
Angleterre 8.4 
R.D.A 7.5 
Italie 6.2 
Canada 2.9 
Autriche 2.7 
Japon 2.4 
Inde 1.5 
Pays-Bas 1.3 
Australie 1.2 
Suède 1.2 
Norvège 1.2 
Belgique 1.1 
Suisse 1.1 

24.5 
13.8 
12.8 
7.5 
7.9 
4.8 
3.9 
2.4 
2.4 
0.9 
2.4 
1.0 
1.7 
1.5 
0.5 
1.3 

25.4 
14.0 
13.0 
5.6 
8.7 
5.4 
3.9 
2.0 
2.1 
1.0 
2.9 
0.6 
2.0 
1.3 
0.1 
1.2 

15.0 
12.4 
28.4 
7.2 
13.4 
1.5 
7.6 
1.3 

1.4 

Chimie physique: U.R.S.S. (C.R.5:25) 

U.R.S.S 64.6 
Ukraine 8.8 
Etats-Unis 5.5 
Angleterre 2.1 
Japon 2.1 
France 1.9 
Italie 1.3 
Pays-Bas 1.1 
Biélorussie 1.0 
R.F.A 0.9 
Canada 0.8 

59.5 
7.7 
6.5 
3.0 
1.5 
3.2 
3.1 
1.7 
1.2 
1.9 
0.9 

61.0 
7.4 
5.9 
3.0 
0.8 
3.4 
3.9 
1.6 
1.4 
2.1 
0.6 

83.0 
8.0 

1.1 

1.2 
1.2 

Phytobiologie et pédologie (C.R.5:29) 

Etats-Unis 55.8 55.1 57.0 59.9 
Angleterre 8.9 11.3 11.7 17.5 
Canada 7.9 8.4 8.8 5.8 
Australie 5.3 4.8 3.6 4.6 
R.F.A 4.1 4.2 3.2 
Ecosse 2.1 2.1 1.5 
Inde 1.9 0.8 0.3 
Israël 1.8 1.7 1.7 
Pays-Bas 1.1 1-1 1-^ 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été repérés dans les bandes 
d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxquels au moins 1K de la pertinence a été attribuée proportionnellement figurent 
dans ce tableau. On doit donc comparer les valeurs horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géogra­
phiques dans la couverture des revues et à cause des variations dans les retards pour l'inclusion des articles publiés au 
cours d'une des trois années étudiées. 
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L'Europe de l'Ouest a une plus grande présence dans le domaine de la recherche sur les matériaux et 
de la physique appliquée (physique des matériaux, C.R.9:23, voir tableau 5 de l'annexe V), l'Angle­
terre, la France, la Suède et les Pays-Bas ayant une influence particulière. La proportion d'articles 
canadiens était élevée dans ce domaine, mais l'influence de ces articles était négligeable. Au cours 
des années après la période étudiée, le modeste effort des universités canadiennes a été complété par 
la création de laboratoires financés par le gouvernement fédéral dans ce domaine. 

Le domaine des mathématiques appliquées et de l'informatique (C.R.14:47) regroupe quelque 37 revues 
d'informatique et de mathématiques connexes, mais, ici encore, il ne produisait pas assez de perti­
nence pour servir de base solide à des comparaisons internationales. A noter que le Canada, malgré la 
baisse de sa part mondiale d'articles publiés, a eu une performance particulièrement bonne: il avait 
7.6% de la pertinence totale, a conservé 6% de la pertinence dans le centile supérieur et avait à son 
actif un des 10 premiers articles (données non fournies). 

Enfin, le domaine de la statistique appliquée et de la biologie des populations (C.R.10:50) re­
groupe un grand nombre de revues diverses sur l'alimentation, la biométrie et d'autres applications de 
la statistique. Les articles des États-Unis avaient une bonne performance dans la distribution, comme 
ceux de l'Angleterre, de la France, de l'Australie et du Danemark. Le Canada avait une proportion 
appréciable, gu'il a conservée dans toute la distribution de pertinence (voir tableau 6 de l'annexe 
V). 

Cela complète notre revue des domaines de recherche pouvant se prêter à une évaluation des articles 
à l'échelle internationale. Nous allons maintenant étudier de plus près l'activité canadienne, dont 
nous avons déjà parlé un peu. 

A la recherche de l'excellence dans l'activité scientifique au Canada 

La proportion canadienne d'articles pertinents (pour lesquels des noms d'organisme ont été trouvés) 
pour la période 1974-1976 représentait 28,410 articles ou 4.5%, Dans une distribution globale de per­
tinence, 2,851 articles canadiens étaient dans le décile supérieur et 252 dans le centile supérieur. 
Pour cette partie de l'analyse de l'activité canadienne, le coefficient de pertinence pour chague 
article a été réparti proportionViellement entre les organismes. Pour chaque domaine de recherche, les 
coefficients de pertinence de chaque organisme canadien ont ensuite été additionnés pour toute la dis­
tribution, et puis pour le décile et le centile supérieurs de la courbe. Les valeurs obtenues corres­
pondent donc aux valeurs données pour l'ensemble du Canada dans la section précédente. 

Comme la fréquence de la plupart des articles importants produits par des organismes canadiens dans 
n'importe quel domaine de recherche peut être faible, il est plus utile de donner le classement des 
organismes selon le rang dans le centile supérieur de pertinence et le nombre absolu d'occurrences du 
nom de chaque organisme plutôt que les proportions en pourcentage comme dans le cas des comparaisons 
internationales. Un organisme apparaît s'il a au moins une partie d'un article dans le centile supé­
rieur de la pertinence à l'échelle mondiale pour la classe considérée. 

Nous avons déjà dit que si la proportion canadienne d'articles pertinents était appréciable dans la 
plupart des domaines de recherche, comme d'ailleurs la proportion de la pertinence totale, le Canada 
n'a en revanche augmenté sensiblement sa part prévisible de la pertinence du décile et du centile 
supérieurs que dans sept des 32 domaines de recherche internationaux. A première vue, cela paraît 
devoir limiter considérablement la détermination de l'excellence à l'échelle mondiale. De toute ma­
nière, comme première approximation dans notre stratégie, nous pouvons chercher des données sur nos 
organismes les plus influents en considérant d'abord les domaines de recherche où l'activité cana­
dienne dans son ensemble a été jugée d'une façon particulièrement favorable. On trouvera au tableau 7 
de l'annexe V des données complètes sur la performance des laboratoires canadiens dans le décile supé­
rieur de la pertinence. 

Principales revues de biochimie (C.R,1:1), Dans les principales revues de biochimie, 88 organismes 
canadiens distincts ont produit des articles pertinents; c'est University of Toronto gui a le plus 
produit (16.6%), suivie par McGill (8,5%), The University of Alberta (8.4%) et les laboratoires du CNR 
à Ottawa (4.8%). Toutefois, McGill avait un article très influent qui a suffi à placer cette univer­
sité au premier rang des organismes dans le centile supérieur de la pertinence pour ce domaine de 
recherche. En réalité, ÉACL apparaissait le plus souvent dans le centile supérieur, mais la pertinence 
proportionnellement répartie de ses cinq articles n'égalait pas celle de l'unique article de McGill, 
gui se classait au 16^ rang à l'échelle mondiale. L'article d'ÉACL se classait 140e à l'échelle mon­
diale dans ce domaine de recherche, McGill et ÉACL se classaient respectivement aux 2^ et 13^ rangs 
dans le décile supérieur et aux l^r et 4^ rangs dans le centile supérieur. Aucune tentative n'a été 
faite pour normaliser ces résultats en fonction du nombre de chercheurs ou du nombre total de publica­
tions dans le domaine, mais aucun des laboratoires du centile supérieur n'est petit ou marginal à 
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l'échelle canadienne. Le tableau 3.5 montre le classement par ordre d'importance des sept principaux 
organismes de la C,R,1:1. On trouvera au tableau 7 de l'annexe V des détails sur les 32 organismes 
ayant des articles dans le décile supérieur. 

Si l'on peut supposer que ce domaine de recherche en médecine et en biochimie sera normalement dominé 
par les universités qui ont une école de médecine ou sont associées à un hôpital, on notera cependant 
que deux laboratoires fédéraux sont parmi les sept premiers organismes, L'Ontario Cancer Institue 
apparaît lui aussi fréquemment comme source d'articles exceptionnels dans beaucoup de classes de 
revues médicales. Bien qu'il y ait peu d'organismes isolés et petits, on peut voir dans ces résultats 
et dans ceux qui suivent que la qualité des articles n'est pas du tout une fonction directe de la 
taille de l'organisme ou de l'importance de sa production ou de ses ressources financières. 

TABLEAU 3.5 Organismes canadiens du centile supérieur de la pertinence, principales revues de bio­
chimie (C.R,1:1), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréguence 
globaled) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 Université McGill 144 18 1 

2 Université de Toronto 282 40 4 

3 Conseil national de recherches 82 12 2 

4 Énergie atomique du Canada Limitée, Chalk River, Ont. 8 5 5 

5 Université de Montréal 71 9 1 

6 Ontario Cancer Institute, Toronto 16 6 1 

7 Université de Guelph 20 7 1 

d ) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 

une article sont pris en considération et la valeur de pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 

Pharmacologie et chimie clinique (C.R.1:5). Dans la C.R.1:5, on trouve beaucoup d'articles dont les 
titres ressemblent à ceux des articles les plus influents de la C.R,1:1, mais ces articles n'ont pas 
ici une audience aussi large. Par exemple, le groupe Hughes d'Aberdeen a produit le principal article 
de la C.R.1:1 et cet article a, comme nous l'avons dit, provoqué une réaction dans tout le système. 
Hughes a aussi écrit seul un article semblable et excellent dans la classe des principales revues de 
médecine (C,R.1:2). Dans la C.R.1:5, le même groupe a produit un autre article sur les enképhalines et 
le mécanisme de sécrétion de substances analgésigues par le cerveau. Cette fois, publiant dans Life 
Sciences, revue médicale britannique, le groupe a pu atteindre une audience précise dans la grande 
communauté de la recherche biomédicale, et l'article s'est classé au quatrième rang par l'influence 
dans le domaine de recherche. Il a été dépassé de peu cette fois par un article de McGill intitulé 
"Chemical Nature of Synoptic Transmission in Vertebrates 2" et écrit par K. Krnjevic (Physical 
Review, 1974/54/78). Un groupe du département de pharmacologie de l'Université Queen's (Kingston) a 
produit un article classé au dixième rang (Biochemical Pharm., 1976/25/687). Cela montre encore une 
fois que même une courte période de deux ans suffit pour faire augmenter la cote de pertinence et 
faire ressortir l'influence d'un article dans un domaine aussi dynamique. (Cela montre aussi que cette 
mesure n'est pas sensible à la taille du fichier de citations, problème qui touche les autres mesures 
d'influence.) Les quatre mentions de l'Université Queen's dans le centile supérieur sont attribuables 
au fait que quatre de ses meilleurs articles sont des collaborations[38]. Le secteur de l'entreprise a 
aussi une contribution à son actif avec un article du laboratoire pharmaceutique d'Ayerst à Montréal. 

Voir les références à la fin du texte. 
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L'éloignement des chercheurs canadiens des laboratoires pharmaceutigues industriels paraît être coû­
teux ici comme dans d'autres domaines plus fondamentaux de la biochimie. 

Quatre des 30 premiers articles publiés dans des revues de pharmacologie et de chimie clinique étaient 
l'oeuvre de professeurs d'universités canadiennes. Quelque 94 organismes canadiens ont produit des 
articles pertinents, mais la distribution de la pertinence parmi ces articles était assez concentrée 
(Logi = 0,409, entropie = 3.095), C'est encore McGill qui a eu la meilleure performance dans le décile 
comme dans le centile supérieurs, mais cette fois à partir d'un niveau d'activité plus important qui 
est comparable à la performance de^University of Toronto. On peut voir ici encore que la performance 
ne dépend pas directement de la taille. Quelque 31 organismes avaient un niveau d'activité plus impor­
tant qui est comparable à la performance de University of Toronto, On peut voir ici encore que la per­
formance ne dépend pas directement de la taille. Quelque 31 organismes avaient un niveau d'activité 
égal ou supérieur à celui de l'Ontario Cancer Institute et de University of Windsor, Toutefois, même 
si ces deux organismes étaient parmi ceux qui avaient produit le moins d'articles, ils étaient parmi 
les premiers en termes de pertinence. Le tableau 15 montre le classement selon le rang des sept prin­
cipaux organismes dans la C,R,1:5, 

TABLEAU 3.6 Organismes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, pharmacologie et chimie 
clinique (C,R,1:5), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréquence 
globaled ) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 McGill University 133 7 1 
2 Queen's University at Kingston 43 9 4 
3 University of Saskatchewan 25 7 1 
4 University of Toronto 159 23 2 
5 Ontario Cancer Institute, Toronto 7 1 1 
6 University of Windsor 3 1 1 

(1) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 

Revues secondaires de biochimie (C.R,2:12), Les revues de biologie cellulaire, de chimie des protéines 
et de psychologie physiologique représentent un domaine où le Canada avait une part mondiale impor­
tante et où il a sensiblement augmenté cette part dans le centile supérieur de la pertinence. 

Ce domaine regroupait 70 organismes. La pertinence était plutôt dispersée (coefficient de Gini = 0.358 
et entropie = 3.255). La présence de l'Université de Sherbrooke n'était pas très importante (16 orga­
nismes avaient publié plus d'articles), mais c'est cette université gui avait publié l'article le plus 
influent à l'échelle mondiale dans ce domaine de recherche. Le tableau 3,7 montre le classement selon 
le rang des neuf principaux organismes du centile supérieur dans la C,R,2:12, 

On pourrait penser que la très bonne performance de petits centres de recherche comme l'Ontario Cancer 
Institute et le Centre hospitalier de l'Université Laval s'explique par l'association de ces centres 
avec des centres de recherche beaucoup plus importants et complémentaires. Ainsi, il pourrait y avoir 
un niveau élevé d'activité, par exemple, dans le cadre des fonctions pédagogiques et cliniques à Uni­
versity of Toronto et au Sick Children's Hospital, tandis que des centres spécialisés dans ces orga­
nismes peuvent devenir les instruments de l'excellence de la recherche. De toute manière, l'influence 
des articles de Laval était également élevée par rapport à la contribution globale de cette univer­
sité. 
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TABLEAU 3.7 Organismes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, revues secondaires de 
biochimie (C.R,2:12), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréquence 
globaled ) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 Université de Sherbrooke 16 4 1 
2 University of Toronto 148 12 2 
3 Carleton University 20 4 1 
4 University of Western Ontario 32 4 2 
5 Sick Children's Hospital, Toronto 22 3 1 
6 Université Laval 24 10 1 
7 Ontario Cancer Institute, Toronto 2 1 1 
8 Centre hospitalier de l'Université 

Laval 1 1 1 
9 Simon Fraser University 13 1 1 

d ) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 

Médecine clinique, biologie de la reproduction (C,R,2:46), Le Canada avait 3,1% des articles et 4.3% 
de la pertinence du centile supérieur dans la C.R,2:46 qui est beaucoup moins étroitement liée et 
regroupe des revues d'endocrinologie clinique, de gynécologie et de génétique cellulaire (tableau 
3,8), Quelque 44 organismes canadiens ont publié des articles pertinents, dont seulement deux étaient 
cependant dans le centile supérieur: McGill University et The Université of Manitoba, Bien qu'il y ait 
dans cette classe 49 revues faiblement liées et représentant plusieurs domaines de recherche, il 
semble que les taux de publication et de citation soient faibles, L'University of Toronto n'avait que 
30 mentions au total, tandis que The University of Western Ontario en avait 16 et The Université of 
Manitoba et celle de Sherbrooke, 14 chacune. On trouvera au tableau 7 de l'annexe V des indications 
sur la performance d'autres organismes qui ne sont pas dans le centile supérieur. McGill s'est classée 
au premier rang dans le centile supérieur avec seulement 11 mentions, fait qui paraît témoigner de 
l'excellente performance de cette université dans plusieurs domaines de la médecine. 

TABLEAU 3.8 Organismes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, médecine clinique, bio­
logie de la reproduction (C.R.2:46), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréquence 
globaled ) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 McGill University 11 
2 University of Manitoba 14 

(1) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 

Si nous laissons la médecine pour passer aux domaines de recherche de la catégorie générale 3, qui 
concernent la physique appliquée, nous pouvons une fois de plus constater l'excellence de l'apport 
canadien, particulièrement dans le cas des laboratoires du gouvernement. 

Physique appliquée. Les tableaux 3,9 et 3,10 présentent des données pour les principales revues de 
physique (C,R,3:4) et le groupe clé de revues de chimie physique, d'électronique quantique et de phy­
sique mathématique (C,R,3:10), 
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Rappelons la mise en garde que nous avons faite à propos de l'interprétation du centile supérieur des 
principales revues de physique: le fait que beaucoup d'articles cités soient des condensés a créé une 
certaine distorsion (que nous croyons aléatoire) quand deux condensés exceptionnels ont pu figurer sur 
la même page. Cette distorsion possible peut induire en erreur dans le cas de très petits groupes 
d'articles, par exemple pour le centile supérieur. Cependant, le classement selon le rang des orga­
nismes est probablement juste. Si tel est le cas, la physique semble se porter bien dans tous les 
organismes, particulièrement à McMaster, ÉACL et Laval, 

TABLEAU 3.9 Organismes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, principales revues de 
physique (C.R.3:4), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréquence 
globaled ) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 McMaster University 97 9 g 
2 Université de Montréal 42 2 2 
3 Énergie atomique du Canada Limitée, Chalk River, Ont. 124 9 1 
4 Université Laval 23 4 2 
5 McGill University 49 5 1 
6 University of Manitoba 39 4 1 
7 University of Toronto 125 12 2 

(1) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 

Dans la C.R,3:10, le Canada semble avoir eu une influence considérable dans toute la distribution de 
pertinence; l'apport venait de laboratoires de tous les secteurs. Le Canada avait 16 des 100 princi­
paux articles (nOS 22, 28, 31, 32, 43, 44, 45, 48, 52, 58, 59, 63, 71, 72, 78 et 83), La pertinence de 
la recherche dans ce domaine de la physique appliquée était répartie entre 67 organismes canadiens, et 
cela représente encore ici une assez grande dispersion (coefficient de Gini = 0,377, entropie = 
2,982), L'University of Toronto, le CNR, l'University of Windsor et ÉACL avaient une présence impor­
tante, mais on notera avec intérêt que 29 organismes de tous les secteurs, dont six entreprises com­
merciales, étaient dans le décile supérieur (voir tableau 7 de l'annexe V), 

TABLEAU 3.10 Organismes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, physique de l'état 
solide (C.R.3:10), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréquence 
globaled) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 University of Toronto 121 19 4 
2 Conseil national de recherches, Ottawa 136 14 4 
3 University of Windsor 18 3 1 
4 Énergie atomique du Canada Limitée, Chalk River, Ont. 57 9 2 
5 University of Saskatchewan 7 3 2 
6 Queen's University at Kingston 29 5 1 
7 Trent University 2 2 2 
8 University of Western Ontario 38 8 5 
9 McMaster University 101 14 2 
10 Université de Montréal 48 9 2 
11 University of Manitoba 23 3 1 
12 Université d'Ottawa 13 1 1 

(1) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 
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Comme le montre le tableau 3.10, les 12 organismes du centile supérieur ne comptent pas de firmes 
industrielles parmi elles et ont à leur tête les très fortes divisions de physique de deux labora­
toires fédéraux et les départements de physique de deux universités: Toronto et Windsor. On peut en 
outre observer une performance particulièrement impressionnante des articles de University of Saskat­
chewan, qui n'a que sept mentions. 

En pharmacologie (C.R.3:14), nous pouvons observer une fois de plus la très bonne performance des 
laboratoires gouvernementaux dans les disciplines qui touchent la réglementation relative à l'environ­
nement et la santé. Dans ce domaine de recherche, l'article le plus influent à l'échelle mondiale a 
été produit par l'Institut national de recherche sur les eaux, organisme situé à Burlington[39], (Voir 
tableau 7 de l'annexe V.) 

Les tableaux 3,11 et 3.12 présentent des données semblables relativement aux deux autres domaines de 
recherche où le Canada a sensiblement augmenté sa part de la pertinence parmi les meilleurs articles: 
chimie physique (C.R.5:20) et photochimie, physique appliquée (C,R.7:41), Ces domaines de recherche 
regroupent l'un et l'autre des revues de recherches en chimie et en physique appliquées faites à 
l'aide d'instruments de spectroscopie moléculaire et de spectrométrie de masse, La C,R,5:20 est très 
cosmopolite mais, peut-être en raison du caractère spécialisé des instruments, 37 organismes seulement 
ont publié des articles pertinents (coefficient de Gini = 0.321; entropie = 2,871). C'est The Univer­
sity of British Columbia qui a publié la plupart des articles (40), mais elle en avait cinq seulement 
dans le décile supérieur et aucun dans le centile supérieur. Toronto et Western Ontario venaient 
ensuite, mais avec un très petit nombre d'articles. Nous avons déjà noté que les chercheurs de ces 
universités publient assez abondamment dans le courant principal de la recherche en physique et de la 
chimie, mais moins dans cette classe de revues qui concernent davantage la chimie analytique et la 
photochimie. Les articles des universités de Waterloo et du Manitoba avaient une bonne performance, 
compte tenu de leur petit nombre, tandis que les départements de chimie du CNR et de Guelph affi­
chaient une bonne tenue. 

Voir les références à la fin du texte. 

TABLEAU 3.11 Organismes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, chimie physique 
(C.R.5:20), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréguence 
globaled ) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 University of Waterloo 10 2 2 
2 University of Guelph 11 8 2 
3 Conseil national de recherche, Ottawa ..13 7 1 
4 University of Manitoba 7 2 2 
5 University of Toronto 14 2 2 

(1) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 

TABLEAU 3,12 Organisemes canadiens dans le centile supérieur de la pertinence, photochimie, physique 
appliquée (C.R.7:41), année de référence 1978 

Rang au Canada/organisme 

Fréquence 
globaled) 

Fréquence 
dans le 
décile 
supérieur 

Fréquence 
dans le 
centile 
supérieur 

1 University of Ottawa . 
2 University of Toronto 

7 
20 

d ) La fréquence exprime le nombre de mentions du nom d'un organisme. Tous les noms d'organisme dans 
un article sont pris en considération et la valeur de la pertinence est répartie proportionnelle­
ment. 
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La recherche de l'excellence dans les articles canadiens semble être plus prometteuse dans les 
domaines où les revues sont les plus homogènes et faisant partie ou étant proches du courant principal 
de la recherche mondiale dans leur domaine. Il n'est pas spécialement avantageux de publier les 
meilleurs articles dans une classe secondaire de revues que la communauté internationale juge margi­
nale. Cependant, nous avons jusqu'à maintenant considéré seulement les domaines de recherche où le 
Canada dans son ensemble a affiché une bonne performance, et sans doute cela signifie-t-il que nous 
avons trop étroitement orienté notre recherche. Il reste toujours possible que, dans des domaines où 
l^ensemble des articles canadiens n'a pas une très bonne performance, quelques articles soient tout de 
même exceptionnels. En outre, comme ce sont uniquement les organismes canadiens que nous considérons 
maintenant, nous pouvons nous intéresser à tous les domaines de recherche où le Canada publie en 
quantité appréciable, même si certains pays ou certaines spécialités de recherche n'y sont pas bien 
représentés. 

Le tableau 7 de l'annexe V présente donc des données semblables pour tous les domaines de recherche 
où il y avait une présence canadienne au moins dans le décile supérieur de la pertinence. Les domaines 
sont énumérés par catégorie. Les données sont présentées essentiellement de la même façon que dans les 
tableaux 3,5 et 3,12, sauf que le rang et la fréquence sont donnés pour le décile et pour le centile 
supérieurs. Encore une fois, à l'aide du dictionnaire d'organismes, les hôpitaux et les cliniques ont 
été séparés des universités pour des raisons de cohérence, même quand leur affiliation à une école 
médicale était forte. Tous les noms d'organisme figurant dans les articles ont été reproduits. Les 
fréquences absolues correspondent au nombre de mentions d'un organisme dans une partie donnée de la 
distribution de pertinence. 

Le lecteur canadien peut facilement parcourir la liste des organismes du tableau 7 de l'annexe V et 
comparer les résultats généraux et particuliers. Il y a des surprises dans tous les domaines de 
recherche. Par exemple, dans la C,R.1:6, qui couvre la biologie cellulaire et la recherche sur le 
cancer, le Canada avait des articles classés aux 24e, gQe^ gie et 85e rangs. L'University of Toronto, 
classée au premier rang du décile supérieur avec 17 mentions, avait produit un seul de ces articles 
(le n 85) et se classait au cinquième rang dans le centile supérieur. Les chercheurs de l'Université 
Laval avaient produit deux de ces articles (nO 24 et nO 81) et The University of British Columbia, 
l'autre. La production faible mais influente de l'Onta"rio Cancer Institute est une fois de plus remar­
quable dans ce domaine de recherche. 

Dans les principales revues de médecine (C,R,1:2), le Canada avait trois des cent articles les plus 
influents à l'échelle mondiale (le meilleur, classé au troisième rang, venait de The University of 
Calgary), Cet unique article a suffi pour placer The University of Calgary parmi les 10 organismes 
canadiens qui sont dans le centile supérieur de la pertinence à l'échelle mondiale. Quand il s'agit de 
collaborations, on ne peut attribuer qu'une partie de la pertinence d'articles exceptionnels à l'orga­
nisme de chaque auteur; ainsi l'Université de Montréal, avec un seul article, s'est classée quatrième 
dans le centile supérieur. 

Pour évaluer l'excellence des organismes de recherche par opposition à celle de chercheurs indivi­
duels, on peut considérer un nombre raisonnable de mentions dans le décile supérieur et comparer la 
proportion d'articles du décile supérieur qui atteignent aussi le centile supérieur. Ainsi, dans la 
classe des principales revues de biochimie (C,R,1:1), les cinq articles d'ÉACL qui étaient dans le 
décile supérieur étaient aussi dans le centile supérieur, tandis que seulement un des 18 articles de 
McGill figuraient dans le centile supérieur. Dans les principales revues de médecine, le Sick 
Children's Hospital de Toronto en avait trois sur huit dans le centile supérieur et le Royal Victoria 
de Montréal en avait trois sur 10, Mais faut-il considérer que le fait pour le Royal Victoria d'avoir 
deux articles de plus dans le décile supérieur doit être compté comme un point pour ou contre cet 
hôpital? La réponse à ce dilemme dépend de la manière dont on envisage l'hypothèse d'Ortega (voir ré­
férence 34), 

Dans les principales revues de chimie (C,R,4:3), malgré sa performance globale décevante, le Canada 
avait quatre articles dans les cent premiers (n^s 12, 14, 27 et 59), et neuf universités avaient au 
moins 10 mentions dans le décile supérieur, La chose surprenante ici, c'est l'influence The Univer­
sity of Alberta et The University of Western Ontario, compte tenu de leurs ressources financières et 
de leur taille, dans un domaine de la chimie où domine la chimie physique. Du point de vue des orga­
nismes individuels, nous n'avons pas observé de lien de correspondance entre le niveau des ressources 
financières et la performance dans ce domaine. 

Même si nous n'avons pas pu étudier les mathématiques dans un contexte international, cela n'em­
pêche pas que les principales revues de mathématiques (C.R.6:17) regroupent 12 revues internationales 
importantes. Le Canada a produit un assez grand nombre d'articles dans ce domaine et s'est classé 
deuxième dans le monde (T. Am. Math, Soc, 205, 1975, p. 247, "Generalized Gradients and Applica­
tions", par Frank Clarke, The University of British Columbia). 
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En même temps, les données sur le domaine de la géologie et de l'astrophysique (C,R,8:13) parais­
sent confirmer que la position marginale du Canada en astrophysique et en sciences spatiales lui a 
fait perdre la place importante qu'il occupait auparavant en géophysique. 

Dans le domaine des mathématiques appliquées et de l'informatique (C,R,14:47) comme dans les prin­
cipales revues de mathématiques, le Canada avait un seul article excellent, provenant de l'Ouest, 
cette fois de l'University of Victoria: I. Barrodale, F,D,K. Roberts, "Solution of an Overdetermined 
System of Equations in the 1i Norm (F4)", Communications ACM, 1974, 17:6), En informatique, l'hypo­
thèse habituelle a été que le MIT, Stanford, Toronto, Case Western Reserve et Waterloo dominent à 
l'échelle mondiale, à peu près dans cet ordre d'énumération. Outre l'excellent article de l'Univer­
sity of Victoria, on notera qu'Anthony N, Michel, de l'University of lowa à Ames, a participé à la 
rédaction de trois des six principaux articles dans cette classe. L'article le plus influent, "Input-
Output Stability of Composite Feedback Systems 2" (M. Araki, IEEE Transactions on Automatic Central, 
avril 1976), a été produit à l'University of Kyoto, au Japon. 



Chapitre 4 

SOMMAIRE 

Le présent rapport décrit les trois principaux résultats d'une étude de bibliométrie comportant une 
évaluation des revues et articles scientifiques dépouillés par l'ISI. 

, Élaboration d'une nouvelle mesure de la qualité de la recherche dans le domaine de la science et de 
la technologie, 

. Élaboration d'une méthode d'utilisation de cette mesure, appelée pertinence, pour effectuer une ana­
lyse structurale et une évaluation des publications scientifiques. 

, Application de cette méthode aux données du système d'information de l'ISI à la lumière des résul­
tats d'une étude pilote de l'application de cette méthode. 

L'analyse du système de revues a permis d'établir une série de classes contrôlées de périodiques 
(c'est-à-dire de domaines de recherche) pour le calcul d'indicateurs bibliométriques. On a, par 
exemple, mesuré les tendances de l'activité de publication en termes de la proportion des publications 
attribuables à chaque pays dans les principaux domaines, La collaboration entre auteurs de pays et de 
secteurs différents a aussi été étudiée. On peut établir un contraste entre les coefficients de dis­
persion des activités de publication parmi les pays et les laboratoires et la forte concentration des 
meilleurs articles parmi un assez petit nombre de laboratoires et d'organismes. 

Dans quelques domaines, comme la physique de l'état solide (C.R.3:10), on peut constater qu'un 
assez grand nombre de laboratoires canadiens de tous les secteurs publient d'excellents articles. 
Dans presque tous les domaines, on peut constater la présence de chercheurs individuels dans le cen­
tile supérieur de la pertinence dans leurs milieux respectifs. Mais on peut difficilement ne pas voir 
que la performance globale des laboratoires canadiens est décevante dans beaucoup de secteurs clés. 
Ces résultats sont symptomatiques, et il faudrait les mettre en relation avec de nombreux facteurs 
pour en connaître toutes les implications. 

Il est certain que le contexte de l'évolution historique, encore jeune, de nos organismes de 
recherche est un facteur très pertinent. On connaît certains éléments de ce contexte: mécanismes 
d'expansion des secteurs d'activité dans les universités; orientation et gestion des établissements de 
recherche gouvernementaux; nouveauté et caractère isolé de la recherche industrielle; difficulté 
d'établir des relations entre les organismes; inertie des comités et des réseaux d'évaluation dans le 
système du financement direct; instrumentation; moyens d'information; revues, La qualité des publica­
tions issues de la recherche n'est manifestement pas une fonction simple de la taille ou des res­
sources financières. Ce sont là quelques-unes des variables qui entrent en ligne de compte dans la 
recherche de l'excellence. Sans exception, elles font entrer en jeu le processus laborieux mais tou­
jours créateur de la formation d'organismes de recherche, et nous savons que ce processus a été plus 
lent au Canada du fait de notre attitude de néo-colonisés devant les structures de recherche beaucoup 
plus développées de l'Angleterre et des États-Unis, Il y a déjà longtemps qu'auraient dû être effec­
tuées des études critiques du développement institutionnel de notre infrastructure de recherche. 
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ième n 
1 âge moyen des articles cités dans le k domaine de recherche sera donc V|̂  = ̂  v, 

i=1 

pour n années dont des publications sont citées, La colonne de l'année citée est le seul bloc 
d'information sur l'ensemble des articles scientifiques cités qui doit maintenant être lu dans 
son entièreté. Ainsi, l'âge moyen des publications citées peut avoir un intérêt marginal pour les 
historiens, mais c'est en fait la principale mesure gue nous ayons pour vérifier les limites des 
domaines de recherche. 
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Annexe I 

BIBLIOMÉTRIE: PERSPECTIVE HISTORIQUE 

Comme l'air et le soleil, la connaissance est un bien public qui, malgré sa grande valeur, n'est 
pas susceptible d'appropriation privée. Pour entrer dans le domaine public, les connaissances nou­
velles ou déjà acquises doivent être codées sous une forme qui permette de diffuser et de trouver des 
informations du point de vue d'un chercheur au sujet d'un aspect de la nature. C'est pour cette raison 
que la science, du moins en principe, peut être analysée formellement. En pratique, toutefois, nous ne 
savons pas encore comment analyser les mécanismes de codage subtils qui semblent caractériser les 
théories et les modèles, ni comment décrire les moyens dont des éléments contextuels comme les 
compétences tacites sont transmis par les chercheurs innovateurs à leurs apprentis. Mais puisque la 
connaissance discursive, qui est un bien public non susceptible d'appropriation, est au centre de 
l'activité scientifique, la paternité des nouvelles découvertes doit être reconnue dans le domaine 
public; par conséquent, des comptes rendus officiels sont diffusés publiquement. 

Les historiens ont souvent noté que beaucoup des innovations importantes pour la science en Europe 
ont eu lieu au dix-septième siècle. Cette époque a vu la création de diverses sociétés savantes, la 
fondation des premiers laboratoires nationaux et les contributions les plus fondamentales à la phy­
sique et aux mathématiques. Il y a également eu de grands changements dans le système de diffusion de 
ces découvertes. Les rencontres des sociétés savantes jouaient un rôle important à cet égard et c'est 
essentiellement cette fonction qu'avaient les réunions informelles de ce que Robert Boyle appelait le 
"collège invisible", le précurseur de la Royal Society of London, Les cours et les démonstrations (de 
même que la publication de traités scientifiques) sont des activités qui remontent au temps d'Archi-
mède et que les universités ont conservées et beaucoup élargies depuis le moyen âge. L'innovation du 
dix-septième siècle qui a eu des répercussions durables dans ce domaine a été une transformation du 
moyen de communiquer des découvertes: elles étaient jadis annoncées dans la correspondance scienti­
fique d'un cercle privé, mais, depuis cette époque, elles sont publiées officiellement dans des 
revues. 

Pour décrire les transformations aussi profondes que celle déclenchée par cette innovation, les 
sociologues parlent de la relation entre "Gemeinschaft" et "Gesellschaft", termes dont la grandeur est 
impossible à rendre dans une traduction. Mais, comme pour d'autres transformations sociales dues à 
l'évolution des moyens de communication, les facteurs sociaux et normatifs sont au moins aussi impor­
tants que les changements techniques visibles. 

Auparavant, des réseaux privés de chercheurs étaient liés par ce qui semble maintenant une corres­
pondance très abondante. Leurs lettres contenaient souvent des descriptions détaillées de découvertes, 
parfois rédigées à l'aide d'un chiffre ou code secret, ainsi que des spéculations personnelles et 
diverses idées sur l'alchimie et la philosophie. Si on considère l'ampleur des conflits politiques et 
religieux du dix-septième siècle, le cosmopolitisme des réseaux de chercheurs est étonnant, A lui 
seul, l'abbé Marin Mersenne a énormément amélioré la portée et l'efficacité du processus d'échange des 
idées en retransmettant les lettres qu'il recevait de ses nombreux correspondants aux autres dans son 
réseau. Ainsi, Mersenne a joué un rôle clé dans la diffusion des travaux de Descartes, de Pascal, de 
Galilée et de beaucoup d'autres savants. 

Les sociétés savantes ont contribué à l'institutionnalisation et la systématisation de ce proces­
sus, La toute première de ces sociétés a probablement été l'"Accademia del Lincei", établie à Rome en 
1603 et dont Galilée était un des membres distingués. Cette société a donné naissance à une autre, 
située à Florence, l'"Accademia del Cimente", qui s'occupait plus directement d'expérimentation et a 
publié une collection de comptes rendus en 1667 (mais la publication de ce genre de document n'a pas 
été faite sur une base régulière). Des sociétés savantes assez peu organisées comme celles-ci ont 
foisonné en Europe et certaines d'entre elles ont enfin obtenu la protection royale, pour la forme en 
Angleterre, en 1662, à l'époque de la restauration et, de façon probante, en France, en 1666, où 
l'équivalent d'un laboratoire national a été fondé. 

Les premières revues scientifiques ont paru en 1665, Le "Journal des Sçavans" était publié chaque 
semaine à Paris par Denis de Sallo et présentait de l'information sur les expériences, les livres et 
les inventions techniques, ainsi que des opinions sur un grand nombre de sujets de controverse, non 
seulement en philosophie naturelle, mais également dans des domaines comme le droit, la religion et 
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les arts. Il n'est peut-être pas surprenant d'apprendre que cette revue était souvent interdite(l). 
Les Britanniques ont tiré profit de cette expérience et ont réussi à établir un périodique plus 
durable. 

La Royal Society of London a fait preuve d'un grand réalisme politique dans son organisation et ses 
activités, ce qui lui a permis de survivre à des guerres civiles et religieuses, parce que son pro­
gramme visait à intéresser toutes les parties d'un conflit sans en offusquer aucune. En 1663, Robert 
Hooke résumait ce programme comme suit: 

"La Royal Society a pour objet d'augmenter la somme des connaissances utiles sur les choses natu­
relles, les techniques, les moyens de fabrication, la mécanique, les méthodes, les moteurs et les 
inventions à partir d'expériences (sans s'ingérer dans les domaines de la divinité, la métaphysique, 
la morale, la politique, la grammaire, la rhétorique ou la logique),(2)" (Traduction moderne) 

Sa première charte royale (1662) lui accordait "les pleins pouvoirs et l'autorité pour publier des 
documents concernant les activités de cette société" et le droit "de correspondre et de communiquer 
avec des étrangers, que ce soient des personnes privées, des sociétés collégiales ou des corporations 
sans aucune interruption ou obstruction quelconque"(3) (traduction moderne). La revue "Philosophical 
Transactions" de la Royal Society a commencé à paraître mensuellement en mars 1665 et excluait généra­
lement tout ce qui n'était pas considéré comme strictement scientifique par la Royal Society et ses 
secrétaires(4), 

Henry Oldenburg a été nommé le premier secrétaire correspondant de la Royal Society. Oldenburg 
était un expatrié allemand gui avait étudié à Oxford et avait été pendant bien des années consul de 
Basse-Saxe en Angleterre, A titre de secrétaire, il établit un réseau composé d'un grand nombre de 
correspondants partout en Europe, La différence entre son système et celui de Mersenne était qu'une 
"lettre" envoyée à Oldenburg était enregistrée par la Royal Society et devenait une attestation un peu 
plus officielle de la nature d'une découverte, de sa date et de la personne qui en était responsable. 
Les controverses sur la priorité d'une découverte étaient, comme de nos jours, fréquentes et ce sys­
tème offrait un moyen d'établir rapidement la paternité d'une connaissance sans produire un traité 
volumineux. 

Les deux secrétaires de la Royal Society tiraient un certain honneur de leurs travaux, mais 
n'étaient pas rémunérés (parce que Charles II était membre de la Royal Society, mais n'y a jamais con­
tribué beaucoup d'argent). C'est pour cette raison qu'Oldenburg, seul mais avec l'approbation de la 
Royal Society, a commencé à publier la revue "Philosophical Transactions" à Londres, en 1665. Cette 
revue lui a procuré un petit revenu et offrait à ses lecteurs des comptes rendus d'expériences faites 
devant des membres de la Royal Society, des articles et des "lettres" de correspondants au sujet de 
questions scientifiques, Oldenburg était, bien entendu, le rédacteur en chef. Les membres de la Royal 
Society, au nombre desquels figuraient beaucoup de savants étrangers, disposaient donc d'un moyen 
direct de publier des descriptions de leurs travaux personnels. Oldenburg correspondait également avec 
beaucoup de savants qui n'appartenaient pas à la Royal Society et il semble que son réseau était un 
important moyen de recrutement(5). 

Les efforts créateurs qu'Oldenburg a consacrés à l'institutionnalisation du système de correspon­
dance scientifique lui ont rapporté peu sur le plan financier (son indépendance et sa passion pour la 
correspondance avec des étrangers lui ont même valu deux mois d'incarcération dans la Tour de 
Londres)(6), mais la revue "Transactions" a survécu jusqu'aujourd'hui en dépit des manoeuvres du rival 
et successeur d'Oldenburg, Robert Hooke, qui a réussi temporairement à en suspendre la publication. 
Cette revue a permis le développement de marchés très grands et impersonnels pour la propriété intel­
lectuelle. Sans connaître ses lecteurs, un chercheur pouvait mettre sa propriété intellectuelle dans 
le domaine public et, en retour, il pouvait s'attendre à une reconnaissance publique du fait qu'il 
était l'auteur d'une découverte. La lettre et l'article sont deux genres gui, au fil des années, ont 
acquis des règles de rédaction très formelles exigeant des références exactes et la reconnaissance 
explicite des influences intellectuelles et qui pouvaient facilement être remplacés par des moyens de 
communication plus efficaces, surtout au vingtième siècle. Mais ils continuent de dominer, et leur 
importance s'est accrue à mesure gue les groupes de chercheurs grandissaient, parce que ces publica­
tions servent en réalité autant d'attestations ou de documents justificatifs que de sources d'informa­
tion. 

Dans son étude des contestations de priorité de découvertes, R,K, Merton a décrit le comportement 
normatif, restrictif et hautement moraliste des chercheurs en matière d'échange et de reconnaissance 
en bonne et due forme de la propriété intellectuelle. Menée à l'extrême, cette forme excessivement 
individualiste de concurrence peut produire un marché "dysfonctionnel", pour employer le vocabulaire 
de Merton: 

Voir note(s) à la fin de l'appendice I, 
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"Cette concurrence peut favoriser une obsession à l'égard de la reconnaisance, c'est-à-dire la valori­
sation du travail d'un scientifique par la faveur de ses pairs. Critiques acerbes, revendications 
autoritaires, discrétion imposée par la crainte d'être devancé par un autre chercheur, publication 
uniquement des données qui confirment une hypothèse, fausses accusations de plagiat et, parfois, vol 
d'idées et, dans de rares cas, invention de données - tous ces phénomènes font partie de l'histoire de 
la science, et on peut les considérer comme des formes déviantes de comportement imputables au con­
traste entre le poids énorme que la culture scientifique attribue aux découvertes originales et les 
difficultés réelles qu'un grand nombre de scientifiques éprouvent à produire une découverte origi-
nale(7)," (Traduction,) 

Ainsi, l'article est devenu le principal instrument pour les revendications de priorité de la pro­
priété intellectuelle et pour l'évaluation de ces revendications par la communauté scientifigue (voir 
la référence 2). Des arbitres examinent les articles avant d'en approuver la publication, mais, en 
dernière analyse, c'est l'ensemble du monde scientifique qui juge les travaux. Pour les lecteurs, la 
vraie valeur d'une recherche est son importance ou son influence par rapport à celle des autres tra­
vaux dans tous les groupes de chercheurs. Par contre, la reconnaissance en termes d'utilisation réelle 
peut tarder justement parce gue l'information n'est pas gratuite. Il coûte évidemment cher de produire 
et de diffuser l'information, mais, plus fondamentalement, la consommation d'information entraîne un 
coût intellectuel qui varie directement avec l'originalité et la nouveauté de l'information du point 
de vue de l'utilisateur. 

Voir note(s) à la fin de l'appendice I. 
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Notes 

d ) Quelque 111 volumes ont été publiés de 1665 à 1792, année où l'activité de cette revue et d'autres 
institutions et éminents savants a été interdite pendant la Révolution française. Douglas McKie, 
"The Scientific Periodical from 1665 to 1798", Allan Ferguson (éditeur), Natural Philosophy 
Through the IB^h Century and Allied Topics, Taylor, Francis (Londres, 1948), p. 122, 

(2) Robert Hooke (1663), cité par Wolfgang van den Daele, "The Social Construction of Science", E, 
Mendelsohn, P, Weingart et R, Whitley (éditeurs), The Social Production of Scientific Knowledge, 
Reidel (Dordrecht, 1977), p. 31. 

(3) Citée dans ibid., p. 29. 
(4) R.K, Merton ["Changing Foci of Interests in the Sciences and Technology" (1938), dans Robert 

Merton, The Sociology of Science, University of Chicago Press (Chicago, 1973), chap, 8] a été le 
premier à étudier le contenu des premiers numéros de la revue "Philosophical Transactions", 

(5) Cette hypothèse est énoncée par L, Mulligan et G. Mulligan, "Reconstructing Restoration Science: 
Styles of Leadership and Social Composition of the Early Royal Society", Social Studies of 
Science, 11 (1981), p. 327. Une opinion un peu différente est présentée par M. Hunter, "Recon­
structing Restoration Science: Problems and Pitfalls in Institutional History", Social Studies of 
Science, 12 (1982), p. 451, qui souligne le rôle d'autres personnes dans le recrutement. 

(6) Le mandat d'arrestation (20 juin 1667) l'accusait "d'intentions et de pratiques dangereuses", 
Pepys, le grand chroniqueur de son époque, croyait que cette affaire était liée au fait 
qu'Oldenburg correspondait avec des étrangers. Pour une analyse plus détaillée, voir Douglas 
McKie, "The Arrest and Imprisonment of Henry Oldenburg", Notes and Records of the Royal Society, 6 
(1949), p. 28. Il existe maintenant un recueil de la correspondance d'Oldenburg: A.R. Hall et 
M,B. Hall (éditeurs), The Correspondance of Henry Oldenburg, 6 volumes, University of Wisconsin 
Press (Madison, 1965-1976), 

(7) R.K. Merton, "Priorities in Scientific Discoveries" (1957), publié de nouveau dans Robert 
Merton, The Sociology of Science (op. cit.), p, 323, Dans un autre ouvrage, Merton attribue cet 
opium des intellectuels à une motivation plus personnelle, "insanabile scribendi cacoethes", la 
manie de publier, Robert Merton, On the Shoulders of Giants: A Shandean Postscript, Harcourt, 
Brace (New York, 1965), p, 83, 



Annexe II 

ANALYSE DE LA PERTINENCE 

Dans cette étude, la pertinence est interprétée comme une relation qui existe entre les éléments 
qui définissent une source d'information dans un ensemble particulier de conditions d'utilisation, La 
pertinence d'un document pour un utilisateur dépend de l'état des connaissances de ce dernier à chaque 
moment. On peut déterminer si un document est pertinent ou non en examinant ce qu'un utilisateur con­
sulte dans la source. Si on a des données sur la fréquence d'utilisation des éléments d'une source, on 
peut, comme William Goffmand) l'a proposé, calculer une matrice de probabilités de passage qui repré­
sentent, en fait, des relations de transitivité ou les arcs d'un graphe que les utilisateurs dessinent 
dans leurs recherches à l'intérieur de la source. 

Pour une source S de n éléments, qui peuvent être un ensemble de documents, un vocabulaire, un 
groupe d'auteurs, etc., soit U^ la représentation de l'utilisation d'un élément d'information de S. 
Par exemple, U^ peut être le fichier de tous les articles qui citent l'élément S^ au cours d'une 
période et refléterait la manière dont d'autres auteurs évaluent l'élément en question. Si un utilisa­
teur consulte S^, la probabilité qu'il consulte également Sj dépend du nombre d'éléments qui font 
référence à la fois à Sj et à Sj (l'intersection de U^ et U j ) par rapport au nombre total de réfé­
rences à Si. Autrement dit, la propension des utilisateurs de S^ à consulter Sj est: 

Pij = (UinUj)/Ui (1) 

En mesurant la probabilité que Sj puisse être utile aux utilisateurs qui ont trouvé S-̂  utile, Goffman 
a pu mettre au point une méthode indirecte d'extraction d'information qui permette de tenir compte de 
la notion subtile d'une dépendance entre la pertinence et le temps et du fait que les utilisateurs 
apprennent continuellement. 

Nous interprétons ici la probabilité de passage comme une mesure de la propension marginale à faire 
référence à un élément et comme une estimation indirecte du coût de cette référence (nous avons 
effleuré cette question à la fin de l'annexe I), Si une proportion élevée des personnes qui utilisent 
Si se réfèrent ensuite à Sj, le coût doit être minime. Autrement dit, il existe un rapprochement in­
tellectuel entre ces deux éléments et on peut attribuer une orientation à la relation d'ordre définie 
par l'influence d'un élément sur un autre ou le lien de pertinence qui les unit. Cette relation n'est 
normalement pas symétrique, mais elle le serait si les fichiers Ui et Uj étaient identiques. (La symé­
trie de cette relation est une des hypothèses injustifiées de l'analyse des cocitations.) 

La probabilité de passage résout beaucoup de problèmes pratigues dans l'étude des citations et 
semble être une mesure juste des relations d'influence entre les éléments d'une source, mais elle 
voile l'importance relative des divers liens du graphe orienté qui représente cette source. On peut 
examiner cet aspect de l'utilisation des éléments à l'aide de la mesure statistique de Shannon, qui 
indique l'apport de chaque élément d'une source au degré d'organisation de l'ensemble de la source. 
Les courbes de Bradford-Zipf révèlent un "effet Matthew" dans l'ensemble de la source (terme employé 
par R.K. Merton qui n'a pas réussi cependant à en répandre systématiquement l'usage). Le coefficient 
d'entropie de Shannon reproduit fidèlement cet effet à partir de chaque élément de la source. 

L'importance relative de chacun des n(n-1) couples ordonnés dans une source de n éléments d'infor­
mation est donc reflétée dans son entropie statistique: 

ei-j - - Pi^ln Pi-] (2) 

où Pij est la probabilité que les éléments faisant référence à la fois à Si et à Si expliquent la 
totalité des références à deux éléments quelconques de la source: 

Pi-j = (UiO U j ) / ^ (UiHUj) (3) 
i,j = 1 

n 
où .ZZ Pij = 1 et Pij = Pj'i. Cette probabilité est donc symétrique. 

i,j = 1 

Voir note(s) à la fin de l'appendice II. 
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Parfois, dans l'analyse de la dynamique des domaines de recherche, il est utile de calculer le 
coefficient d'entropie d'une source S composée de n éléments d'information: 

Hg = z : eij (4) 
i,j = 1 

Ensemble, ces deux probabilités permettent de mesurer la pertinence d'un couple ordonné d'éléments de 
la source (rii) ou, plus précisément, sa pertinence marginale dans des conditions d'utilisation 
données: 

(5) 

(6) 

(7) 
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Note 

(1) William Goffman, "An Indirect Method of Information Retrieval", Information Storage and Retrie-
val, 4:4 (déc. 1968), reproduit dans Saracevic, ibid., p. 485, 





Annexe III 

MÉTHODE D'APPLICATION 

Les relations de pertinence entre les éléments d'une source possèdent des propriétés mathématiques 

3uplt_ 
d'éléments à partir du couple le plus pertinent jusqu'au couple le moins pertinent. Chacun des n(n-i: 
couples correspond à un arc ou une arête entre un sommet et un autre dans un graphe orienté représen­
tant les éléments de la source. Chaque élément a au moins un minimum de pertinence pour soi-même 
(Pii = 1) et Goffman appelle ce genre de réflexivité conversance. 

Une suite d'arcs reliant un sommet donné et un sommet final où aucun sommet n'intervient plus d'une 
fois définit un chemin de communication dans une source et possède les propriétés de réflexivité et de 
transitivité. Ce type de chemin est une "liaison unilatérale" ou une relation d'ordre partiel d'élé­
ments. Ainsi, un élément Sj aura un ensemble antécédent qui définit la portée de son influence. 

A mesure que l'algorithme attribue une structure aux données sur l'utilisation collective des élé­
ments de la source, il tient compte d'une autre relation mathématique qui, elle, est symétrique. Quand 
il existe au moins un chemin menant du sommet i au sommet k et au moins un chemin menant de k à i, on 
obtient un chemin d'intercommunication ou un chemin fermé. Cette configuration représente une relation 
d^équivalence possédant les propriétés de réflexivité, de transitivité et de symétrie, La source se 
divise alors en classes d'équivalence disjointes. Nous appelons un ensemble maximal d'éléments qui 
admettent cette propriété le "domaine de recherche" de ces éléments. 

Comme la couverture des diverses disciplines et régions géographiques peut être plus ou moins 
biaisée dans une source de données sur le système de revues et que les taux de publication ne sont pas 
les mêmes dans différentes catégories de recherche, que ces catégories soient bien représentées ou 
non, l'algorithme doit renfermer un seuil de pertinence qui est sensible aux variations de ces carac­
téristiques d'une classe de revues à l'autre. (Toutes choses étant égales par ailleurs, l'analyste 
peut rechercher une couverture peu étendue pour dessiner un graphe du noyau central d'un domaine de 
recherche,) L'algorithme de recherche décrit plus bas repose sur la méthode de sélection d'un arc du 
sommet touché le plus récemment et dont on n'a pas encore épuisé les arcs ("depth-first search" ou 
"backtracking"). Il examine séquentiellement la pertinence des arcs mis en ordre et, au cours du 
traitement, la formation des diverses classes se fait simultanément. Quand la pertinence marginale 
d'un arc n'augmente pas la pertinence totale d'une classe de plus d'un certain pourcentage fixé comme 
seuil (dans notre analyse des revues dépouillées par l'ISI, ce seuil était r = 0,001), la classe 
d'équivalence ou le domaine en question est considérée comme étant saturée; sa structure est mémorisée 
et la classe est ensuite réduite à un seul sommet. 

Étant donné que ce seuil est établi en fonction de la force des relations de pertinence entre des 
éléments, l'algorithme produit des classes d'éléments faiblement liés entre eux vers la fin de la dis­
tribution. On voit donc que les nouveaux secteurs de recherche ne sont pas exclus de l'analyse. Cette 
procédure est itérative et on peut la répéter en utilisant l'ensemble des classes d'éléments comme des 
sommets. C'est ainsi qu'on peut définir des "catégories générales" de domaines de recherche. Toute­
fois, le principal avantage de ce genre d'analyse est qu'elle permet d'évaluer les éléments de la 
source en fonction de leur pertinence vis-à-vis des autres éléments; les éléments sont répartis dans 
des classes mutuellement exclusives et l'algorithme regroupe ces éléments et ces classes dans des 
ensembles antécédents gui indiquent la portée de leur influence. 

Les opérations analytiques résumées plus haut seraient normalement codées dans un programme conçu 
pour le traitement de matrices éparses. Cependant, il n'est pas nécessaire de recourir aux technigues 
habituelles d'analyse matricielle pour exécuter ces opérations d'une manière efficace. D'ailleurs, on 
ne pourrait pas utiliser le calcul matriciel pour s'attaquer à une aussi grande masse de données que 
celle qui est analysée dans la présente étude. On doit plutôt trouver une méthode qui permette d'ap­
pliquer l'algorithme de classification à de très grandes sources d'information sur les ordinateurs de 
la présente génération. 
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Les informaticiens ont élaboré un système formel qui permet d'évaluer le coût du travail nécessaire 
pour résoudre un problème et choisir la méthode qui, par rapport à d'autres, est la plus efficace et 
la plus appropriéed), Pour n'importe quel problème, nous pouvons en préciser la taille, à savoir le 
nombre de caractères qu'il faut pour coder les données d'entrée de l'algorithme qui produit la solu­
tion. Le nombre d'opérations qu'un algorithme doit exécuter est une fonction de la taille du pro­
blème. En général, il est préférable de choisir un algorithme dont la complexité augmente aussi lente­
ment que possible à mesure que la taille du problème grandit, et l'analyse formelle de cette relation 
permet de prévoir cette croissance. 

Divers algorithmes de classification ont été décrits dans les travaux de bibliométrie, La plupart 
de ces algorithmes sont conçus pour de petits échantillons de publications, où on peut se payer le 
luxe de trouver les solutions directement par le calcul matriciel. Il est inutile d'examiner ces 
méthodes ici parce que leur complexité s'accroît trop vite quand la taille du problème augmente et il 
n'est pas raisonnable de les appliquer à de grandes sources. 

Le taux de croissance relatif du temps employé par les algorithmes utilisés jusqu'à présent pour 
calculer les valeurs propres dans les analyses de classification bibliométriques est de l'ordre de 
O(n') pour n revues. Pour 4,000 revues de l'ISI, ces algorithmes exigeraient 10^ fois le temps de cal­
cul requis avec la méthode appliquée dans la présente étude. Notre but est d'obtenir une estimation 
fiable du temps de calcul nécessaire pour résoudre un problème de taille n. Pour un algorithme quel­
conque, nous définissons la fonction S(n); quand l'argument de cette fonction vaut k, S(k) est le 
temps nécessaire pour que l'algorithme en guestion puisse résoudre un problème donné de taille k. 
(Pour un exposé technique succinct, voir Colbourn et coll.)(2), 

Si on connaît la fonction S(n), on peut facilement déterminer le temps de calcul requis pour 
résoudre le problème devant nous. Malheureusement, les techniques d'analyse actuelles ne permettent 
pas encore de préciser avec exactitude la forme de S(n) pour la plupart des algorithmes non triviaux. 
On peut toutefois utiliser certains principes de l'analyse des algorithmes (voir Aho et coll,, réfé­
rence 22), pour déterminer le taux de croissance de la fonction S(n), 

On dit que la fonction S(n) est 0[f(n)] ["de l'ordre de f(n)"], s'il existe une constante absolue c 
pour laquelle S(n) ̂  cf(n). Par exemple, pour g(n) = 1,5n + 71ogn + 300, on peut écrire g(n) = 0(n): 
autrement dit, asymptotiquement, g(n) augmente comme une fonction linéaire de n. 

Un algorithme est considéré comme efficace si son temps de calcul est 0(nl<) pour une constante 
k > 0, c'est-à-dire un polynôme qui est une fonction du volume de données d'entrées. De même, un algo­
rithme qui utilise un temps 0(n)'< est considéré plus efficace que tout autre algorithme. Intuitive­
ment, on voit gue cette notion traduit bien le fait qu'il est préférable d'appliquer un algorithme 
dont la complexité augmente aussi lentement que possible quand la taille du problème à résoudre gran­
dit, plutôt qu'un algorithme qui nécessite un temps 0(n)5 pour un ensemble de n revues. 

Comme le schéma de classification utilisé dans cette étude repose sur les propriétés d'un graphe 
orienté, il est possible de rédiger un programme gui délimite les domaines de recherche et les réduit 
à un seul sommet sans que la complexité de cette opération n'augmente plus vite que la taille du pro­
blème. R.E, Tarjan a décrit un algorithme optimal gui permet justement de regrouper les composantes 
fortement liées d'un graphe orienté(3). Cette méthode exige seulement un quatre millième du temps 
d'exécution nécessaire pour résoudre le problème de la fermeture transitive des revues de l'ISI, 

Il a fallu modifier l'algorithme de Tarjan pour pouvoir examiner un à la fois des arcs classés 
selon l'ordre de leur coefficient de pertinence. Il devenait alors possible d'établir le seuil d'in­
clusion pour chaque classe de revues ou domaine de recherche au lieu d'imposer un seuil unique pour 
l'ensemble de la source. Notre algorithme comprend donc quelques-unes des techniques proposées par 
G.A. Cheston pour l'élaboration d'algorithmes séquentiels(4), A l'aide de ces techniques, nous avons 
analysé la structure des relations de pertinence dans des sources pouvant comprendre jusqu'à 20,000 
éléments d'information. 

Voir note(s) à la fin de l'appendice III, 
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Notes 

(1) Une description de cette méthode d'analyse figure dans l'ouvrage de A.V. Aho, J.E, Ullman, The 
design and analysis of computer algorithms (Addison, Wesley, 1974); un exposé moins rigoureux est 
présenté par H.R. Lewis, C.H, Papadimitron, "The Efficiency of Algorithms", Scientific American, 
238:1 (1978), p. 96. 

(2) Les grandes lignes de cet algorithme ont été résumées par Charles Colbourn, Marlene Colbourn et 
James MacAulay, "Spécification of Research Fronts: Methodology and Algorithms", Conférence sur les 
mathématiques et les calculs numériques, Université du Manitoba (Winnipeg, 1980); la portée de cet 
algorithme a été décrite par James MacAulay, The World Brain Again: This Time with Feeling", World 
Classification Society, Psychometric Society, Actes d'une réunion conjointe. 

(3) R.E, Tarjan, "Depth First Search and Linear Graph Algorithms", SIAM J, Computing 1:2 (1972), p. 
146. 

(4) G.A. Cheston, "Incrémental Algorithms in Graph Theory", thèse de Ph.D. (Université de Toronto, 
1976), Pour une excellente vue d'ensemble de la théorie des graphes et de son utilité dans les 
recherches sur les politigues dans un grand nombre de domaines, voir Fred Roberts, Graph Theory 
and Its Application to Problems of Society, SIAM (Philadelphie, 1978), 





Annexe IV 

CLASSIFICATION DES REVUES PERTINENTES 

Voici une liste de revues et périodiques classés dans des domaines de recherche importants, 
laquelle a été établie après analyse du Journal Citation Reports (JCR) de 1977, Cette liste présente 
les revues selon une notation catégorie: domaine établie en fonction de l'ordre de leur coefficient de 
saturation et qui permet aussi de mesurer l'étendue des liens entre ces revues, A partir d'un domaine 
donné, on peut remonter à la catégorie à l'aide du tableau de concordance présenté ci-dessous. 

Les revues de chacune des classes sont présentées selon l'ordre de leur pertinence immédiate dans 
le système de périodiques de l'ISI et on trouve également le pourcentage de la pertinence de l'en­
semble des périodiques cités. Le total des pourcentages de pertinence peut parfois dépasser 100 puis­
que quelques revues du JCR marquées d'un (*) intervenaient pour une grande part de la classe visée, 
mais ne figuraient pas dans les bandes de corrections de 1978, En d'autres termes, on ne les retrouve 
pas dans d'autres produits de l'ISI comme le Science Citation Index où les noms des revues sont codés 
en 11 caractères à partir des bandes de corrections. 

Pour chaque revue de cette liste, on fournit le titre complet ainsi que l'année de fondation et la 
ville de publication, dans la mesure où ces renseignements pouvaient être obtenus après consultation 
du Ulrich's International Periodicals Directory et des fonds documentaires de l'ICIST et des biblio­
thèques du ministère de la Santé et du Bien-être social. Aucune contre-vérification n'a été effectuée 
et nombre des villes citées représentent simplement les adresses postales de périodiques à caractère 
essentiellement international. On utilise un code à une lettre pour identifier les langues de publica­
tion des articles et résumés. Les revues des domaines dans lesquels on ne trouve que très peu d'au­
teurs canadiens et celles pour lesquelles des renseignements détaillés n'ont pu être obtenus sont pré­
sentées sous une forme abrégée de 20 caractères. 

Concordance entre les domaines et les catégories 

Domaine 

1 
2 
3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 

Catégorie 

1 
1 
4 
3 
1 
1 
1 
1 
3 
3 
5 
2 
8 
3 
2 
12 
6 
11 
2 
5 
2 
13 
9 
2 
5 
2 
2 
10 
5 

Domaine 

30 
31 
32 
33 
34 
35 
36 
37 
38 
39 
40 
41 
42 
43 
44 
45 
46 
47 
48 
49 
50 
51 
52 
53 
54 
55 
56 
57 
58 

Catégorie 

6 
9 
2 
16 
7 
15 
2 
13 
10 
2 
2 
7 
9 
2 
2 
10 
2 
14 
9 
10 
10 
7 
14 
7 
10 
14 
2 
6 
10 

Domaine 

59 
60 
61 
62 
63 
64 
65 
66 
67 
68 
69 
70 
71 
72 
73 
74 
75 
76 
77 
78 
79 
80 
81 
82 
83 
84 
85 
Total -

Catégorie 

85 domaines 
36 catégories 

17 
25 
10 
27 
10 
28 
20 
18 
21 
22 
29 
30 
31 
23 
24 
32 
26 
33 
7 
34 
7 
35 
9 
14 
7 
36 
19 
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LISTE DES CLASSES DE REVUES SELON LE DOMAINE DE RECHERCHE 

Catégo­
rie, 
domaine 

1,1 
1,2 
4,3 
3,4 
1.5 
1,6 
1,7 
1,8 
3,9 
3,10 
5,11 
2,12 
8.13 
3.14 
2.15 

12.16 
6,17 
11,18 
2,19 

5,20 
2,21 
13,22 
9,23 
2,24 

5,25 
2.26 
2.27 
10,28 
5,29 
6,30 

9,31 

2,32 

16,33 
7,34 
15,35 
2,36 
13,37 
10,38 
2.39 
2,40 
7,41 
9.42 

2.43 

Nom du domaine 

Principales revues de biochimie 
Principales revues de médecine 
Principales revues de chimie 
Principales revues de physique 
Pharmacologie et chimie clinique 
Recherche en biologie cellulaire 
Gastro-entérologie, chirurgie 
Immunologie et pédiatrie 
Chimie physigue 
Physique de l'état solide 
Phytobiologie 
Revues secondaires de biochimie 
Géologie et astrophysique 
Pharmacologie 
Microbiologie et science macromolécu­
laire 

Principales revues de droit 
Principales revues de mathématiques 
Neurochirurgie 
Nutrition, médecine clinique et hygiène 
publique 

Chimie physique 
Écologie 
Ophtalmologie 
Physique des matériaux 
Revues secondaires de biochimie et 
génétique humaine 

Chimie physique: U.R,S,S, 
Psychiatrie, psychologie 
Immunologie et allergies 
Principales revues d'économie 
Phytobiologie et pédologie 
Mathématiques appliquées, applications 
physiques 

Revues secondaires de géophysique et 
des sciences de l'espace 

Revues secondaires de microbiologie. 
médecine vétérinaire 

Revues secondaires de droit 
Génie chimique 
Médecine dentaire 
Médecine clinique générale 
Laryngologie et chirurgie plastique 
Biologie animale 
Microbiologie appliquée, biotechnologie 
Sciences du comportement 
Photochimie, physique appliquée 
Science de l'environnement et analyse 
chimique 

Pharmacologie clinigue, gériatrie 

Catégo­
rie, 
domaine 

2,44 
10,45 

2,46 

14.47 

9.48 

10.49 
10.50 

7,51 
14,52 
7.53 

10.54 
14,55 
2,56 

6.57 
10.58 
17.59 
25.60 
10.61 
27.62 
10.63 
28.64 
20,65 
18,66 
21,67 
22.68 

29.69 
30.70 
31,71 
23.72 
24,73 
32,74 
26.75 
33,76 
7,77 
34,78 
7.79 
35.80 
9,81 
14,82 
7,83 
36,84 
19,85 

Nom du domaine 

Anesthésiologie 
Revues secondaires de psychiatrie et de 
psychologie 

Médecine clinique, biologie de la 
reproduction 

Mathématiques appliquées et informa­
tique 

Revues secondaires de géophysique. 
sciences atmosphériques 

Revues secondaires de phytobiologie 
Statistique appliquée, biologie des 
populations 

Revues secondaires de génie chimique 
Groupe secondaire de droit 2 
Revues secondaires de physique appli­
quée 

Biologie marine 
Économique appliquée 
Génie biomédical, maladies respira­
toires 

Audiologie et orthophonie 
Revues marginales 
Revue marginale 
Revue marginale 
Entomologie 
Revue marginale 
Horticulture 
Revue marginale 
Arriération mentale 
Inde: Biologie 
Japon: Biomédecine 
Revues secondaires de médecine vétéri­
naire 

Revues marginales 
Revue marginale 
Revue marginale 
Revues marginales de biochimie 
Revue marginale 
Revue marginale 
Revue marginale 
Revue marginale 
Revue marginale 
Revue marginale 
Sciences des matériaux, métallurgie 
Revue marginale 
Revues secondaires de géologie 
Revues secondaires de probabilités 
U.R.S.S,: Revues marginales de chimie 
Revue marginale 
Textiles 
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LISTE DES REVUES DANS CH«]UE DOMAINE DE RECHERCHE 

C.R. 

Principales revues de biochimie 

1 :1 : 1 NATURE, 1869, Londres, Ang le te r re , 14.4S, A. 
2 SCIENCE, 1883, Washington, D.C., 13.0!=, A. 
3 aOURNAL OF BIOLOGICAL CHEMISTRY, 1905, 

Bethesda, Maryland, 12.OS, A, 
4 NATIONAL ACADEMY OF SCIENCES, 1915, Washington, 

D.C., 10.6%, A. 
5 BIOCHIMICA ET BIOPHYSICA ACTA, 1947, Aireterdam, 

Pays-Bas, 10.3K, A. 
6 BIOCHEMICAL JOURNAL, 1906, Colchester, 

Angleterre, 8.2!î, A. 
7 BIOCHEMICAL AND BIOPHYSICAL RESEARCH COMMJNICA-

TIONS, 1959, New York, Éta ts-Unis , 7.OS, A. 
8 BIOCHEMISTRY (U .S . ) , 1962, Washington, D.C., 

6.5S, A. 
9 ARCHIVES OF BIOCHEMISTRY AND BIOPHYSICS, 1942, 

New York, Éta ts-Unis , 5.6S, A. 
10 EUROPEAN JOURNAL UF BIOCHEMISTRY, 1967, B e r l i n , 

Allemagne de l 'Ouest , 4 .2S, A, F, a i l . 
11 JOURNAL OF MOLECULAR BIOLOGY, 1959, Londres, 

Angleterre et New York, États-Unis , 4.1?ô, A, F, 
a i l . 

12 FEBS LETTERS, 1968, Atnsterdan, Pays-Bas, 4.OS, 
A, F, a i l . 

Principales revues de médecine 

1:2: 1 LANCET, 1823, Londres, Ang le ter re , 7.9S, A. 
2 NEW ENGLAND JOURNAL OF MEDICINE, 1828, 7.4S, A. 
3 JOURNAL OF CLINICAL INVESTIGATION, 1924, New 

York, Éta ts-Unis , 6 .7S, A. 
4 ANNALS OF NEW YORK ACADEMY OF SCIENCE, 1977, 

New York, É ta ts -Un is , 6.5S, A. 
5 SOCIETY FOR EXPERIMENTAL BIOLOGY AND MEDICINE, 

PROCEEDINGS, 1903, New York, Éta ts-Unis , 6.OS, 
A. 

6 FEDERATION PROCEEDINGS, AMERICAN SOCIETY OF 
EXPERIMENTAL BIOLOGY, 1964, New York, É ta t s -
Unis, 5.4S, A. 

7 JOURNAL OF THE AMERICAN MEDICAL ASSOCIATION, 
1883, Chicago, 1 1 1 . , 5.1S, A. 

8 BRITISH MEDICAL JOURNAL, 1857, Londres, 
Angle ter re , 5.OS, A. 

9 AMERICAN JOURNAL OF PHYSIOLOGY: HEART AND 
CIRCULATORY PHYSIOLOGY, 1898, Bethesda, 
Maryland, 4 .6S, A. 

10 JOURNAL OF EXPERIMENTAL MEDICINE, 1896, New 
York, Éta ts-Unis , 4.OS, A. 

11 ANNALS OF INTERNAL MEDICINE, 1927, 
Ph i lade lph ie , Penn., 3.9S, A. 

12 AMERICAN JOURNAL OF MEDICINE, 1946, New York 
Éta ts-Unis , 3.9S, A. 

13 JOURNAL OF PHYSIOLOGY, 1878, Cambridge, 
Ang le ter re , 3.8S, A. 

14 ANALYTICAL BIOCHEMISTRY, 1960, New York 
Éta ts-Unis , 3.4S, A. 

15 JOURNAL OF IMMJNOLOGY, 1916, Bal t imore, É ta t s -
Unis, 3.2S, A, 

16 ENDOCRINOLOGY, 1917, Bal t imore, États-Unis , 
3.1S, A. 

17 JOURNAL OF CLINICAL ENDOCRINOLOGY AND 
METABOLISM, 1941, Bal t imore, É ta ts -Un is , 3.OS, 
A. ' 

18 ARCHIVES OF INTERNAL MEDICINE, 1908, Chicago 
111. , 3.OS, A. 

19 CANCER, 1948, Ph i l ade lph ia , Penn., 3.OS, A, 
20 CIRCULATION, 1950, Da l l as , Texas, 2.7S, A 
21 CIRCULATION RESEARCH, 1953, Da l l as , Texas, 

2 . 3/0 f A . 

22 METHOD IN ENZYMOLOGY», 1955, New York, É ta ts -
Unis, 2.4S, A. 

23 BRAIN RESEARCH, 1966, Amsterdam, Pays-Bas 
2.3S, A, ' ' 

24 AMERICAN JOURNAL OF CARDIOLOGY, 1958, New York 
Éta ts-Unis , 1.7S, A. 

25 AMERICAN HEART JOURNAL, 1925, St . Louis , 
Missour i , 1 .6S, A. 

C.R. 

Principales revues de chimie 

4 : 3 : 1 AMERICAN CHEMICAL SOCIETY JOURNAL, 1879, 
Washington, D. C , 15.3S, A. 

2 JOURNAL OF CHEMICAL PHYSICS, 1933, New York, 
Éta ts-Unis , 12.3S, A. 

3 JOURNAL OF PHYSICAL CHEMISTRY, 1896, 
Washington, D. C , 7.8S, A. 

4 JOURNAL OF ORGANIC CHEMISTRY, 1936, W&shington, 
D . C , 6.7S, A. 

5 JOURNAL OF THE CHEMICAL SOCIETY, CHEMICAL 
COMWJNICATIONS, 1972, Londres, Angleter re, 
6.1S, A. 

6 CANADIAN JOURNAL OF CHEMISTRY/JOURNAL CANADIEN 
DE CHIMIE, 1951, Ottawa, Canada, 6.OS, A, F. 

7 TETRAHEDRON LETTERS, 1959, Oxford, Angleter re, 
5.8S, A, F, a i l . 

8 CHEMICAL SOCIETY OF JAPAN, BULLETIN, 1926, 
Tokyo, Japon, 5.5S, A, F, a i l . 

9 CHEMISCHE BERICHTE, 1868, Dee r f i e l d Beach, 
F lo r ide e t Wbinheim, Allemagne de l 'Ouest , 
5.4S, a i l . , (résunés en A e t a i l . ) . 

10 ANGELWANDTE CHEMIE, 1888, Dee r f i e l d Beach, 
F lo r ide et Weinheim, Allemagne de l 'Ouest , 
5.OS, a i l . , A. 

11 HELVETICA CHIMICA ACTA, 1918, Bâle, Suisse, 
4.7S, a i l . , p a r f o i s en A, F and I . 

12 TETRAHEDRON, 1957, Oxford, Angle ter re , 4 .6S , A, 
F, a i l . 

13 INORGANIC CHEMISTRY, 1962, Washington, D . C , 
4.4S, A. 

14 SOCIETE CHIMIQUE DE FRANCE. BULLETIN, 1858, 
3.9S, A. 

15 JUSTUS LIEBIGS ANNALEN DER CHEMIE, 1932, 
Weinheim, Allemagne de l 'Ouest , 3.6S, a i l . 

16 JOURNAL OF 0 RGAN OMET ALL IC CHEMISTRY, 1963, 
Lausanne, Suisse, 3.OS, A, F, a i l . , (résunés 
en A. 

Principales revues de physique 

3:4: 1 PHYSICAL REVIEW LETTERS, 1958, New York, 
É ta ts -Un is , 12.2S, A. 

2 ROYAL SOCIETY OF LONDON, PROCEEDINGS, SERIES 
A, 1665, Londres, Angleter re, 11.2S, A. 

3 JOURNAL OF APPLIED PHYSICS, 1931, New York, 
Éta ts-Unis , 9.OS, A. 

4 PHYSICAL REVIEW B (CONDENSED MATTER), 1893, New 
York, É ta ts -Un is , 8.6S, A. 

5 PHYSICAL REVIEW A (GENERAL PHYSICS), 1893, New 
York, É ta ts -Uh is , 6.4S, A. 

6 PHYSICAL SOCIETY OF JAPAN, JOURNAL/NIHON 
BUTSURI GAKKAI OJI HOKOKU, 1946, Tokyo, Japon, 
5.9S, A, F, a i l . (résunés en A ) . 

7 REVIEWS OF MODERN PHYSICS, 1929, New York, 
É ta ts -Un is , 5.2S, A, 

8 PHILOSOPHICAL MAGAZINE; A JOURNAL OF 
THEORETICAL EXPERIMENTAL AND APPLIED PHYSICS OF 
CONDENSED MATTER, 1768, Londres, Ang le te r re , 
5.2S, A. 

9 PHYSICS LETTERS, SECTION A, GENERAL, ATOMIC 
AND SOLID STATE PHYSICS, 1962, Amsterdam, 
Pays-Bas, 5.2S, A, 

10 SOLID STATE COMWJNICATIONS, 1963, Elrreford, 
N.Y. e t Oxford, Ang le te r re , 4.9S, A. 

11 APPLIED PHYSICS LETTERS, 1962, New York, 
É ta ts -Un is , 4.8S, A, 

12 JOURNAL OF PHYSICS AND CHEMISTRY OF SOLIDS, 
1956, Elr iBford, N,Y. e t Oxford, Ang le te r re , 
4.8S, A, F, a i l . 

13 JOURNAL OF PHYSICS, C: SOLID STATE PHYSICS, 
1968, New York, É ta ts -Un is , 4.OS, A. 

14 ANNALS OF PHYSICS, 1957, New York, É t a t s -
Unis, 3.1S, A. 

15 PHYSICS LETTERS, SECTION B: NUaEAR, 
ELEMENTARY PARTICLE AND HIGH ENERGY PHYSICS, 
1962, Amsterdam, Pays-Bas, 2,5S, A, 
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LISTE DES REVUES DANS CHAQUE DOMAINE DE RECHERCHE - s u i t e 

C.R . 

P r i n c i p a l e s revues de physique - f i n 

3 : 4 : 16 PHYSICAL REVIEW, D: PARTICLES AND FIELDS, 1893 , 
New Y o r k , É t a t s - U n i s , 2 . 4 S , A. 

17 NUCLEAR PHYSICS, SECTION A: DEVOTED TO THE 
EXPERIMENTAL AND THEORETICAL STUDY OF THE 
FUNDAMENTAL CONSTITUENTS OF MATTER AND THEIR 
INTERACTIONS, 1 9 6 7 , Amsterdam, P a y s - B a s , 1 . 9 S , 
A, F, a i l . 

18 NUCLEAR PHYSICS, SECTION B, 1 9 6 7 , Amsterdam, 
P a y s - B a s , 1 .5S , A . 

19 PHYSICAL REVIEW C: NUCLEAR PHYSICS, 1893 , New 
Y o r k , É t a t s - U n i s , 1 .3S , A . 

Pharmacologie e t c h i m i e c l i n i q u e 

1 : 5 : 1 JOURNAL OF LABORATORY AND CLINICAL MEDICINE, 
1915, S t . L o u i s , É t a t s - U n i s , 6 . 8 S , A . 

2 EXPERIENTIA: MDNTHLY JOURNAL OF PURE AND 
APPLIED SCIENCE, 1 9 4 5 , B â l e , S u i s s e , 6 . 2 S , A, 
F, a i l . , I . 

3 JOURNAL OF PHARMACOLOGY AND EXPERIMENTAL 
THERAPEUTICS, 1909 , B a l t i m o r e , É t a t s - U n i s , 
5 . 3 S , A. 

4 AMERICAN JOURNAL OF PATHOLOGY, P h i l a d e l p h i e , 
1925, É t a t s - U n i s , 4 . 6 S , A. 

5 L IFE SCIENCES, 1 9 6 2 , O x f o r d , A n g l e t e r r e , 4 . 4 S , 
A, F, a i l , 

6 BIOCHEMICAL PHARMACOLOGY, 1 9 5 8 , O x f o r d , 
A n g l e t e r r e , 4 . 3 S , A. 

7 ACTA PHYSIOLOGICA SCANDINAVICA, 1940 , 
S t o c k h o l m , Suède, 4 . 1 S , A, F, a i l . 

8 AMERICAN JOURNAL OF CLINICAL PATHOLOGY, 1 9 3 1 , 
P h i l a d e l p h i e , É t a t s - U n i s , 3 . 8 S , A. 

9 LABORATORY INVESTIGATION: A JOURNAL OF 
EXPERIMENTAL METHODS AND PATHOLOGY, 1 9 5 2 , 
B a l t i m o r e , É t a t s - U n i s , 3 . 8 S , A . 

10 CLINICA CHIMICA ACTA, 1 9 5 6 , A m s t e r d a n , 
P a y s - B a s , 3 . 8 S , A, F, a i l . 

11 PHYSIOLOGICAL REVIEWS, 1 9 2 1 , Be thesda , 
M a r y l a n d , 3 . 7 S , A. 

12 BLOOD, 1 9 4 6 , New Y o r k , É t a t s - U n i s , 3 . 6 S , A. 
13 ARCHIVES OF PATHOLOGY AND LABORATORY MEDICINE, 

1926, Chicago, 111 . , 3.6S, A. 
14 BRITISH JOURNAL OF PHARMACOLOGY, 1 9 4 6 , L o n d r e s , 

A n g l e t e r r e , 3 . 5 S , A . 
15 CLINICAL RESEARCH, 1 9 5 3 , T h o r o f a r e , N . J . , 

3 . 4 S , A. 
16 JOURNAL OF NEUROCHEMISTRY, 1956 , New Y o r k , 

É t a t s - U n i s , 3 , 4 S , A. 
17 JOURNAL OF GENERAL PHYSIOLOGY, 1918 , New Y o r k , 
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F, ail. 

6 ROYAL ASTRONOMICAL SOCIETY, MONTHLY NOTICES, 
1827, Oxford, Angleterre, 5.8S, A. 

7 AMERICAN MINERALOGIST, 1916, Washington, D.C, 
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Aulendorf, Allemagne de l'Ouest, 5.1S, A, ail. 
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Mass., 1.4S, A. 
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CHEMIQUES, 1835, Cedex, France, 5.9S, F. 

5 ADVANCES IN CHEMISIRY SERIES, 1950, 
Washington, D.C, 5. IS, A. 
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Allemagne de l'Ouest, New York, Etats-Unis, 
4.2S, A, ail. 

11 JOURNAL OF CHEMICAL EDUCAIION, 1924, New York, 
Etats-Unis, 4.1S, A. 
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A. 
3 CANADA, FISHERIES RESEARCH BOARD, JOURNAL, 

1919, Ottawa, Canada, 6.7S, A, F. 
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Ind., 3.8S, A. 

15 JOURNAL OF ECOLOGY, 1913, Oxford, Angleterre, 
3.8S, A. 

16 COPEIA, 1913, Washington, D.C, 3.2S, A. 
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27 JOURNAL OF ELECTROCARDIOLOGY, 1968, San Diego, 
Cal. 1.3S A. 

28 MODERN CONCEPTS OF CARDIOVASCULAR DISEASE, 
1932, Dallas, Texas, 1.3S, A. 

29 RESPIRATION, 1944, Bâle, Suisse, 1.3S, A, F, 
ail., résumés en F, ail. 
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C.R. 

Génie biomédical, maladies respiratoires - fin 

2:56:30 ACTA CARDIOLOGICA, 1946, Bruxelles, Belgique, 
1.2S, A, F. 

31 LYON CHIRURGICAL, 1908, Paris, France, 1.2S, F, 
résumés en A. 

32 REVUE DE CHIRURGIE ORTHOPEDIQUE ET RÉPARATRICE 
DE L'APPAREIL MOTEUR, 1908, Paris, France, 
1.2S, F, résumés en A. 

33 COEUR ET MÉDECINE INTERNE, 1962, Paris, France, 
0.6S, F, A. 

Audiologie et orthophonie 

6:57: 1 VISION RESEARCH, 1961, Elmsford, N.Y. et 
Oxford, Angleterre, 42.OS, A, F, ail., R. 

2 ACOUSTICAL SOCIETY OF AMERICA, JOURNAL, 1929, 
New York, États-Unis, 40.IS, A. 

3 JOURNAL OF SPEECH AND HEARING RESEARCH, 1958, 
Washington, D.C, 7.2S, A. 

4 JOURNAL OF SPEECH AND HEARING DISORDERS, 1936, 
Washington, D.C, 6.1S, A. 

5 ACUSTICA, 1951, Stuttgart, Allemagne de 
l'Ouest, 3.7S, A. 

C.R. 

20:65: 1 

Revue marginale 

10:58: 1 J EXP ANAL BEHAV 

Revues marginales 

17:59: 1 WATER RESOUR RES 
2 J HYDRAUL DIV ASCE 

9 
10 

11 

12 

13 

18:66: 

Arriération mentale 

AMERICAN JOURNAL OF MENTAL DEFICIENCY, 1940, 
Albany, Etats-Unis, 19.OS, A. 
EXCEPTIONAL CHILDREN, 1934, Reston, Virginie, 
9.3S, A. 
JOURNAL OF CHILD PSYCHOLOGY AND PSYCHIATRY AND 
ALLIED DISCIPLINES, 1960, 7.7S, A. 
MERRILL-PALMER QUARTERLY OF BEHAVIOR AND 
DEVELOPMENT, 1954, Détroit, Mich., 7.6S, A. 
BRITISH JOURNAL OF EDUCATIONAL PSYCHOLOGY, 
1931, Edimbourg, Ecosse, 6.7S, A. 
GENETIC PSYCHOLOGY MONOGRAPHS, 1926, 
Provincetown, Mass., 6.5S, A. 
MONOGRAPHS OF THE SOCIETY FOR RESEARCH IN CHILD 
DEVELOPMENT, 1935, Washington, D.C, 6.3S, A. 
JOURNAL OF LEARNING DISABILUIES, 1968, 
Chicago, UI., 5.8S, A. 
HUMAN DEVELOPMENT, 1958, Bâle, Suisse, 5.8S, A. 
AMERICAN ACADEMY OF CHILD PSYCHIATRY, JOURNAL, 
1962, New Haven, Conn., 4.7S, A. 
PHI DELTA KAPPAN, 1915, Bloomington, Indiana, 
4.OS, A. 
PSYCHOLOGY IN THE SCHOOLS, 1964, Brandon, 
Vermont, 3.7S, A. 
EDUCATIONAL RESEARCH, 1958, Oxford, Angleterre, 
3.7S, A. 

Inde: Biologie 

CURR SCI INDIA 
INDIAN MED RES 
P. INDIAN ACAD SCIE A 
INDIAN J EXP BIOL 

Revue marginale 

25:60: 1 RESP PHYSIOL 
21:67: 1 

2 

Japon: Biomédecine 

JPN 
JPN 

J EXP MED 
J MED SCI BIOL 

Entomologie 

10:61: 1 JOURNAL OF INVERTEBRATE PATHOLOGY, 1959, 
New York, États-Unis, 27.5S, A. 

2 BULLETIN OF ENIOMOLOGICAL RESEARCH, 1910, 
Londres, Angleterre, 24.OS, A. 

3 ENTOMOLOGIA EXPERIMENTALIS APPLICATA, 1958, 
Amsterdam, Pays-Bas, 16.3S, A, F, ail, résumés 
dans la langue du pays. 

4 JOURNAL OF MEDICAL ENIOMOLOGY, 1964, Honolulu, 
Hawaii, 13.OS, A. 

5 MOSQUITO NEWS, 1940, Fresno, Cal., 12.4S, A. 
6 ZEITSCHRIFT FUER ANGELWANDTE ENTOMOLOGIE/ 

JOURNAL OF APPLIED ENIOMOLOGY, 1914, Hambourg, 
Allemagne de l'Ouest, 6.9S, A, F, ail., résumés 
en A. 

Revue marginale 

27:62: 1 NEMATOLOGICA 

Horticulture 

Revues secondaires de médecine vétérinaire 

22:68: 1 LABORATORY ANIMAL SCIENCE, 1950, Joliet, UI., 
37.IS, A. 

2 ACTA VETERINARIA SCANDINAVICA, 1959, 
Copenhague, Danemark, 14.5S, A, résumés en 
danois, A. 

3 VETERINARY PATHOLOGY, 1964, Baltimore, 
Maryland, 12.6S, A, ail. 

4 CANADIAN VETERINARY JOURNAL/REVUE VETERINAIRE 
CANADIENNE, 1960, Ottawa, Canada, 8.OS, A. 

5 NORDISK VETERIMAEAMEDICIN/SCANDINAVIAN JOURNAL 
OF VETERINARY SCIENCE, 1949, Copenhague, 
Danemark, 7.8S, danois, A, norvégien, suédois. 

6 VETERINARY MEDICINE/SMALL ANIMAL CLINICIAN, 
1905, Bonner Springs, Kansas, 7.5S, A. 

7 JOURNAL OF SMALL ANIMAL PRACTICE, 1960, Oxford, 
Angleterre, 7.1S, A. 

8 NEW ZEALAND VETERINARY JOURNAL, 1952, 
Wellington, Nouvelle-Zélande, 6.3S, A. 

Revue marginale 

29:69: 1 TERATOLOGY 

10:63: 1 J AM SOC HORTIC SCI 
2 HORTSCIENCE 
3 J HORTIC SCI 

Revue marginale 

30:70: 1 ANN BIOL ANIM BIOCH 

Revue marginale 

28:64: 1 BRU J VENER DIS 

Revue marginale 

31:71: 1 PAIN 
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Revues marginales de biochimie 

23:72: 1 ACTA BIOLOGICA ET MEDICA GERMANICA, 1958, 
Berlin, Allemagne de l'Est, 9.3S, A, F, alL, 
R. 

2 NEW YORK ACADEMY OF SCIENCES, TRANSACTIONS, 
1881, New York, États-Unis, 8.8S, A. 

3 TEXAS REPORTS ON BIOLOGY AND MEDICINE, 1943, 
Galveston, Texas, 7.9S, A. 

4 HARVEY LECTURES, 1953, New York, États-Unis, 
7.OS, A. 

5 MEDICAL BIOLOGY, 1974, Helsinki, Finlande, 
5.9S, A. 

6 JOURNAL OF CYCLIC NUCLEOTIDE RESEARCH, 1975, 
New York, États-Unis, 5.3S, A. 

7 BIOFIZIKA, 1956, Moscou, U.R.S.S., 4.7S, R, 
résumés en A. 

8 FRONTIERS IN NEUROENDOCRINOLOGY, 1969, 
Elmsford, N.Y. et Oxford, Angleterre, 3.9S, A. 

9 ESSAYS IN BIOCHEMISTRY, 1965, Londres, 
Angleterre, 3.7S, A. 

10 PHYSIOLOGIA BOHEMOSLAVACA, 1955, Prague, 
Tchécoslovaquie, 3.7S, A inclus. 

11 ACTA BIOCHIMICA POLONICA, 1954, Varsovie, 
Pologne, 3.2S. 

12 STUDIA BIOPHYSICA, 1966, Berlin, Allemagne de 
l'Ouest, 2.9S, ail. 

13 NEUROSCIENCE LETTERS, 1975, Limerick, Irlande, 
2.9S, A. 

14 INTERNATIONAL JOURNAL OF PEPTIDE AND PROTEIN 
RESEARCH, 1968, Copenhague, Danemark, 2.9S, A. 

15 CURRENT TOPICS IN MEMBRANES AND TRANSPORT, 
1970, New York, États-Unis, 2.8S, A. 

16 PSYCHOPHARMACOLOGY, 1959, New York, États-Unis, 
2.7S, surtout A. 

17 CURRENT TOPICS IN BIOENERGETICS,* 1971, 
New York, États-Unis, 2.6S, A. 

18 PROGRESS IN NEUROBIOLOGY, 1973, Oxford, 
Angleterre, 2.5S, A. 

19 NEUROSCIENCE, 1976, Elmsford, N.Y. et Oxford, 
Angleterre, 2.3S, A. 

20 NEUROSCIENCES RESEARCH PROGRAM, BULLETIN, 1963, 
Cambridge, Mass., 2.3S, A. 

21 TSUOLOGIYA, 1959, Leningrad, U.R.S.S., 2.2S, 
R, résumés et table des matières en A. 

22 SUB-CELLULAR BIOCHEMISTRY, 1971, Londres, 
Angleterre et New York, Etats-Unis, 2.2S, A. 

23 TRENDS IN BIOCHEMICAL SCIENCES, 1976, 
Amsterdam, Pays-Bas, 1.8S, A. 

24 MOLECULAR BIOLOGY, 1967 (éd. angl. de 
MOLEKULYAVNAYA BIOLOGYA, U.R.S.S.), New York, 
Etats-Unis, 1.7S, A. 

25 GENETIKA' 1965, Moscou, U.R.S.S., 1.7S, R, A. 
26 ENDOCRINE RESEARCH COMMUNICATIONS, 1974, 

New York, Etats-Unis, 1.7S, A. 
27 ACTA NEUROBIOLOGIAE EXPERIMENTALIS, 1928, 

Varsovie, Pologne, 1.6S, A, table des matières 
en P, R, A. 

28 INTERNATIONAL JOURNAL OF NEUROSCIENCE, 1970, 
Londres, Angleterre, 1.4S, A. 

29 BIOORGANICHESKAYA KHIMIYA, 1975, Moscou, 
U.R.S.S., 0.9S, R, résumés en A. 

Revues marginales 

24:73: 1 WEED SCI 
2 WEED RES 

Revue marginale 

32:74: 1 T ASAE 

Revue marginale 

26:75: 1 AUST J EXP AGR ANIM 

C.R. 

Revue marginale 

33:76: 1 J AM DIET ASSOC 

Revue marginale 

7:77: 1 SOV PHYS SEMICOND 

Revue marginale 

34:78: 1 RADIOTEKH ELEKTRON 

Sciences des matériaux, métallurgie 

7:79: 1 FIZIKA METALLOV I METALLOVEDENIE, 1955, Moscou, 
U.R.S.S., 24.3S, R. 

2 ARCHIV FUER DAS EISENHUETTEN WESEN, 1927, 
Ousseldorf, Allemagne de l'Ouest, 13.8S, ail. 

3 JOURNAL OF METALS, 1977, New York, États-Unis, 
1L3S, A. 

4 CORROSION SCIENCE, 1961, Elmsford, N.Y. et 
Oxford, Angleterre, 9.9S, A. 

5 JAPAN INSTITUTE OF METALS, TRANSACTIONS, 1960, 
Sandai, Japon, 9.2S, A. 

6 CORROSION, SCIENTIFIC DATA ON CORROSION AND 
CONTROL, 1945, Houston, Texas, 7.5S, A. 

7 REVUE DE MÉTALLURGIE, MÉMOIRES SCIENTIFIQUES, 
1904, Paris, France, 5.6S. 

8 PROGRESS IN MATERIALS SCIENCE, 1949, Elmsford, 
N.Y. et Oxford, Angleterre, 4.8S. 

9 JAPAN INSTITUTE OF METALS, JOURNAL, 1937, 
Sendai, Japon, 4.3S, J, table des matières et 
résumés en A. 

10 IZVESTIYA VYSSHIKH UCHEBNYKH ZAVEDENII SERIYA 
FIZIKA, 1957, Tomsk, U.R.S.S., 3.9S, R, 
table des matières en A. 

11 OXIDATION OF METALS, 1969, New York, États-
Unis, 2.8S. 

12 CANADIAN METALLURGICAL QUARTERLY, 1962, 
Elmsford, N.Y. et Oxford, Angleterre, 2.7S, A. 

Revue marginale 

35:80: 1 VACUUM 

Revues secondaires de géologie 

9:81: 1 ECONOMIC GEOLOGY AND THE BULLETIN OF THE 
SOCIETY OF ECONOMIC GEOLOGISTS, 1906, Duluth, 
Minn., 17.5S, A. 

2 SOCIETE FRANÇAISE DE MINÉRALOGIE ET DE 
CRISTALLOGRAPHIE, BULLETIN, 1878, Paris, 
France, 10.IS, F. 

3 MINERALOGICAL MAGAZINE, 1876, Londres, 
Angleterre, 9.4S, A. 

4 MARINE GEOLOGY, 1964, Amsterdam, Pays-Bas, 
9.1S, A, F, ail. 

5 GEOLOGICAL MAGAZINE, 1864, Cambridge, 
Angleterre, 8.5S, A. 

6 CHEMICAL GEOLOGY, 1966, Amsterdam, Pays-Bas, 
7.9S, A, F, ail. 

7 JOURNAL OF PALEONTOLOGY, 1927, Oklahoma, 
États-Unis, 7.7S, A. 

8 SEDIMENTOLOGY, 1952, Oxford, Angleterre, 6.7S, 
A, F, ail. 

9 QUARTERNARY RESEARCH, 1970, New York, Etats-
Unis et Londres, Angleterre, 6.4S, A, F, ail., 
R. 

10 LITHOS, 1968, Oslo, Norvège, 4.6S, A; 
11 PALAEOGEOGRAPHY, PALAEOCLIMATOLOGY, 

PALAEOECOLOGY, 1965, Amsterdam, Pays-Bas, 3.7S, 
A, F, ail.. 
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9:81:12 EARTH SCIENCE REVIEWS, 1966, Amsterdam, 
Pays-Bas, 3.6S. 

13 NEW ZEALAND JOURNAL OF GEOLOGY AND GEOPHYSICS, 
1958, Wellington, Nouvelle-Zélande, 2.7S, A. 

14 LETHAIA, AN INTERNATIONAL JOURNAL OF 
PALEONTOLOGY AND STRATGRAPHY, 1968, Oslo, 
Norvège, 2.3S, A. 

Revues secondaires de probabilités 

14:82: 1 Z WAHRSCHEINLICHKEIT 
2 ANN PROBAB 
3 J APPL PROBAB 

C.R. 

U.R.S.S.: Revues iso lées de chimie 

7:83: 1 UKR KHIM ZH 
2 ZH VSES KHIM OVA 
3 VESTN MOSK U KHIM 

Revue marginale 

36:84: 1 THERMOCHIM ACTA 

Textiles 

19:85: 1 TEXT RES J 
2 J SOC DYERS COLOUR 
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TABLEAU 1. Parts internationales de la pertinence dans les domaines secondaires de recherches médi­
cales (C.R.2), année de référence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d ' a r t i c l e s 
pe r t i nen t sd ] 

Proportion de 
la pertinence 
to ta le 

Proportion de 
la pertinence 
du déci le 
supérieur 

Proportion de 
la pertinence 
du cent i le 
supérieur 

pourcentage 

Revues secondaires de biochimie 
(C .R.2 :12) 

1 États-Unis 54.8 
2 Angleterre 9.8 
3 Canada 9.2 
4 R.F.A 5.2 
5 France 2.7 
6 Japon 2.6 
7 Pays-Bas 1.9 
8 Australie 1.8 
9 Suède 1.5 
10 Ecosse 1.4 

53.6 
11.1 
8.6 
5.3 
3.0 
2.2 
2.0 
1,1 
1.1 
0.7 

54, 
10. 
7. 
4, 
3. 
2, 
2, 
0, 
0, 
0. 

47.6 
5.8 
11.2 
4.1 
6.3 
3.0 
1.1 

Microbiologie et science macromo-
léculaire (C.R.2:15) 

1 États-Unis 37.1 
2 Japon 10.6 
3 Angleterre 8.3 
4 R.F.A 6.9 
5 France 6.8 
6 Canada 6.3 
7 Italie 3.4 
8 U.R.S.S 3.0 
9 Pays-Bas 2.1 
10 Ecosse 1.5 
11 Tchécoslovaguie 1.4 
12 Belgigue 1.4 
13 Australie 1.4 
14 Inde 1.3 
15 Pologne 1.0 
16 Suède 1.0 

39.3 
10.2 
12.0 
6.2 
7.0 
4.7 
1.7 
1.9 
2.5 
1.7 
1.2 
1.3 
1.6 
0.8 
1.0 
2.0 

39.6 
11.0 
13 
5 
7 
2 
1.0 
1.4 

31.2 
13.7 
17.7 
6.2 
9.8 
3.0 

3.0 
1.5 

1.5 

1.6 
9.2 

Nutrition, médecine clinique et 
hygiène publique (C.R.2:19) 

1 États-Unis 51.4 
2 R.F.A 9.4 
3 Angleterre 7.3 
4 Australie 4.5 
5 Suisse 3.6 
6 Afrigue du Sud 3.5 
7 Suède 3.0 
8 Canada 2.6 
9 Ecosse 1.6 
10 Danemark 1.0 

44, 
11. 
11, 
4, 
4, 
2, 
2, 
2, 
2, 
0, 

41.5 
12.0 
14.7 
5.1 
4.0 
2.6 
2.5 
2.7 
1.9 
0.6 

21, 
20, 
23.8 
5.9 

1.8 
3.8 

Voir note(s) à la fin du tableau. 
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TABLEAU 1. Parts internationales de la pertinence dans les domaines secondaires de recherches médi­
cales (C.R.2), année de référence 1978 - suite 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinentsd) 

Proportion de 
la pertinence 
totale 

pourcentage 

Proportion de 
la pertinence 
du décile 
supérieur 

Proportion de 
la pertinence 
du centile 
supérieur 

Écologie (C.R.2:21) 

1 États-Unis 64.4 
2 Canada 19.5 
3 Angleterre 5.2 
4 R.F.A 1.2 
5 France 1.0 
6 Ecosse 0.9 
7 Australie 0.8 

66, 
18, 
5, 
1, 
0, 
1. 
1.3 

68.6 
17.3 
5,2 
1.9 
0.7 
1.4 
1.2 

72.6 
9.8 

6.2 

3.8 
6.6 

Revues secondaires de biochimie, 
génétique hunaine (C.R.2:24) 

1 États-Unis 33.9 
2 Angleterre 12.1 
3 France 9.2 
4 R.F.A 5.8 
5 Canada 4.7 
6 Suède 4.5 
7 Ecosse 2.7 
8 Danemark 2.7 
9 Japon 2.3 
10 Italie 2.2 
11 Belgigue 2.1 
12 Suisse 2.0 
13 Pays-Bas 1.9 
14 Australie 1.8 
15 Finlande 1.6 
16 Israël 1.5 

38.1 
15.4 
5.9 
4.4 
3.9 
6.6 
2.6 
2.2 
2.5 

1.8 
2.3 

39.5 
17.8 
4.6 
3.9 
2.9 
8.3 
2.0 
1.8 
3.0 
1.3 
0.6 
1.1 
1.8 

33 
23 
2 
1 
1 
11.1 
0.7 
1.5 
7.0 

0.7 
1.6 
1.8 
0.6 
2.5 

Psychiatrie, psychologie 
(C.R.2:26) 

1 États-Unis 73.3 
2 Angleterre 10.6 
3 Canada 4.5 
4 Danemark 2.3 
6 Ecosse 2.0 
5 Suède 1.5 
7 Israël 0.5 

78.6 
8.2 
4.2 
1.8 
1.2 
1.1 
0.7 

87.4 
4.8 
3.8 
0.4 

0.9 

88.3 
4.6 
3.9 

2.5 

Immunologie et allergies 
(C.R.2:27) 

1 États-Unis 49.4 
2 Angleterre 10.2 
3. Israël 4.2 
4. R.F.A 3.7 

58.1 
9.6 
2.0 
3.4 

54.7 
8.2 
1.6 
2.8 

50.6 
5.3 
4.4 
1.7 

Voir note(s) à la fin du tableau. 
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TABLEAU 1. Parts internationales de la ptertinence dans les domaines secondaires de recherches médi­
cales (C.R.2), année de référence 1978 - suite 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinents(1) 

Proportion de 
la pertinence 
totale 

Proportion de 
la pertinence 
du décile 
supérieur 

Proportion de 
la pertinence 
du centile 
supérieur 

pourcentage 

Immunologie et allergies 
(C.R.2:27) - fin 

5 Suède 3.7 
6 France 3.1 
7 Australie 2.9 
8 Canada 2.7 
9 Pays-Bas 2.3 
10 Danemark 1.5 
11 Ecosse 1.8 
12 Suisse 1.6 
13 Norvège 1.6 
14 Japon 1.5 
15 Italie 1.4 
16 Finlande 1.1 
17 Austriche 1.0 

4.9 
3.5 
2.7 
2.6 
2.1 
2.1 
1.2 

4.1 
3.9 
2.0 
2.5 
1.5 
4.1 
1.2 
1.3 
2.0 
2.5 
0.6 
1.5 
1.2 

3.6 
3.7 

2,6 

8.7 
2.1 

2.9 
4.9 
4.9 
1.8 

Médecine clinique générale 
(C.R.2:36) 

1 États-Unis 35.5 
2 France 27.1 
3 Angleterre 6.8 
4 Japon 4.3 
5 R.F.A 3.8 
6 Suède 3.3 
7 Canada 3.0 
8 Danemark 2.2 
9 Italie 1.9 
10 Norvège 1.5 
11 Belgique 1.3 
12 Pays-Bas 1.1 
13 Ecosse 1.0 
14 Suisse 1.0 

32. 
24, 
12. 
4. 
4, 
2, 
3, 
1.7 
2.0 
1.4 
1.4 
1.7 
0.9 
0.9 

32.3 
25.5 
14.6 
3.7 
3.7 
2.0 
3.1 
1.3 
2.1 
0.9 
1.7 
1.9 
1.0 
0.6 

33.3 
20.9 
24.4 
5.7 
5.7 

1.0 

1.0 

2.4 

Microbiologie appliquée, biotech­
nologie (C.R.2:39) 

1 É t a t s - U n i s 31.7 
2 Japon 31.3 
3 A n g l e t e r r e 5.2 
4 Canada 4 .4 
5 Belg ique 3.7 
6 France 3.1 
7 Suède 2.5 
8 R.F.A 1-9 
9 I t a l i e 1-7 

10 Pays-Bas 1-7 
11 Ecosse 1.1 

37, 
24, 

6, 
5. 
2, 
3, 
3.4 
1.9 
0.7 
2.0 
1.0 

43.3 
19.4 

7.0 
5.6 
0.7 
4 .5 
4 .5 
2.2 
0.5 
1.8 
0.9 

61.7 
10.8 

4.9 
2.8 

1.5 
3.5 
3.2 

2 .4 

Vo i r n o t e ( s ) à l a f i n du t a b l e a u . 
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TABLEAU 1. Parts internationales de la pertinence dans les domaines secondaires de recherches médi­
cales (C.R.2), année de référence 1978 - fin 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinents(1) 

Proportion de 
la pertinence 
totale 

Proportion de 
la pertinence 
du décile 
supérieur 

Proportion de 
la pertinence 
du centile 
supérieur 

pourcentage 

Pharmacologie clinique, gériatrie 
(C.R.2:43) 

1 États-Unis 34.3 
2 Angleterre 14.0 
3 Japon 7.5 
4 Australie 5.6 
5 Canada 5.4 
6 Nouvelle-Zélande 4.9 
7 France 4.5 
8 Suède 4.0 
9 Italie 3.2 
10 Ecosse 3.2 
11 R.F.A 2.9 
12 Suisse 1.8 
13 Belgique 1.2 
14 Pays-Bas 1.0 
15 Danemark 1.0 

32.3 
17.1 
3.2 
5.7 
3.9 
5.6 
4.2 
5.4 
2.5 
2.5 
5.1 
2.2 
1.3 
1.3 
1.4 

30.2 
18.5 
2.2 
5.7 
3.0 
6.4 
5.1 
5.4 
2.2 
2.2 
7.1 
2.5 
1.3 
2.0 
1.2 

37.5 
18.2 
5.8 
5.9 

5.3 
3.3 
5.9 

8.9 
6.4 

Médecine clinique, biologie de la 
reproduction (C.R.2:46) 

1 Etats-Unis 28.6 
2 Angleterre 11.5 
3 France 8.3 
4 R.F.A 8.2 
5 Suède 5.9 
6 Canada 3.1 
7 Japon 3.0 
8 Danemark 2.2 
9 Italie 2.2 
10 Belgique 2.1 
11 Inde 2.0 
12 Pays-Bas 2.0 
13 Israël 1.8 
14 U.R.S.S 1.8 
15 Ecosse 1.8 
16 Australie 1.7 
17 Finlande 1.6 
18 Tchécoslovaguie 1.5 
19 Suisse 1.5 
20 R.D.A 1.2 

27.3 
14.4 
6.4 
8. 
7. 

1.9 
1.6 
3.0 
1.1 
1.8 
1.7 
2.5 
1.9 
1.5 
1.5 
1.1 

24.3 
17.8 
5.1 
8.6 
9.6 
2. 

0.8 
4.0 

22.3 
18.1 
6.2 
13.1 
9.2 
4.3 

6.9 

1.9 

2.2 
6.1 
3.2 

1.0 
1.3 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été 
repérés dans les bandes d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxquels au moins IK de la per­
tinence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les 
valeurs horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographiques dans la cou­
verture des revues et à cause des variations dans les retards pour l'inclusion des articles publiés 
au cours d'une des trois années étudiées. 



TABLEAU 2. Parts internationales de la pertinence en mathânatiques appliquées, applications physiques secondaires (C.R.6:30), année de référence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinents{1 ) 

Proportion de 
la pertinence 
totale 

Proportion de 
la pertinence 
du décile 
supérieur 

Proportion de 
la pertinence 
du centile 
supérieur 

pourcentage 

1 États-Unis 47.6 56.1 60.6 82.4 
2 Angleterre 9.0 9.7 8.8 3.8 
3 France 7.3 7.2 7.1 3.2 
4 R.F.A 7.2 5.3 4.6 
5 Japon 4.5 2.7 2.6 
6 Canada 3.4 2.3 1.4 
7 Italie 1.8 2.1 3.2 7.0 
8 Inde 1.7 0.9 0.4 
9 Israël 1.6 1.2 1.2 
10 U.R.S.S 1.6 1.5 1.5 0.8 
11 Pays-Bas 1.6 1.3 1.5 0.4 
12 Australie 1.5 1.4 1.3 1.5 
13 Suisse 1.5 0.9 0.5 
14 Danemark 1.3 1.1 0.9 
15 Suède 1.1 0.8 0.6 

t1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été repérés dans les bandes d'organismes de 1974 h 1976 
et les pays auxquels au moins ISi de la pertinence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les valeurs 
horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographiques dans la couverture des revues et h cause des variations dans les re­
tards pour l'inclusion des articles publiés au cours d'une des trois années étudiées. 

TABLEAU 3. Parts internationales de la pertinence en génie appliqué, année de référence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Proportion 
d'articles 
pertinent3(1) 

Proportion de 
la pertinence 
totale 

Proportion de 
la pertinence 
du décile 
supérieur 

Proportion de 
la pertinence 
du centile 
supérieur 

pourcentage 

Génie chimique (C.R.7:34) 

1 Etats-Unis 26.6 
2 Japon 9.1 
3 Inde 9.0 
4 R.F.A 8.1 
5 Pologne 6.9 
6 R.D.A 6.5 
7 Canada 5.2 
6 Angleterre 4.7 
9 Italie 3.4 
10 Hongrie 3.3 
11 Suisse 2.1 
12 Belgique 1.7 
13 France 1.7 
14 Israël 1.5 
15 R.A.U 1.6 
16 Pays-Bas 1.3 
17 Australie 0.9 

9.4 
8.5 
5.6 
6.2 
6.4 
5.3 
3.4 
2.2 
2.2 
1.8 
2.0 
1.3 
1.3 
1.2 
2.9 

25.3 
8.7 
10.5 
8.3 
5.3 
5.0 
5.9 
5.3 
4.1 
2.3 
2.3 
1.4 
2.0 
1.1 
1.1 
1.2 
4.2 

24.0 
6.6 
12.3 
8.8 
4.6 
2.3 
4.1 
6.0 
2.0 
2.7 
2.7 

2.0 

Photochimie, physique appliquée (R.F.7:41) 

1 Etats-Unis 36.5 39.2 38.9 41.4 
2 R.F.A 14.4 16.7 17.5 19.6 
3 Angleterre 7.1 8.7 9.1 5.1 
4 France 6.8 3.0 2.0 
5 Japon 5.5 1.6 0.8 
6 Pays-Bas 3.7 4.5 5.2 1.6 
7 Canada 3.7 5.1 5.2 6.1 
8 U.R.S.S 3.5 2.7 2.9 6.5 
9 Inde 2.0 1.3 1.2 1.5 

10 Suisse 1.7 1.0 0.8 
11 I t a l i e 1.6 1.5 1.5 
12 Pologne 1.5 1.8 1.9 4.3 
13 Israël 1.2 1.2 1.0 1.3 
14 Austral ie 1.1 3.8 4.5 4.8 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des a r t i c les pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été repérés dans lea bandes d'organismes de 1974 à 1976 
et les pays auxquels au moins IS de la pertinence a été attr ibuée proportionnellement f igurent dans ce tableau. On doi t donc comparer les valeurs 
horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographiques dans la couverture des revues et & cause des vsr is t ions dans les re ­
tards pour l ' i nc lus ion des a r t i c les publiés au cours d'une des t r o i s années étudiées. 
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TABLEAU 4. Parts internationales de la pertinence en géologie et astrophysique (C.R.8:13), année de 
référence 1978 

Proportion Proportion de Proportion de Proportion de 
Domaine de recherche/pays '^'^1^'"'^^,,, la pertinence la pertinence la pertinence 

pertinentsd) totale du décile du centile 

supérieur supérieur 

pourcentage 

1 États-Unis 60.0 62.8 67.4 75.7 
2 Angleterre 7.3 9.3 10.3 10.1 
3 Canada 6.4 4.7 3.0 1.2 
4 France 4.3 3.9 3.6 2.9 
5 R.F.A 3.8 4.0 3.7 0.6 
6 Australie 3.3 3.8 3.4 7.8 
7 Pays-Bas 1.8 2.4 2.9 
8 Italie 1.7 1.0 0.6 
9 Japon 1.0 0.6 0.3 
10 Ecosse 0.9 0.7 0.2 0.6 
11 Chili 0.9 0.6 0.4 
12 U.R.S.S 0.8 0.8 0.8 
13 Arménie - 0.1 0.1 0.6 
(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été 

repérés dans les bandes d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxguels au moins ^% de la perti­
nence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les 
valeurs horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographiques dans la 
couverture des revues et à cause des variations dans les retards pour l'inclusion des articles 
publiés au cours d'une des trois années étudiées. 

TABLEAU 5. Parts internationales de la pertinence en physique des matériaux (C.R.9:23), année de ré­
férence 1978 

Domaine de recherche/pays 

Propo 
d'art 

rtion 
icles 

pertinents(1) 

pourcentage 

21.3 
13.6 
11.4 
9,7 
7.0 
6.6 
5.5 
3.0 
2.6 
2.4 
2.3 
6.4 
1.8 

Proport 
la pert 
totale 

24.0 
17.4 
9.0 
9.8 
6.1 
5.3 
3.9 
4.9 
2.2 
3.4 
1.7 
4.7 
1.6 

ion de 
inence 

Proportion de 
la pertinence 
du décile 
supérieur 

24.3 
18.5 
8.0 
9.9 
5.9 
5.4 
4.0 
5.9 
2.1 
4.0 
1.4 
3.0 
1.4 

Proportion de 
la pertinence 
du centile 
supérieur 

15.2 
19.6 
13.6 
9.7 
2.4 
6.1 
1.1 
19.0 
2.0 
5.0 

1.2 

1 É ta t s -Un i s 
2 A n g l e t e r r e 
3 France . . . . 
4 R.F.A 
5 U.R.S.S. . . 
6 Japon 
7 I t a l i e 
8 Suède 
9 Suisse . . . . 

10 Pays-Bas . . 
11 Inde 
12 Canada . . . . 
13 A u s t r a l i e . 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été 
repérés dans les bandes d'organismes de 1974 à 1976 et les pays auxquels au moins ^% de la perti­
nence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les 
valeurs horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographigues dans la 
couverture des revues et h cause des variations dans les retards pour l'inclusion des articles 
publiés au cours d'une des trois années étudiées. 



TABLEAU 6. Parts internationales de la pertinence en statistique appliquée, biologie des populations (C.R.IOiMl), années de réTérence 1978 

Domaine de recherche/ 
pays 

2 R.F.A 

Propor­
tion d'ar­
ticles per-
tinents(l) 

pourcentage 

38.4 
12.2 
7.6 

7.5 
5.7 
4.6 
2.6 
2.5 

Proportion 
de la 
pertinence 
totale 

45.0 
12.3 
8.5 
9.1 
1.8 
3.0 
2.9 
2.1 

Propor­
tion de 
la per­
tinence 
du décile 
supérieur 

49.9 
11.1 
8.3 
10.2 
0.5 
2.7 
2.6 
1.3 

Propor­
tion de 
la per­
tinence 
du centile 
supérieur 

55.1 
6.9 
7.0 
15.7 

3.7 

Domaine de recherche/ 
pays 

9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 Nouvelle-Zél ande 

Propor­
tion d'ar­
ticles per­
tinentsd ) 

pourcentage 

2.3 
1.8 
1.8 
1.3 
1.2 
1.2 
1.1 
1.1 

Proportion 
de la 
pertinence 
totale 

1.3 
1.0 
2.7 
0.9 
0.5 
0.5 
1.5 
1.1 

Propor­
tion de 
la per­
tinence 
du décile 
supérieur 

0.7 
0.9 
3.3 
0.5 
0.5 
0.3 
1.7 

Propor­
tion de 
la per­
tinence 
du centile 
supérieur 

2.B 
3.^ 

__ 
4.3 

(1) Les noms de l'organisme des auteurs des articles pertinents datés de 1974, 1975 ou 1976 ont été repérés dans les bandes d'organismes de 1974 h 1976 
et les pays auxquels au moins lîo de la pertinence a été attribuée proportionnellement figurent dans ce tableau. On doit donc comparer les vale 
horizontalement et non verticalement en raison des distorsions géographiques dans la couverture des revues et h cause des variations dans les 
retards fxtur l'inclusion des articles publiés au cours d'une des trois années étudiées. 

TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 

Fré- Rang dans Fré­
quence le cen- quence 
dans le tile su- dans le 
décile périeur centile 
supé- supé­
rieur rieur 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 
Fré­
quence 
dans le 
décile 
supé­
rieur 

Rang dans 

le cen­
tile su­

périeur 

Fré­

quence 
dans le 
centile 
supé­
rieur 

1 : 1 : 1 U n i v e r s i t y o f Toron to 
2 M c G i l l U n i v e r s i t y 
3 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
4 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 
5 Conseil national de recherche, 

Ottawa 
6 Université de Montréal 
7 University of Guelph 
8 University of Manitoba 
9 McMaster University 

10 Université Laval 
11 Ontario Cancer Institute, 

Toronto 

12 University of Western Ontario 
13 Energie atomique du Canada 

Limitée, Chalk River, Ont. .. 
14 University of Alberta 
15 Mémorial University of 

Newfoundland 
16 University of Saskatchewan .... 
17 York University 
18 Conseil national de recherches, 

Saskatoon 
19 Hôpital Royal Victoria, 

Montréal 
20 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 
21 H ô p i t a l g é n é r a l j u i f , Mon t réa l 
22 Cent re h o s p i t a l i e r de l ' U n i v e r ­

s i t é L a v a l , Québec 
23 Cent re méd i ca l de Sherbrooke . . 
24 Da lhous ie U n i v e r s i t y 
25 Queen Mary V e t . H o s p i t a l , 

M o n t r é a l 
26 U n i v e r s i t é d ' O t t a w a 
27 Ayers t L a b s . , Mon t réa l 
28 M i n i s t è r e de l a Défense n a t i o ­

n a l e , Toron to 
29 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 
30 H ô p i t a l g é n é r a l de Mon t réa l . . . 
31 U n i v e r s i t y o f V i c t o r i a , 

V i c t o r i a 
32 Sunnybrook Hospital, Toronto 

1 University of British Columbia 

2 University of Manitoba 
3 McGill University 
4 University of Toronto 
5 Université de Montréal 
6 Hôpital général de Montréal .. 
7 McMaster University 
B Sick Children's Hospital, 

Toronto 
9 H ô p i t a l Royal V i c t o r i a , 

M o n t r é a l 

40 
18 
13 

2 
1 

-

4 
1 

-

12 
9 
7 

11 
9 

3 
2 
2 

1 
2 
2 

3 

1 
1 

1 
1 

1 
1 

32 

25 
22 
31 
12 
12 
18 

8 

10 

-
-
-
-
-

-

1 
3 

-
-4 
-
-
5 

2 

-
-
-
-
-

-

5 
3 

-
-1 
-
-
3 

3 

2 :10 
11 
12 
13 
14 

15 
16 

17 

18 

U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
Queen's U n i v e r s i t y a t K ings ton 
Da lhous ie U n i v e r s i t y 
U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
C l a r k e I n s t i t u t e o f P s y c h i a t r y , 

Toronto 
Université Laval 
Hôpital de Montréal pour 

enfants 
Institut de cardiologie de 
Montréal 

Centre h o s p i t a l i e r de l ' U n i v e r ­
s i t é L a v a l , Québec 

O n t a r i o Cancer I n s t i t u t e , 
Toron to 

Health Science Centre, Winnipeg 
University of Western Ontario 
Kingston General Hospital 
Dept. of Agriculture, Ottawa .. 
University of Calgary 
Université de Sherbrooke 
University Hospital, London, 

Ontario 
U n i v e r s i t y o f Water loo 
H ô t e l - D i e u , Mon t réa l 
S t . Joseph ' s H o s p i t a l , Hami l t on 
Toronto Genera l H o s p i t a l 
Mémor ia l U n i v e r s i t y o f 

Newfoundland 
S t . John ' s Genera l H o s p i t a l . . . 
T ren t U n i v e r s i t y 
Queen Mary V e t . H o s p i t a l , 

M o n t r é a l 
Windsor Clinic, Windsor 
Hôtel Dieu, Windsor 
Hôpital Douglas, Montréal 
Canadien Red Cross, Toronto ... 
WW Cross Cancer Institute, 

Edmonton 
Energ ie a tomique du Canada 

L i m i t é e , P inawa, Mani toba . . . 
Simon F rase r U n i v e r s i t y 

M c G i l l U n i v e r s i t y 
U n i v e r s i t y o f Toron to 
U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 
S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 
U n i v e r s i t y o f Man i toba 
U n i v e r s i t é d ' O t t a w a 
H ô p i t a l Royal V i c t o r i a , 

Mon t réa l 
McMaster University 

14 
10 
6 
3 

7 
23 
12 
7 
9 

12 
6 
7 

9 
3 

1 
4 

-
3 
2 

_ 
-
-
_ 
-

1 
2 

-1 
4 

_ 
-
-
_ 
-

Voir note(s) h la fin du tableau. 



TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 - suite 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 
Fré­
quence 
dans le 

décile 
supé­
rieur 

Rang dans 
le cen­
tile su­

périeur 

Fré­
quence 
dans le 

centile 
supé­
rieur 

Domaine 
de re­

cherche/ 
rang 

Organisme 

C.R. 

1: 5:11 University of Western Ontario 3 
12 Université de Montréal 2 
13 Addiction Research Foundation, 

Toronto 3 
14 University of Calgary 2 
15 Ontario Cancer Institute, 

Toronto 1 

16 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 2 
17 Ayers t L a b s . , M o n t r é a l 1 
18 Cent re h o s p i t a l i e r de l ' U n i v e r ­

s i t é de Sherbrooke 1 
19 Conse i l de recherches m é d i c a l e s , 

Ottawa 1 
20 Hôpital Notre Dame, Montréal 1 
21 University of Windsor 1 
22 St. Boniface General Hospital, 

Winnipeg 1 

23 Hôpital de Montréal pour 
enfants 1 

24 Toronto Western Hospital 2 

1: 6: 1 University of Toronto 17 

2 University of British Columbia 8 
3 McGill University 12 

4 Université Laval 5 
5 University of Alberta 6 
6 Ontario Cancer Institute, 

Toronto 6 
7 Cent re h o s p i t a l i e r de l ' U n i ­

v e r s i t é L a v a l , Québec 4 
8 Conse i l na t i o n a l de r e c h e r c h e s , 

Ottawa 4 
9 McMaster U n i v e r s i t y 2 

10 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 7 
11 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 3 
12 U n i v e r s i t y o f Water loo 2 
13 O n t a r i o Cancer F o u n d a t i o n , 

K i n g s t o n 2 
14 B.C. Cancer Institute, 

Vancouver 1 
15 Da lhous ie U n i v e r s i t y 5 
16 U n i v e r s i t é de Sherbrooke 3 
17 U n i v e r s i t é d 'O t tawa 3 
16 U n i v e r s i t é de Mon t réa l 1 
19 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 2 
20 University of Manitoba 4 
21 Hôpital général de Montréal ... 1 
22 Simon Fraser University 1 
23 Henderson General Hospital, 

Hamilton 1 

24 Kingston General Hospital 1 
25 University of Guelph 1 
26 Manitoba Cancer Foundation, 

Winnipeg 1 

1: 7: 1 University of Toronto 16 
2 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 7 
3 H ô p i t a l S t - L u c , Mon t réa l 20 
4 U n i v e r s i t é de Mon t réa l 9 
5 Toron to Genera l H o s p i t a l 6 
6 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 8 
7 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 3 
8 McMaster U n i v e r s i t y 3 
9 Da lhous ie U n i v e r s i t y 4 

10 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 5 
11 M c G i l l U n i v e r s i t y 3 
12 I n s t i t u t de c a r d i o l o g i e de 

Mon t réa l 3 
13 WW Cross Cancer Institute, 

Edmonton 2 
14 Shaughnessy DVA Hospital, 

Vancouver 1 
15 K i n g s t o n Genera l H o s p i t a l 1 
16 H ô p i t a l Notre-Dame, Mon t réa l . . 1 
17 S t . Joseph ' s H o s p i t a l , Toronto 1 
18 U n i v e r s i t é Lava l 1 
Î 9 Canadian Red Cross , Toronto . . . 1 
20 V i c t o r i a H o s p i t a l , H a l i f a x . . . . 1 
21 H ô p i t a l Royal V i c t o r i a , 

Mon t réa l 1 
22 Ministère de la Défense natio­

nale, Toronto 1 
23 Mt. Sinai Hospital, Toronto ... 1 

Voir note(s) è la fin du tableau. 

Fré­
quence 
dans le 

décile 
supé­
rieur 

Rang dans 
le cen­
tile su­

périeur 

Fré­
quence 
dans le 

centile 
supé­
rieur 

C.R. 

1: 7:24 University of Guelph 
25 Hôtel Dieu, Kingston 
26 Toronto Western Hospital 

1: 8: 1 University of Toronto 
2 University of Guelph 

3 McGill University 
4 University of Manitoba 
5 University of Alberta 
6 University of British Columbia 
7 Hôpital Royal Victoria, 

Montréal 
8 U n i v e r s i t é Lava l 
9 Toronto General H o s p i t a l 

10 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 
Toronto 

11 McMaster University 
12 Hôtel Dieu, Kingston 
13 Mémorial University of 

Newfoundland 
14 University of Western Ontario 
15 Hôpital de Montréal pour 

enfants 
16 U n i v e r s i t y o f Water loo 
17 Queen's U n i v e r s i t y a t K ings ton 
18 W e l l e s l e y H o s p i t a l , Toronto . . . 
19 U n i v e r s i t y H o s p i t a l o f London 
20 H ô p i t a l g é n é r a l de Mon t réa l . . . 
21 U n i v e r s i t y o f Windsor 
22 H ô t e l - D i e u , Québec 
23 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 
24 L a b o r a t o i r e s Merck F r o s s t , 

Mon t réa l 
25 University of Alberta Hospital 
26 Queen Mary Vet. Hospital, 

Montréal 

27 S t . M i c h a e l ' s H o s p i t a l , Toronto 
28 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
29 Queen Mary V e t . H o s p i t a l , 

S t . J o h n ' s 
30 Da lhous ie U n i v e r s i t y 
31 Camp H i l l H o s p i t a l , H a l i f a x . . . 
32 H ô p i t a l Notre-Dame, Mon t réa l . . 
33 C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , Winnipeg 
34 Hea l t h Science C e n t r e , Winnipeg 
35 H a l i f a x Genera l H o s p i t a l 
36 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Saskatoon 
37 HÔpi ta le S t e - J u s t i n e , Mon t réa l 
38 Mt . S i n a i H o s p i t a l , Toronto . . . 
39 Sunnybrook H o s p i t a l , Toronto . . 
40 H ô p i t a l g é n é r a l d 'O t tawa 
41 H ô p i t a l c i v i q u e d 'O t tawa 

2 : 1 2 : 1 U n i v e r s i t é de Sherbrooke 
2 U n i v e r s i t y o f Toronto 
3 U n i v e r s i t é Lava l 
4 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
5 U n i v e r s i t y o f Water loo 
6 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 
7 C a r l e t o n U n i v e r s i t y 
8 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 
9 University of Western Ontario 

10 University of British Columbia 
11 Mémorial University of 

Newfoundland 
12 York University 
13 Concordia University 
14 Queen's University at Kingston 
15 Ontario Cancer Institute, 

Toronto 
16 Cent re h o s p i t a l i e r de l ' U n i ­

v e r s i t é L a v a l , Québec 
17 Simon Fraser U n i v e r s i t y 
18 McMaster U n i v e r s i t y 
19 U h i v e r s i t y o f Ottawa 
20 H ô p i t a l g é n é r a l j u i f , Mon t réa l 
21 U n i v e r s i t y o f Guelph 
22 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

Winnipeg 
23 Sudbury Algoma Sanatorium 
24 Université Laurentienne de 

Sudbury 

1 
1 
1 

28 
4 
7 
17 
14 
9 

; 

3 
1 
2 

-
_ 
-

"* 

1 
3 
1 

-
_ 
-

4 
12 
10 
7 



TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 - suite 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 

Fré­
quence 
dans le 
décile 
supé­
rieur 

Rang dans 
le cen­
tile su­
périeur 

Fré­
quence 
dans le 
centile 
supé­
rieur 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 

Fré­
quence 
dans le 

décile 
supé­
rieur 

Rang dans 
le cen­

tile su­
périeur 

Fré­
quence 

dans le 
centile 
supé­
rieur 

C.R. 

2:15: 1 Conseil national de recherches, 
Ottawa 5 1 

2 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 7 
3 U n i v e r s i t y o f Water loo 2 2 
4 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 3 
5 M c G i l l U n i v e r s i t y 4 
6 U n i v e r s i t é Lava l 3 
7 U n i v e r s i t y o f Toronto 3 
8 Ecole P o l y t e c h n i q u e , Mon t réa l 6 
9 Simon Fraser U n i v e r s i t y 1 

10 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 
Canada, Ottawa 3 

11 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Lethbridge 1 

12 University of Western Ontario 1 

13 Institut canadien de recherches 
sur les pâtes et papiers, 
Montréal 1 

2 : 1 9 : 1 M c G i l l U n i v e r s i t y 10 
2 U n i v e r s i t y o f Guelph 9 
3 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 8 2 
4 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 3 1 
5 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 

Canada, Ottawa 4 
6 McMaster U n i v e r s i t y 5 
7 Inconnu , Toronto 1 3 
a U n i v e r s i t y o f Toronto 4 
9 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Ottawa 5 
10 University of Alberta 3 

11 University of Saskatchewan .... 2 
12 Hôpital Royal Victoria, 

Montréal 2 
13 York University 1 
14 University of Manitoba 1 
15 Health Science Centre, Winnipeg 1 

16 Institut de cardiologie de 
Montréal 4 

17 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
L e n n o x v i l l e , Québec 1 

18 H ô p i t a l S t e - J u s t i n e , Mon t réa l 1 
19 U n i v e r s i t é de Mon t réa l 1 
20 H ô p i t a l g é n é r a l j u i f , Mon t réa l 1 
21 H ô p i t a l géné ra l d 'O t tawa 1 
22 U n i v e r s i t é d 'O t tawa 1 
23 H ô p i t a l g é n é r a l de L a c h i n e , 

Mon t réa l 1 
24 Hôpital de Montréal pour 

en fants : 1 

2 : 2 1 : 1 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Co lunb ia 17 
2 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

Halifax 12 
3 Dalhousie University 6 

4 Conseil national de recherches, 
Saskatoon 8 1 

5 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 
Vancouver 13 

6 U n i v e r s i t y o f Toron to 8 
7 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Summerland, B.C 6 
8 M c G i l l U n i v e r s i t y 2 2 
9 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 5 

10 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 
F r e d e r i c t o n 3 

11 U n i v e r s i t y o f Mani toba 5 
12 Simon Fraser U n i v e r s i t y 3 5 
13 B.C. Research C o u n c i l , 

Vancouver 2 
14 U n i v e r s i t é d 'O t tawa 2 
15 York U n i v e r s i t y 1 
16 Energ ie atomique du Canada 

L i m i t é e , P inawa, Mani toba . . . 4 
17 U n i v e r s i t y o f Water loo 3 
18 P e r k i n Elmer Canada L i m i t é e , 

Mon t réa l 1 3 
19 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

S a u l t S t e - M a r i e 1 4 
20 U n i v e r s i t y o f Guelph 2 
21 U n i v e r s i t é du Québec 
22 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Saskatoon 
23 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

London 

V o i r n o t e ( s ) è l a f i n du t a b l e a u . 

2 : 2 6 : 1 
2 

Mémorial U n i v e r s i t y o f 
Terre-Neuve 1 

U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 1 
M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

H a m i l t o n 1 
M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

Winnipeg 2 
Conseil de recherches sur les 

pêcheries, Halifax 1 
Ministère de l'Agriculture et 

de 1'Alimentation, Ontario .. 1 
Ministère des Ressources natu­

relles de l'Ontario 1 
Ministère de l'Environnement, 

Montréal 1 

Brock University 2 
Sweltzer Creek Salmon Res. 

Lab., Cultus Lake, B.C 2 
Ministère de l'Environnement, 

Edmonton 1 
U n i v e r s i t é C o n c o r d i a , Mon t réa l 1 
L h i v e r s i t é de Mon t réa l 1 
M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

S t . J o h n ' s 1 

Conseil national de recherches, 
Ottawa 4 

U n i v e r s i t y o f Toronto 2 
S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toron to 1 
Mémor ia l U n i v e r s i t y o f 

Terre-Neuve 7 
York U n i v e r s i t y 2 
M c G i l l U n i v e r s i t y 3 
Ayers t L a b s . , Mon t réa l 1 
U n i v e r s i t y o f Mani toba 2 
Hea l t h Science C e n t r e , Winnipeg 2 
U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 2 
U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 2 
Dr . CA Janeway C h i l d H e a l t h 

C e n t r e , S t . John ' s 1 
U n i v e r s i t y o f Guelph 1 
McMaster U n i v e r s i t y 1 
Cent re h o s p i t a l i e r de l ' U n i v e r ­

s i t é L a v a l , Québec 1 
H ô p i t a l E n f a n t - J é s u s , Québec . . 1 
M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Ottawa 1 
Conseil national de recherches, 

Saskatoon 1 
Hôpital Royal Victoria, 

Montréal 1 

U n i v e r s i t y o f Toronto 2 
C la rke I n s t i t u t e o f P s y c h i a ­

t r y , Toronto 2 
Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 3 
S t . F r a n c i s Xav ie r U n i v e r s i t y , 

A n t i g o n i s h 1 
York U n i v e r s i t y 1 
U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 1 
H ô p i t a l Royal V i c t o r i a , 

Mon t réa l 2 
Université Concordia, Montréal 1 
Hôpital St-Jean-de-Dieu, 

Montréal 1 
U n i v e r s i t y o f Water loo 1 
U n i v e r s i t y o f Mani toba 1 

McMaster U n i v e r s i t y 10 
Chedoke H o s p i t a l , Hami l t on . . . . 6 
Mémor ia l U n i v e r s i t y o f 

Terre-Neuve 2 
Queen Mary V e t . H o s p i t a l , 

Mon t réa l 2 
M c G i l l U n i v e r s i t y 2 
U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 2 
U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 2 
Ca lgary Genera l H o s p i t a l 1 
U n i v e r s i t é d 'O t tawa 2 
H ô p i t a l de Mon t réa l pour 

e n f a n t s 1 
Wellesley Hospital, Toronto ... 2 
Kingston General Hospital 1 



TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 
Fré­

quence 
dans le 
décile 
supé­
rieur 

Rang dans 

le cen­
tile su­
périeur 

Fré­

quence 
dans le 
centile 
supé­

rieur 

Domaine 
de re­

cherche/ 
rang 

Organisme 

C.R. 

2 :27 :13 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 
14 H ô p i t a l g é n é r a l d 'O t tawa 
15 Toronto Western H o s p i t a l 
16 U n i v e r s i t y o f Toronto 
17 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a H o s p i t a l 

2 : 3 2 : 1 U n i v e r s i t y o f Guelph 6 
2 U n i v e r s i t é de M o n t r é a l 4 
3 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 4 
4 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e . . . . 2 
5 Inconnu - . . . . 1 

2 : 3 6 : 1 Mémorial U n i v e r s i t y o f 
Terre-Neuve 8 

2 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 2 
3 U n i v e r s i t é d 'O t tawa 3 
4 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 6 
5 U n i v e r s i t y o f Mani toba 3 
6 Énerg ie atomique du Canada 

L i m i t é e , P inawa, Mani toba . . . 2 
7 Da lhous ie U n i v e r s i t y 7 
8 Conse i l n a t i o n a l de r e c h e r c h e s , 

Ottawa 6 
9 Ministère de l'Agriculture, 

Sault Ste. Marie 
10 Ministère de l'Environnement, 

Vancouver 
11 B.C. Cancer Institute, 

Vancouver 
12 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
13 Brock U n i v e r s i t y 
14 U n i v e r s i t y o f Toron to 
15 O n t a r i o Cancer I n s t i t u t e , 

Toronto 

16 University of Guelph 
17 McGill University 
18 WW Cross Cancer Institute, 

Edmonton 

19 Halifax Victoria General 
Hospital 

20 University of Calgary 
21 Sick Children's Hospital, 

Toronto 
22 Princess Margaret Hospital, 

Toronto 
23 S t . M i c h a e l ' s H o s p i t a l , Toronto 

2 : 3 9 : 1 U n i v e r s i t y o f Toron to 7 
2 U n i v e r s i t y o f Guelph 5 
3 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 2 
4 M c G i l l U n i v e r s i t y 2 
5 U n i v e r s i t é d ' O t t a w a 6 
6 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

S t . J o h n ' s 2 
7 U n i v e r s i t é de Mon t réa l 2 
8 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 1 
9 U n i v e r s i t é de Sherbrooke 1 

10 Da lhous ie U n i v e r s i t y 2 
11 Cent re h o s p i t a l i e r de l ' U n i v e r ­

s i t é L a v a l , Québec 3 
12 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 

Canada, Ottawa 1 
13 Conse i l n a t i o n a l de r e c h e r c h e s , 

H a l i f a x 1 
14 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e 

Ottawa - 1 

2:40: 1 University of Alberta 1 

2:43: 1 McMaster University 1 

2 Flin Flon General Hospital, 
Manitoba 2 

3 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Co lunb ia 2 
4 U n i v e r s i t y o f To ron to 2 
5 U n i v e r s i t y o f Guelph 1 
6 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 4 
7 Toronto Genera l H o s p i t a l 5 
8 Aye rs t L a b s . , Mon t réa l 2 
9 Vancouver Genera l H o s p i t a l . . . . 1 

10 M c G i l l U n i v e r s i t y 2 
11 H ô p i t a l Doug las , Mon t réa l 1 

V o i r n o t e ( 8 ) b l a f i n du t a b l e a u . 

Fré­

quence 
dans le 

décile 
supé­
rieur 

Rang dans 

le cen­
tile su­
périeur 

Fré­

quence 
dans 1 
centil 
supé­
rieur 

: 1 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 
Toronto 4 

2 University of Toronto 3 
3 McGill University 1 
4 Hôpital Royal Victoria, 

Montréal 1 
5 University of Manitoba 1 

: 1 McGill University 3 
2 University of Toronto 6 
3 University of Western Ontario 2 

4 Ontario Cancer Institute, 
Toronto 3 

5 U n i v e r s i t y o f Mani toba 1 
6 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 2 
7 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 2 
8 U n i v e r s i t é du Québec 1 
9 W e l l e s l e y H o s p i t a l , Toronto . . . 1 

10 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Vancouver 1 

2:56: 1 University of British Columbia 2 
2 Hôpital général de Montréal ... 2 
3 McGill University 4 
4 Ontario Research Foundation, 

Toronto 2 
5 Wellesley Hospi ta l , Toronto . . . 2 
6 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toronto 2 
7 Health Science Centre, Winnipeg 1 
8 Queen Mary Vet. Hospital, 

Montréal 1 
9 Energie atomique du Canada 

L i m i t é e , Chalk R i v e r , Ont . . . 1 
10 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 2 
11 U n i v e r s i t y o f Toron to 1 
12 F o o t h i l l s H o s p i t a l , Ca lgary . . . 5 
13 Centre h o s p i t a l i e r de l ' U n i v e r ­

s i t é de Sherbrooke 1 
14 McMaster I b i v e r s i t y 1 
15 H ô p i t a l n e u r o l o g i q u e de 

Mon t réa l 1 

3: 4: 1 Energie atomique du Canada 
Limitée, Chalk River, Ont. .. 

2 University of British Columbia 
3 McMaster University 
4 Université de Montréal 

5 McGill University 
6 University of Manitoba 
7 Université Laval 
8 University of Toronto 
9 Queen's University at Kingston 
10 Conseil national de recherches, 

Ottawa 
11 U n i v e r s i t y o f Guelph 
12 U n i v e r s i t é d 'O t tawa 
13 Simon F rase r U n i v e r s i t y 
14 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 
15 C a r l e t o n U n i v e r s i t y 
16 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
17 Xerox C d n . , Toronto 

3 : 9 : 1 Conse i l n a t i o n a l de r e c h e r c h e s , 
Ottawa 9 

2 University of Toronto 20 
3 University of Alberta 9 
4 University of British Coltmbia 13 
5 University of Guelph 2 
6 University of New Brunswick ... 3 
7 Université de Montréal 5 
8 McMaster University 2 
9 Université Laval 3 

10 Uhiversity of Western Ontario 3 
11 University of Windsor 3 
12 University of Manitoba 1 
13 Université de Sherbrooke 2 
14 Simon Fraser University 2 
15 York University 1 

3:10: 1 University of Toronto 19 
2 Conseil national de recherches, 

Ottawa 14 

9 
17 
9 
2 
5 
4 
4 
12 
5 

4 
3 

2 
4 
3 

1 

3 

-1 
2 
5 
6 
4 
7 

-
_ 
-
_ 
-
-
-

1 

-
6 
2 
1 
1 
2 
2 

-
_ 
-
_ 
-
-
-



TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 - suite 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 

Fré- Rang dans Fré­
quence le cen- quence 
dans le tile su- dans le 
décile périeur centile 
supé- supé-

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 
Fré­
quence 
dans le 
décile 
supé­
rieur 

Rang dans 

le cen­
tile su­
périeur 

Fré­

quence 
dans le 
centile 
supé­
rieur 

C.R. 

3 :10 : 3 Energ ie atomique du Canada 
L i m i t é e , Chalk R i v e r , Ont . . . 

4 U n i v e r s i t y o f Windsor 
5 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
6 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
7 U n i v e r s i t é Lava l 
8 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 
9 McMaster U n i v e r s i t y 

10 Tren t U n i v e r s i t y 
11 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 
12 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
13 U n i v e r s i t y o f Water loo 
14 U n i v e r s i t é de M o n t r é a l 
15 U n i v e r s i t y o f Mani toba 
16 M c G i l l U n i v e r s i t y 
17 Da lhous ie U n i v e r s i t y 
18 B a r r i n g e r Research L t d . , 

Toronto 
19 U n i v e r s i t é d ' O t t a w a 
20 U n i v e r s i t é de Moncton 
21 York U n i v e r s i t y 
22 Bowmar Cdn. L t d . , Ottawa 
23 L i n e a r Tech. I n c . , Hami l t on . . . 
24 Simon Fraser U n i v e r s i t y 
25 FMC Cdn. L t d . , Squamish, B.C. 
26 U n i v e r s i t é du Québec 
27 M i n i s t è r e de l a Défense n a t i o ­

n a l e , Québec 
28 Unican Electrochem. Prod., 

Montréal 
29 Xerox Cdn., Toronto 

3:14: 1 Ministère de l'Environnement, 
Hamilton 

2 Dalhousie University 
3 Ministère de 1'Agricutlure, 

Ottawa 
4 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 

Canada, Ottawa 
5 U n i v e r s i t y o f Wate r loo 
6 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
7 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

H a l i f a x 
8 Université de Moncton 
9 McGill University 
10 University of Toronto 
11 University of Manitoba 
12 Gulf Oil Canada Ltd., Toronto 
13 Alberta Research Council, 

Edmonton 

14 Conseil national de recherches, 
Qt t awa 

15 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Winnipeg 

16 Ministère de l'Environnement, 
Vancouver 

17 Ministère de l'Environnement, 
Sault Ste. Marie 

18 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 
Toronto 

19 Energie, Mines et Ressources, 
Ottawa 

20 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
21 Mémor ia l U n i v e r s i t y o f 

Terre-Neuve 
22 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

Winnipeg 
23 U n i v e r s i t y H o s p i t a l o f 

Saskatchewan, Saskatoon 
24 C a r l e t o n U n i v e r s i t y 
25 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 

Canada, H a l i f a x 
26 Ayers t McKenna & H a r r i s o n , 

M o n t r é a l 

4 : 3 : 1 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
2 U n i v e r s i t y o f To ron to 
3 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 
4 U n i v e r s i t é d ' O t t a w a 
5 U n i v e r s i t y o f Water loo 
6 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 
7 M c G i l l U n i v e r s i t y 
8 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
9 U n i v e r s i t y o f Guelph 

10 McMaster U n i v e r s i t y 

V o i r n o t e ( s ) h l a f i n du t a b l e a u . 

9 
3 
14 
3 
9 
5 
14 
2 
8 
4 
11 
9 
3 
2 
1 

1 
1 

3 
1 
1 
1 

4 
3 

-
5 

-6 
9 
7 
8 

-
-10 
11 

" 

12 

-

" 

2 
1 

-2 
-1 
2 
2 
5 

-
-2 
1 

-

1 

-

~ 

20 

17 

6 
10 
5 

3 
6 
3 
3 

2 
1 

1 

1 

1 

1 

2 

3 

2 

3 

4 

2 

3 
3 

1 

1 

39 
34 
20 
15 
10 
11 
14 
12 
10 
4 

1 

-2 
-
-
-
-
-
-3 

9 

-5 
-
-
-
-
-
-2 

C.R. 

4: 3:11 University of Windsor 6 
12 University of Manitoba 2 
13 Simon Fraser University 8 

14 Conseil national de recherches, 
Ottawa 5 

15 Dalhousie University 2 
16 University of Saskatchewan .... 5 
17 Université de Montréal 2 
18 Laboratoires Bristol, Montréal 2 

19 Ministère de l'Environnement, 
Fredericton 3 

20 Université de Sherbrooke 2 
21 York University 3 
22 University of Calgary 3 
23 Concordia University 1 
24 Lakehead University, 

Thunder Bay 1 
25 I n s t i t u t canad ien de recherches 

sur l e s pâ tes e t p a p i e r s , 
Mon t réa l 1 

26 Cdn. Packers Ltd., Toronto 1 

27 Université de Moncton 1 

5:11: 1 University of Calgary 21 
2 University of Toronto 7 
3 Conseil national de recherches, 

Saskatoon 7 
4 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 3 
5 U n i v e r s i t y o f Guelph 3 
6 McMaster U n i v e r s i t y 3 
7 Queen's U n i v e r s i t y a t K ings ton 3 
8 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 1 
9 Simon Fraser U n i v e r s i t y 1 

10 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Ottawa 2 

11 Ministère de l'Environnement, 

St. John's 1 
12 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

London, O n t a r i o 2 
13 C a r l e t o n U n i v e r s i t y 1 
14 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 1 
15 U n i v e r s i t y o f New Brunswick . . . 1 
16 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 1 
17 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Windsor, Ontario 1 

5:20: 1 Conseil national de recherches, 

Ottawa 7 
2 U n i v e r s i t y o f Guelph B 
3 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Co lunb ia 5 
4 U n i v e r s i t y o f Wate r loo 2 
5 Concord ia U n i v e r s i t y 3 
6 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 6 
7 L h i i v e r s i t y o f Mani toba 2 
8 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 2 
9 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 2 

10 U n i v e r s i t y o f Toronto 2 
11 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 3 
12 M i n i s t è r e de l a Défense n a t i o ­

n a l e , Ottawa 1 
13 Aye rs t L a b s . , Mon t réa l 1 
14 Queen's U n i v e r s i t y a t K ings ton 1 
15 Xerox C d n . , Toron to 1 

5 : 2 5 : 1 C a r l e t o n U n i v e r s i t y 1 
2 U n i v e r s i t y o f Guelph 1 
3 M c G i l l U n i v e r s i t y 2 
4 Queen's U n i v e r s i t y a t K i n g s t o n 1 
5 U n i v e r s i t é de Sherbrooke 1 

5 : 2 9 : 1 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
London 10 

2 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Charlottetown B 

3 U n i v e r s i t y o f Guelph 6 
4 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 2 
5 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 5 
6 Brock U n i v e r s i t y 1 
7 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

L e n n o x v i l l e , Québec 1 
8 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

F r e d e r i c t o n 1 



TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 - suite 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 
Fré­
quence 
dans le 
décile 
supé­
rieur 

Rang dans 
le cen­
tile su­

périeur 

Fré­
quence 
dans le 

centile 
supé­

rieur 

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 

C.R. 

5:29: 9 Conseil national de recherches, 
Saskatoon li 

10 Ministère de l 'Agr i cu l tu re , 
Swift Current, Saskatchewan 1 

11 York University 2 
12 Ministère de l 'Agr i cu l tu re , 

Wo l fv i l l e , N.-E 1 
13 Ministère de l 'Agr icu l tu re , 

Winnipeg 1 

6:17: 1 University of British Columbia 1 
2 Dalhousie University 1 
3 University of Toronto 1 

6:30: 1 McGill University 2 
2 Energie, Mines et Ressources, 

Ottawa 2 

3 Energie atomique du Canada 
Limitée, Chalk River, Ont. .. 6 

4 Ministère de l'Environnement, 
Vancouver 1 

6:57: 1 University of Toronto 4 
2 Conseil national de recherches, 

Ottawa 1 
3 Dalhousie University 1 
4 University of British Columbia 1 

5 Ministère de la Défense natio­
nale, Toronto 1 

7:34: 1 Conseil national de recherches, 
Ottawa 3 

2 University of Ottawa 6 
3 University of Br i t i sh Coluribia 12 
4 University of Waterloo 3 
5 University of Alberta 7 
6 Université de Sherbrooke 1 
7 Ministère de l'Environnement, 

Ottawa 1 
8 Nova Scotia Technical Collège, 

Halifax 2 
9 McGill University 2 

10 Queen's University at Kingston 1 
11 Université de Montréal 1 
12 McMaster University 2 
13 Université Laval 4 
14 University of Calgary 3 
15 Syncrude Cdn. L td . , Edmonton . . 1 

7:41: 1 Université d'Ottawa 3 
2 University of Toronto 7 
3 Conseil national de recherches, 

Ottawa 3 
4 University of Alberta 1 

5 University of Waterloo 3 
6 Energie atomique du Canada 

Limitée, Chalk River, Ont. ,. 6 
7 University of Guelph 2 
8 Royal Military Collège, 

Kingston 1 

9 Brock University 1 

7:51: 1 University of Western Ontario 1 
2 McMaster University 2 

7:53: 1 Inst. Rec. Hydro Québec, 
Montréal 1 

2 University of Alberta 2 
3 University of Western Ontario 2 

4 University of Windsor 1 
5 Conseil national de recherches, 

Ottawa 1 
6 University of British Columbia 1 

7:79: 1 University of New Brunswick ... 1 
2 McGill University 1 
3 McMaster University 2 
4 Noranda, Montréal 1 

Voir note(s) è la fin du tableau. 

Fré­
quence 
dans le 

décile 
supé­

rieur 

Rang dans 
le cen­
tile su­
périeur 

Fré­
quence 
dans le 
centile 
supé­
rieur 

8:13: 1 University of Toronto 

2 Energie, Mines et Ressources, 
Victoria 

3 Energie, Mines et Ressources, 
Ottawa 

4 Mémorial University of Terre-
Neuve 

5 University of Western Ontario 
6 University of Alberta 
7 Conseil national de recherches, 

Ottawa 
8 Queen's University at Kingston 
9 University of B r i t i sh Columbia 

10 Université de Montréal 
11 Université Laval 
12 University of Calgary 
13 York University 

9:23: 1 Université Laval 
2 Conseil national de recherches, 

Ottawa 
3 University of Toronto 

4 Université du Québec 
5 Unviersity of Waterloo 
6 Concordia University 

9:31: 1 University of Saskatchewan .... 

2 University of Alberta 
3 Conseil national de recherches, 

Ottawa 
4 University of British Columbia 
5 Ministère des Communications, 

Ottawa 

9:42: 1 Queen's University at Kingston 
2 University of Alberta 
3 Ministère de l'Environnement, 

Halifax 
4 Ministère de l'Environnement, 

Hamilton 
5 Ministère de l'Agriculture, 

Ottawa 

6 Acadia University, 
Wolfvi l le , N.S 

7 Conseil national de recherches, 
Ottawa 

8 Ministère de l 'Agr i cu l tu re , 
Wolfvi l le , N.-E 

9:48: 1 Ministère de l'Environnement, 
Toronto 

2 McGill University 
3 Ministère de l'Environnement, 

Montréal 

9:81: 1 Energie, Mines et Ressources, 
Ottawa 

2 University of Toronto 
3 McGill University 
4 Saskatchewan Research Council, 

Saskatoon 
5 Queen's University at Kingston 

10:38: 1 University of Waterloo 
2 Carleton University 
3 University of Br i t i sh Columbia 
4 Lakehead University at Sudbury 
5 University of Saskatchewan . . . . 
6 Mémorial University of Terre-

Neuve 
7 University of Manitoba 
8 Ministère de l 'Agr icu l tu re , 

Saskatoon 
9 Queen's University at Kingston 
10 Ministère de l'Environnement, 

Edmonton 

11 Université Laval 
12 Ministère de l'Environnement, 

Fredericton 
13 Ui ivers i ty of New Brunswick . . . 

11 

9 

3 1 2 
2 2 1 
4 -
3 -
1 3 1 

1 
3 -

1 
1 

1 
1 

2 -
1 



TABLEAU 7. Organismes canadiens dans le décile supérieur de la pertinence, par domaine de recherche, année de référence 1978 - suite 

Fré- Fré-
Domaine 
de r e ­
c h e r c h e / 
rang 

Organisme 

Rang dans 
quence le cen- quence 
dans le tile su- dans le 
décile périeur centile 
supé- supé-

Domaine 
de re­
cherche/ 
rang 

Organisme 
Fré­
quence 
dans le 

décile 
supé­
rieur 

Rang dans 
le cen­
tile su­

périeur 

Fré­
quence 
dans le 
centile 
supé­
rieur 

C.R. 

10 :38 :14 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 
Ottawa 

15 O n t a r i o Research F o u n d a t i o n , 
Toronto 

10 :45 : 1 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
2 U n i v e r s i t y o f Mani toba 
3 M i n i s t è r e du S o l l i c i t e u r géné­

r a l de l ' O n t a r i o , B u r i t t s 
Rap ids , O n t a r i o 

4 U n i v e r s i t y o f Guelph 
5 York U n i v e r s i t y 
6 U n i v e r s i t y o f Toron to 
7 Da lhous ie U n i v e r s i t y 

1 0 : 4 9 : 1 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
2 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
3 Conse i l n a t i o n a l de r e c h e r c h e s , 

Saskatoon 
4 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

F r e d e r i c t o n 
5 York U n i v e r s i t y 
6 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

S w i f t C u r r e n t , Saskatchewan 

1 0 : 5 0 : 1 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Ottawa 16 1 

2 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 13 2 
3 McMaster U n i v e r s i t y 6 
4 U n i v e r s i t y o f Western O n t a r i o 3 3 
5 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 4 
6 U n i v e r s i t y o f Guelph 2 
7 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 

Canada, Ottawa 4 
8 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
9 U n i v e r s i t y o f Water loo 

10 U n i v e r s i t y o f W i l f r i d L a u r i e r 
11 U n i v e r s i t y o f Toronto 
12 U n i v e r s i t y o f Mani toba 
13 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

L e n n o x v i l l e , Québec 
14 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

S w i f t C u r r e n t , Saskatchewan 
15 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

H u l l , Québec 
16 M c G i l l U n i v e r s i t y 
17 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Edmonton 
18 U n i v e r s i t é Lava l 
19 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e du 

Québec 
20 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

F r e d e r i c t o n 
21 H ô p i t a l g é n é r a l de Vancouver . . 

1 0 : 5 4 : 1 Mémor ia l U n i v e r s i t y o f New­
found land 

2 Brock U n i v e r s i t y 
3 M i n i s t è r e de l ' E n v i r o n n e m e n t , 

S t . John ' s 
4 Conseil national de recherches, 

Halifax 

1 0 : 6 1 : 1 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
2 M c G i l l U n i v e r s i t y 
3 U n i v e r s i t y o f Regina 
4 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

H a l i f a x 

1 0 : 6 3 : 1 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Windsor 

2 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 
Summerland, C.-B 

3 U n i v e r s i t y o f Guelph 

1 1 : 1 8 : 1 M c G i l l U n i v e r s i t y 7 1 
2 H ô p i t a l n e u r o l o g i q u e de 

Mon t réa l 4 2 
3 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 5 
4 U n i v e r s i t y H o s p i t a l , London . . . 4 
5 U n i v e r s i t y o f Toron to 5 
6 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 2 
7 Sunnybrook H o s p i t a l , Toronto . . 4 
8 U n i v e r s i t é de M o n t r é a l 3 
9 Toronto Western H o s p i t a l 2 

10 Santé e t B i e n - ê t r e s o c i a l 
Canada, Ottawa 2 

C.R. 

11:18:11 Hôpital Royal Victoria, 
Montréal 

12 Hôpital général de Montréal ... 

13 Centre of Forensic Science, 
Toronto 

14 We l l es l ey H o s p i t a l , Toronto . . . 
15 Not re Dame H o s p i t a l , Man i toba 
16 H ô p i t a l Maisonneuve-Rosemont, 

Mon t réa l 
17 I n s t i t u t A rmand-F rapp ie r , 

Montréal 
18 McMaster University 
19 Conseil de recherches médicales, 

Hamilton 

20 H ô t e l - D i e u , Mon t réa l 

1 3 : 2 2 : 1 M c G i l l U n i v e r s i t y 

1 3 : 3 7 : 1 U n i v e r s i t y o f Toron to 
2 S ick C h i l d r e n ' s H o s p i t a l , 

Toron to 
3 Princess Margaret Hospital, 

Toronto 
4 Hôpital Royal Victoria, 

Montréal 
5 McGill University 
6 Hôpital général juif, Montréal 
7 Wellesley Hospital, Toronto ... 

14:47: 1 University of Victoria 
2 University of Toronto 
3 Simon Fraser University 

4 Ontario Hydro, Toronto 
5 University of Waterloo 
6 McGill University 
7 University of Alberta 
8 University of Calgary 
9 McMaster University 
10 University of British Columbia 
11 Université de Montréal 

14:82: 1 Ecole Polytechnique, Montréal 
2 York Lkiiversity 
3 University of British Columbia 

15:35: 1 University of Toronto 
2 University of British Columbia 
3 University of Manitoba 

4 Conseil national de recherches, 
Ottawa 

17:59: 1 Ministère de l'Environnement, 
Ottawa 

2 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
3 U n i v e r s i t y o f Toronto 

2 0 : 6 5 : 1 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
2 York U n i v e r s i t y 

2 2 : 6 8 : 1 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e . . . . 
2 U n i v e r s i t y o f Guelph 
3 U n i v e r s i t y o f Saskatchewan . . . . 
4 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e e t 

de l ' A l i m e n t a t i o n de 
l ' O n t a r i o , Gue lph , Ont 

2 3 : 7 2 ; 1 Mémor ia l U n i v e r s i t y o f 
Terre-Neuve 

2 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
3 U n i v e r s i t y o f B r i t i s h Columbia 
4 Concord ia U n i v e r s i t y 
5 U n i v e r s i t y o f Ca lgary 
6 M c G i l l U n i v e r s i t y 
7 Queen Mary V e t . H o s p i t a l , 

Mon t réa l 

2 4 : 7 3 : 1 U n i v e r s i t y o f A l b e r t a 
2 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

D e l h i , O n t a r i o 
3 U n i v e r s i t y o f Guelph 
4 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

Ottawa 
5 M i n i s t è r e de l ' A g r i c u l t u r e , 

M o n t r é a l 



Annexe VI 

INDEX DES REVUES PERTINENTES 

Revue 

A GRAEFES A 
A VAN LEEUW 
AAPG BULL 
ACC CHEM RE 
ACC REVIEW 
AGI ALLERG 
ACT ANAE SG 
AGI ANATOM 
ACT BIO MED 
AGT BIOGH P 
AGI BOT NEE 
AGT GARDIOL 
ACT CHEM B 
ACT CHIM H 
AGT GHIR se 
ACT CRYST A 
ACT CRYST B 
ACT CYTOL 
ACT DER-VEN 
ACT ENDOCR 
ACT HAEMAT 
ACT HISTOCH 
AGT MATH 
ACT MED se 
AGT METALL 
ACT NEUR se 
ACT NEUROB 
ACT NEUROGH 
ACT NEUROP 
ACT OBST se 
AGT QDON SG 
ACT OPHTH K 
AGT ORTH SG 
ACT QTO-LAR 
ACT PAED SG 
AGT PAT S A 
ACT PAT S B 
ACT PHARM T 
ACT PHY P A 
ACT PHYS .AU 
ACT PHYSL S 
ACT PSYC se 
ACT PSYCHOL 
ACT RAD DGN 
ACT RAD TPB 
ACT VET se 
ACT VIRDLOG 
ACUSTICA 
ADM SCI QUA 
ADV AGRON 
ADV ATON M 
ADV CANC R 
ADV GARB G 
ADV CATAL 
ADV CHEM SE 
ADV CY NU R 
ADV ENZYM 
ADV ENZYME 
ADV GENETIC 
ADV HETERO 
ADV IMMUNOL 
ADV INORG C 
ADV LIPID R 
ADV MATH 
ADV MIGROB 
ADV NEUROL 
ADV ORGMET 

Catégorie 

13 
2 
8 
3 
14 
2 
2 
2 
23 
23 
10 
2 
7 
7 
2 
3 
3 
2 
2 
1 
2 
2 
5 
1 
3 
11 
23 
10 
11 
2 
15 
13 
10 
13 
2 
2 
2 
3 
7 
7 
1 
2 
10 
2 
2 
22 
2 
6 
2 
10 
7 
2 
2 
7 
5 
2 
2 
2 
10 
7 
2 
7 
10 
14 
2 
2 
7 

Domaine 

22 
39 
13 
9 
55 
56 
44 
24 
72 
72 
49 
56 
51 
34 
19 
9 
9 
46 
27 
8 
19 
46 
17 
8 
10 
18 
72 
50 
18 
46 
35 
22 
50 
37 
19 
46 
32 
14 
53 
53 
5 
26 
45 
36 
56 
68 
46 
57 
40 
50 
41 
36 
39 
34 
20 
24 
12 
39 
49 
34 
27 
34 
50 
47 
39 
36 
34 

Revue 

ADV PARASIT 
ADV PHYS 0 
ADV PHYSICS 
ADV POLYM S 
ADV PROTEIN 
ADV VIRUS R 
AGENT ACTIO 
AGR BIOL CH 
AGRON J 
AIAA J 
AIGHE 3 
AM BAR A J 
AM CRIM LAW 
AM EGON REV 
AM EDUC RES 
AM HEART J 
AM IND HYG 
AM a ANAT 
AM J BOTANY 
AM 3 GARD 
AM 3 CLIN N 
AM 3 CLIN P 
AM 3 DIG DI 
AM 3 DIS CH 
AM 3 EPIDEM 
AM 3 CASTRO 
AM 3 HU GEN 
AM 3 MATH 
AM 3 MED 
AM 3 MED se 
AM 3 MENT D 
AM 3 OBST G 
AM 3 OPHTH 
AM J ORTHOP 
AM 3 PATH 
AM 3 PHYS 
AM 3 PHYSL 
AM 3 PSYGHI 
AM 3 PSYCHO 
AM 3 PSYCHT 
AM J PUB HE 
AM 3 ROENTG 
AM 3 SGI 
AM 3 SOCIOL 
AM 3 SURG 
AM 3 TROP M 
AM 3 VET RE 
AM MATH MO 
AM MIDL NAT 
AM MINERAL 
AM NATURAL 
AM POLI SCI 
AM PSYCHOL 
AM R RESP 0 
AM SCIENT 
AM SOCIOL R 
AM SURG 
AM ZOOLOG 
ANAESTHESIA 
ANAL LETTER 
ANALYST 
ANALYT BIOG 
ANALYT CHEM 
ANALYT CHIM 
ANAT REC 
ANNESTHESIOL 
ANGEW CHEM 

Catégorie 

10 
7 
3 
7 
2 
2 
2 
2 
5 
6 
7 
16 
14 
10 
2 
1 
9 
1 
5 
1 
2 
1 
1 
1 
2 
2 
2 
6 
1 
1 
20 
1 
13 
2 
1 
7 
1 
2 
2 
10 
2 
1 
8 
2 
1 
2 
2 
14 
2 
8 
2 
2 
2 
1 
10 
2 
2 
2 
2 
9 
3 
1 
3 
3 
1 
2 
4 

Domaine 

54 
34 
10 
51 
12 
46 
43 
39 
29 
30 
34 
33 
52 
28 
40 
2 
42 
6 
11 
2 
19 
5 
7 
8 
19 
36 
24 
17 
2 
8 
65 
8 
22 
26 
5 
53 
2 
26 
26 
45 
19 
7 
13 
40 
7 
19 
32 
47 
21 
13 
21 
40 
12 
8 
38 
40 
19 
12 
44 
42 
14 
2 
14 
14 
6 
44 
3 

Revue 

ANGEW MAKRO 
ANGIOLOGY 
ANIM BEHAV 
ANIM LEAR B 
ANIM PRODUC 
ANN ALLERGY 
ANN AP BIOL 
ANN BIOL AN 
ANN BOTANY 
ANN CHIM 
ANN GHIR 
ANN CLIN R 
ANN ENDOCR 
ANN ENT S A 
ANN GENET 
ANN GEOPHYS 
ANN HUM GEN 
ANN IMMUNOL 
ANN INT MED 
ANN MATH 
ANN MED IN 
ANN MO BOT 
ANN NY ACAD 
ANN QTOL RH 
ANN PHYSICS 
ANN PHYSIK 
ANN PHYSIO 
ANN PROBAB 
ANN R ASTRO 
ANN R BIOCH 
ANN R BIOPH 
ANN R ECOL 
ANN R ENTOM 
ANN R GENET 
ANN R MED 
ANN R MICRO 
ANN R NUGL 
ANN R PH CH 
ANN R PHARM 
ANN R PHYSL 
ANN R PHYTO 
ANN R PLANT 
ANN R PSYCH 
ANN RADIOL 
ANN RG SURG 
ANN RHEUM D 
ANN SGI N Z 
ANN STATIST 
ANN SURG 
ANN THORAC 
ANN TROP M 
ANTIM AG CH 
APPL OPTICS 
APPL PHYS 
APPL PHYS L 
APPL SPECTR 
ARCH ANAT M 
ARGH BIOCH 
ARCH DERMAT 
ARGH DIS CH 
ARCH EISENH 
ARGH ENV HE 
ARCH FR PED 
ARCH G PSYC 
ARCH HIST 3 
ARCH HYDROB 
ARCH I PHAR 

Catégorie 

7 
2 
10 
10 
10 
2 
5 
30 
5 
7 
2 
2 
2 
2 
2 
9 
2 
2 
1 
6 
2 
10 
1 
13 
3 
9 
7 
14 
8 
1 
2 
10 
2 
2 
2 
2 
9 
5 
3 
2 
5 
5 
10 
2 
2 
2 
10 
10 
1 
2 
2 
1 
3 
7 
3 
9 
2 
1 
2 
1 
7 
3 
2 
2 
2 
10 
1 

Domaine 

51 
43 
3B 
45 
50 
56 
29 
70 
11 
34 
56 
56 
46 
21 
24 
31 
24 
46 
2 
17 
36 
49 
2 
37 
4 
23 
53 
82 
13 
6 
24 
38 
21 
24 
27 
15 
23 
20 
14 
24 
29 
11 
45 
56 
43 
27 
54 
50 
7 
19 
19 
8 
10 
41 
4 
42 
46 
1 
27 
8 
79 
14 
36 
26 
46 
38 
5 
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112 

Revue 

ARGH I PHYS 
ARGH IN MED 
ARCH IT BIO 
ARCH MAL G 
ARCH MATH 
ARGH MIKROB 
ARCH NEUROL 
ARCH OPHTH 
ARCH ORAL B 
ARCH ORTHO 
ARCH OTOLAR 
ARCH PATH 
ARGH PHARM 
ARCH PSYGHI 
ARGH R MEGH 
ARCH SURG 
ARGH VIROL 
ARCH ZOOL E 
ARTH RHEUM 
ARZNEI-FOR 
ASTRO SP se 
ASTRON ASTR 
ASTRONOM 3 
ASTRONOM ZH 
ASTROPHYS 3 
ASTROPHYS L 
ATHEROSCLER 
ATMOS ENVIR 
AUK 
AUST J AGR 
AUST 3 BIOL 
AUST 3 CHEM 
AUST J EX A 
AUST 3 EX B 
AUST 3 MAR 
AUST 3 PHYS 
AUST 3 SOIE 
AUST NZ a M 
AUST VET 3 
AUTOMATICA 
AVIAN DIS 

B AM MATH S 
B AM PHYS S 
B CHEM S 3 
B ENT RES 
B ENVIR GON 
B JAP S S F 
B MARIN SCI 
B NY AG MED 
B POL CHIM 
B PSYCHON S 
B S CHIM BE 
B S CHIM FR 
B S FR MIN 
B S MATH FR 
B S ZOOL FR 
B SEIS S AM 
B TOR BOT G 
B WHO 
BACT REV 
BEHAV BIOL 
BEHAV RES T 
BEHAV SCI 
BEHAV THER 
BEHAVIOUR 
BEITR PATH 
BELL J EGO 
BELL SYST T 
BER BON GES 
BER DEU BOT 
BIKEN 3 
BIOG BIOP A 
BIOG BIOP R 

Catégorie 

2 
1 
2 
2 
14 
2 
11 
13 
15 
10 
13 
1 
7 
10 
6 
1 
2 
10 
2 
3 
8 
8 
8 
7 
8 
8 
2 
9 
10 
2 
5 
3 
26 
2 
10 
7 
10 
2 
2 
14 
2 

6 
3 
4 
10 
9 
10 
10 
2 
7 
10 
7 
4 
9 
14 
10 
8 
10 
2 
2 
10 
2 
10 
2 
0 
2 
14 
3 
3 
10 
2 
1 
1 

Domaine 

39 
2 
36 
56 
47 
15 
18 
22 
35 
50 
37 
5 
34 
50 
30 
7 
46 
54 
27 
14 
13 
13 
13 
53 
13 
13 
27 
42 
38 
19 
29 
9 
75 
27 
54 
53 
50 
43 
32 
47 
32 

17 
10 
3 
61 
42 
54 
54 
36 
34 
45 
34 
3 
81 
47 
54 
13 
49 
19 
15 
38 
26 
45 
26 
38 
27 
55 
10 
10 
49 
46 
1 
1 

Revue 

BIOG PHY PF 
BIOCH PHARM 
BIOCH SOC T 
BIOGHEM 
BIOCHEM GEN 
BIOGHEM 3 
BIOGHEM MED 
BIOCHEMIE 
BIOFIZIKA 
BIOL B 
BIOL NEONAT 
BIOL PSYCHI 
BIOL REPROD 
BIOL REV 
BIOL ZBL 
BIOMEDICINE 
BIOMETRICS 
BIOMETRIKA 
BIOORG KHIM 
BIOPHYS CH 
BIOPHYS 3 
BIOPOLYMERS 
BIOTECH BIO 
BLOOD 
BLUT 
BOSTON U LR 
BOTAN GAZ 
BOTAN MAG 
BOTAN REV 
BR DENT 3 
8R HEART 3 
BR 3 ANAEST 
BR 3 CANC 
BR 3 CL PH 
BR 3 DERM 
BR 3 DIS CH 
BR 3 ED PSY 
BR 3 EX PAT 
BR 3 HAEM 
BR 3 IND ME 
BR 3 MED PS 
BR 3 NUTR 
BR 3 OBST G 
BR 3 OPHTH 
BR 3 PHARM 
BR 3 PL SUR 
BR 3 PREV S 
BR 3 PSYCHI 
BR 3 PSYCHO 
BR 3 RADIOL 
BR 3 SURG 
BR 3 UROL 
BR 3 VEN DI 
BR MED B 
BR MED 3 
BR POULT SG 
BR VET 3 
BRAIN 
BRAIN BEHAV 
BRAIN RES 
BROOK S BIO 
BROOKINGS P 
BUFF LAW R 
BUS LAWYER 

CALCIF TISS 
CALIF LAW R 
CAN ANAE S3 
CAN ENTOMOL 
CAN 3 ANIM 
CAN 3 BIOCH 
GAN 3 BOTAN 
CAN 3 CH EN 
CAN 3 CHEM 

Catégorie 

10 
1 
2 
1 
2 
1 
2 
2 
23 
2 
10 
10 
1 
2 
10 
2 
10 
10 
23 
2 
2 
2 
2 
1 
2 
14 
5 
10 
5 
15 
1 
2 
1 
2 
2 
2 
20 
2 
1 
9 
10 
2 
2 
13 
1 
13 
10 
2 
2 
1 
1 
2 
28 
2 
1 
10 
2 
11 
2 
1 
2 
14 
14 
16 

10 
12 
2 
2 
10 
2 
5 
7 
4 

Domaine 

49 
5 
24 
1 
24 
1 
39 
24 
72 
12 
50 
45 
8 
24 
49 
46 
50 
50 
72 
46 
12 
15 
39 
5 
46 
52 
29 
49 
29 
35 
8 
44 
6 
43 
27 
56 
65 
19 
5 
42 
45 
19 
46 
22 
5 
37 
50 
26 
26 
7 
7 
46 
64 
19 
2 
50 
32 
18 
36 
2 
39 
55 
52 
33 

50 
16 
44 
21 
50 
12 
11 
34 
3 

Revue 

CAN : 
CAN 3 
CAN : 
CAN 3 
CAN 3 
CAN 3 
CAN 3 
GAN 3 
GAN 3 
GAN 3 
GAN 3 
GAN 3 
GAN 3 

GOM M 
EARTH 
ECON 
GENET 
MATH 
MICRO 
PHYS 
PHYSL 
PLANT 
PSYCH 
SOIL 
SURG 
ZOOL 

GAN MED A 3 
CAN METAL Q 
CAN PSYGHI 
CAN VET 3 
CANCER 
CANCER RES 
CARBOHY RES 
CARDIO RES 
CARIES RES 
CARYOLOGIA 
CATAL 
CELL 
CELL 
CELL 
CELL 
CELL 

REV 

DIFFER 
IMMUN 
TIS RE 
TISS K 

CEREAL CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
GHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
GHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM 
CHEM-
GHEM-

ANAL 
BER 
BRIT 
ENG 
ENG PR 

ENG se 
GEOL 
IND L 
LETT 
LISTY 
P LETT 
PHARM 
PHYS 
PHYS L 
REV 
SCR 
SOC RE 
ZVESTI 
BIO IN 
ING-T 

CHEMOTHERA 
CHES1 
CHILD DEV 
CHIM IND M 
CHIMIA 
CHIRURG 
CHROMATOGR 
CHROMOSOMA 
CIRCUL RES 
CIRCULATION 
CLAY 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 
CLIN 

CLAY M 
ALLERG 
CHEM 
CHIM A 
ENDOCR 
EXP IM 
CASTRO 
GENET 
HAEMAT 
IMMUN 
OB GYN 
ORTHOP 
PEDIAT 
PHARM 

Catégorie 

2 
8 
14 
2 
6 
2 
3 
3 
5 
10 
10 
2 
2 
1 
7 
10 
22 
1 
1 
2 
2 
15 
10 
7 
1 
2 
1 
2 
2 
3 
9 
4 
7 
7 
7 
7 
9 
3 
5 
7 
3 
3 
3 
2 
3 
7 
7 
7 
2 
7 
2 
1 
2 
7 
7 
10 
9 
2 
1 
1 
10 
2 
1 
1 
2 
1 
2 
2 
2 
2 
2 
11 
2 
3 

Domaine 

32 
13 
55 
24 
17 
15 
10 
14 
29 
45 
50 
43 
21 
8 
79 
45 
68 
2 
6 
39 
36 
35 
49 
34 
6 
46 
8 
12 
36 
14 
42 
3 
41 
34 
34 
34 
81 
9 
20 
51 
9 
9 
9 
24 
9 
51 
34 
51 
36 
34 
43 
8 
12 
51 
34 
50 
42 
15 
2 
2 
50 
27 
5 
5 
46 
8 
36 
24 
46 
27 
46 
18 
36 
14 
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CLIN RADIOL 
CLIN RES 
CLIN SGI 
COEUR MED I 
COG PSYCHOL 
COLD S HARB 
COLL CZECH 
COLLOID P S 
COLOMB LAW 
COM PA MATH 
COMM ACH 
COMM MATH H 
COMM MATH P 
COMP BIOG A 
GOMP BIOG B 
COMP MATH 
COMP PSYCHI 
COMPUT BIOM 
COMPUT PHYS 
COMPUTER 3 
CONDOR 
CONT PHYS 
CONTR MIN P 
CONTRAGEPT 
GOORD CH RE 
COPEIA 
CORNELL L R 
CORNELL VET 
CORROS SGI 
CORROSION 
CR AG SCI A 
GR AG SCI B 
CR AG SCI C 
GR AG SGI D 
CR SOC BIOL 
GRC G R BI 
GRC G R SO 
CROP SCI 
CRYOGENIES 
CURR T CELL 
CURR T DEV 
CURR T MEM 
CURR T MIGR 
CURR THER R 
CURRENT SCI 
GYTOBIOLOG 
GYTOGENET 
CYTOLOGIA 
CZEC 3 PHY 

DAN MED B 
DAN SSSR 
DEEP-SEA RE 
DEMOGRAPHY 
DERMATOLOG 
DEUT MED WO 
DEVEL PSYCH 
DEVELOP BIO 
DEVELOP MED 
DIABETES 
DIABETOLOG 
DIFFRENTIA 
DIGESTION 
DIS COL REC 
DIS NER SYS 
DRUG META D 
DRUGS 
DUKE LAW 3 
DUKE MATH 3 

EARTH SGI R 
ECOL MONOGR 
ECOLOGY 
EGON GEOL 

Catégorie 

2 
1 
1 
2 
2 
1 
3 
7 
12 
6 
14 
14 
3 
2 
2 
14 
10 
2 
7 
14 
10 
7 
8 
2 
3 
2 
12 
2 
7 
7 
6 
9 
5 
2 
2 
2 
7 
5 
7 
2 
2 
23 
2 
2 
18 
5 
2 
10 
7 

2 
5 
2 
10 
2 
2 
2 
1 
10 
1 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
16 
6 

8 
9 
2 
2 

Domaine 

36 
5 
5 
56 
26 
6 
9 
51 
16 
30 
47 
47 
10 
24 
24 
47 
45 
56 
41 
47 
38 
53 
13 
46 
9 
21 
16 
32 
79 
79 
30 
23 
20 
36 
36 
46 
53 
29 
53 
39 
46 
72 
46 
43 
66 
29 
24 
49 
41 

56 
25 
21 
50 
27 
19 
12 
6 
50 
8 
24 
46 
36 
36 
26 
43 
43 
33 
17 

13 
81 
21 
21 
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ECON 3 
EGONOMETRIC 
ECONOMICA 
EDUC RES 
EEG CL NEUR 
ELECTR AGT 
ELECTR LETT 
ENDOCR 3PN 
ENDOCR RES 
ENDOCRINOL 
ENDOSCOPY 
ENG FRACT M 
ENT EXP APP 
ENV ENTOMOL 
ENV SGI TEC 
ENVIR H PER 
ENVIR RES 
ENZYME 
EPILEPSIA 
ESSAYS BIO 
EUPHYTICA 
EUR 3 BIOCH 
EUR 3 GANG 
EUR 3 CL IN 
EUR 3 CL PH 
EUR 3 IMMUN 
EUR 3 PHARM 
EUR NEUROL 
EUR POLYM 3 
EVOLUTION 
EXCEPT CHIL 
EXP BRAIN R 
EXP CELL RE 
EXP EYE RES 
EXP HEMATOL 
EXP MOL PAT 
EXP NEUROL 
EXP PARASIT 
EXPERIENTIA 

F NEUR PSYC 
FARADAY DIS 
FEBS LETTER 
FED PROG 
FERROELECTR 
FERT STERIL 
FISH B 
FIZ METAL M 
FIZ TVERD T 
FLORA 
FOOD COSMET 
FOOD TECHN 
FORDHAM LAW 
FORTSCHR PM 
FRESHW BIOL 
FRONT NEURO 

GANN 
GASTROENTY 
GASTROIN EN 
GAZ GHIM IT 
GEBURTSH FR 
GEN C ENDOC 
GENET PSYCH 
GENET RES 
GENETICA 
GENETICS 
GENETIKA 
GEOGH COS A 
GEODERMA 
GEOL MAG 
GEOL S AM B 
GEOLOGY 
GEOPHYS 3 R 

Catégorie 

10 
10 
10 
20 
11 
5 
3 
2 
23 
1 
2 
6 
10 
2 
9 
9 
9 
10 
2 
23 
10 
1 
2 
2 
2 
1 
1 
10 
2 
2 
20 
1 
1 
13 
2 
2 
1 
2 
1 

10 
7 
1 
1 
7 
2 
10 
7 
5 
10 
9 
3 
14 
7 
10 
23 

2 
1 
2 
5 
2 
2 
20 
2 
10 
2 
23 
8 
10 
9 
8 
9 
8 

Domaine 

28 
28 
28 
65 
18 
25 
10 
39 
72 
2 
36 
30 
61 
21 
42 
42 
42 
50 
36 
72 
49 
1 
36 
24 
43 
8 
5 
50 
15 
21 
65 
6 
6 
22 
46 
27 
6 
19 
5 

50 
41 
1 
2 
41 
46 
54 
79 
25 
49 
42 
14 
52 
53 
38 
72 

36 
7 
36 
20 
46 
36 
65 
24 
49 
15 
72 
13 
50 
81 
13 
31 
13 
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GEOPHYS R L 
GEOPHYSICS 
GEORGE WASH 
GEORGET LAW 
GERIATRICS 
GERONTOL 
GUT 

H-S Z PHYSL 
HARV BUS RE 
HARV EDU RE 
HARV LAW RE 
HARVEY LECT 
HAST LAW 3 
HEALTH PHYS 
HELG W MEER 
HELV CHIM A 
HELV GHIR A 
HELV PAED A 
HELV PHYS A 
HEREDITAS 
HEREDITY 
HETEROCYGLE 
HISTOCHEM 3 
HISTOCHEMIS 
HORMONE BEH 
HORMONE MET 
HORTSCIENCE 
HUMAN DEV 
HUMAN PATH 
HUMAN RELAT 
HYDROBIOL 
HYDROC PROG 

I 3 EX BIOL 
I 3 MED RES 
I 3 PA PHYS 
I 3 PHYSICS 
lA LAW REV 
lAN SSS FIZ 
IBIS 
IBM 3 RES 
ICARUS 
IEEE ANTENN 
IEEE AUTO C 
IEEE BIOMED 
IEEE G TECH 
IEEE COMPUT 
IEEE DEVIGE 
IEEE INFO T 
IEEE 3 0 EL 
IEEE MAGNET 
IEEE MIGR T 
IEEE NUGL S 
IEEE POWER 
ILL 3 MATH 
IMMUNOCHEM 
IMMUNOGENET 
IMMUNOL COM 
IMMUNOLOGY 
IN VITRO 
IND ENG F 
IND ENG PDD 
IND ENG PRO 
INDI MATH 3 
INDIANA LAW 
INF CONTR 
INFEC IMMUN 
INORG GHEM 
INORG CHIM 
INORG NUGL 
INT A ALLER 
INT EGON R 
INT 3 A RAD 

Catégorie 

9 
9 
16 
16 
2 
2 
1 

1 
14 
2 
12 
23 
16 
2 
10 
4 
10 
2 
9 
2 
2 
7 
2 
2 
10 
2 
10 
20 
2 
2 
10 
7 

18 
18 
7 
7 
16 
5 
10 
7 
9 
14 
14 
2 
14 
14 
3 
14 
3 
9 
14 
6 
14 
6 
1 
2 
2 
1 
2 
7 
7 
7 
14 
14 
14 
1 
4 
3 
3 
1 
10 
2 

Domaine 

31 
31 
33 
33 
43 
43 
7 

6 
55 
40 
16 
72 
33 
56 
54 
3 
50 
36 
23 
24 
24 
34 
46 
46 
38 
24 
63 
65 
27 
26 
38 
34 

66 
66 
53 
53 
33 
25 
38 
41 
31 
47 
47 
56 
47 
47 
10 
47 
10 
23 
47 
30 
47 
30 
8 
27 
46 
8 
36 
34 
34 
51 
47 
52 
47 
8 
3 
9 
9 
8 
28 
56 
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INT 3 BIOGH 
INT 3 CANC 
INT 3 CH K 
INT 3 CL PH 
INT 3 CONTR 
INT 3 FRACT 
INT 3 HEAT 
INT 3 MASS 
INT 3 NEURS 
INT 3 PARAS 
INT 3 PEPT 
INT 3 PSYCH 
INT 3 QUANT 
INT 3 RAD B 
INT 3 SOL S 
INT 3 SY B 
INT R NEURO 
INT REV CYT 
INTERNIST 
INTERVIROLO 
INV OPHTH 
INV RADIOL 
INV UROL 
INVENT MATH 
ISR 3 CHEM 
ISR 3 MATH 
ISR 3 MED S 
IVUZ FIZ 

3 ABN PSYCH 
3 ACM 
3 AGOUST SO 
3 AGR GHE 3 
3 AGR FOOD 
3 AGR SCI 
3 AIR POLLU 
3 ALGEBRA 
3 ALLERGY 
3 AM A CHIL 
3 AM CERAM 
3 AM CHEM S 
3 AM DENT A 
3 AM DIET A 
3 AM GER SO 
3 AM MED A 
3 AM OIL CH 
3 AM PSYCHO 
3 AM S HORT 
3 AM STAT A 
3 AM VET ME 
3 AM WATER 
3 ANAT 
3 ANIM ECOL 
3 ANIM SCI 
3 ANTIBIOT 
3 AQAG 
3 APP PHYSL 
3 APPL BACT 
3 APPL BE A 
3 APPL CH B 
3 APPL CHEM 
3 APPL CRYS 
3 APPL ECOL 
3 APPL MEGH 
3 APPL MET 
3 APPL PHYS 
3 APPL POLY 
3 APPL PROB 
3 APPL PSYC 
3 ATM TER P 
3 ATMOS SCI 
3 BACT 
3 BEHAV EXP 
3 BIOCHEM 

Catégorie 

2 
1 
7 
2 
14 
6 
7 
7 
23 
10 
23 
10 
5 
2 
6 
2 
2 
2 
10 
2 
13 
2 
2 
6 
7 
6 
2 
7 

2 
14 
6 
2 
3 
2 
9 
6 
2 
20 
9 
4 
15 
33 
2 
1 
2 
10 
10 
10 
2 
9 
1 
2 
2 
2 
3 
1 
2 
2 
7 
7 
9 
10 
6 
9 
3 
2 
14 
2 
9 
9 
1 
2 
1 

Domaine 

39 
6 
41 
43 
47 
30 
34 
41 
72 
54 
72 
45 
20 
36 
30 
39 
36 
12 
50 
46 
22 
36 
46 
30 
34 
30 
27 
79 

12 
47 
57 
39 
14 
19 
42 
30 
27 
65 
23 
3 
35 
76 
43 
2 
39 
45 
63 
50 
32 
42 
6 
21 
19 
39 
14 
5 
39 
26 
51 
51 
23 
38 
30 
48 
4 
15 
82 
40 
31 
48 
6 
26 
6 
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3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 

BIOL GHEM 
BIOMECHAN 
BIOMED MR 
BONE-AM V 
BONE-BR V 
BR GRASSL 
BUS 
GARD SURG 
CATALYSIS 
CELL BIOL 
CELL PHYS 
CELL SCI 
CHEM EDUC 
CHEM EN D 
CHEM PHYS 
CHEM S CH 
CHEM S DA 
CHEM S FI 
GHEM S F2 
CHEM S PI 
CHEM S P2 
CHEM THER 
CHILD PSY 
CHIM PHYS 
GHIR 
CHROM SCI 
CHROMAT 
CHRON DIS 
CLIN END 
CLIN INV 
CLIN MICR 
CLIN PATH 
CLIN PHAR 
CLIN PSYC 
COLL I se 
COM PHYSL 
GOMP NEUR 
COMP PATH 
COMP PHYS 
COMPUT PH 
GONS CLIN 
CONSEIL 
COUN PSYC 
CRIM LAW 
CRYST GR 
CYCL NUGL 
DAIRY SGI 
DENT RES 
DIFF EQUA 
ECOLOGY 
EGON ENT 
ECON LIT 
ECON THEO 
EDUC PSYC 
EDUC RES 
ELGARDIOL 
ELCHEM SO 
ELEC GHEM 
ELEC MAT 
ELEC SPEC 
EMB EXP M 
ENDOCR 
ENVIR Q 
EXP AN BE 
EXP BIOL 
EXP BOT 
EXP C PSY 
EXP MAR B 
EXP MED 
EXP S PSY 
EXP ZOOL 
FERM TECH 
FINANCE 
FISH BIOL 

Catégorie 

1 
10 
2 
11 
11 
10 
14 
2 
5 
1 
1 
2 
5 
7 
4 
4 
3 
5 
5 
3 
3 
7 
20 
5 
2 
3 
3 
2 
1 
1 
2 
1 
2 
2 
5 
2 
1 
2 
2 
7 
2 
10 
10 
2 
9 
23 
2 
15 
14 
2 
2 
14 
10 
2 
2 
2 
3 
5 
7 
5 
2 
1 
9 
10 
2 
5 
2 
10 
1 
2 
1 
2 
14 
10 

Domaine 

1 
50 
56 
18 
18 
50 
55 
43 
25 
6 
6 
12 
20 
34 
3 
3 
9 
20 
20 
9 
9 
34 
65 
20 
56 
14 
14 
19 
2 
2 
32 
5 
43 
26 
25 
12 
6 
32 
12 
53 
12 
54 
50 
40 
23 
72 
19 
35 
47 
21 
21 
55 
28 
40 
40 
56 
10 
25 
41 
20 
12 
8 
42 
58 
12 
11 
40 
54 
2 
26 
6 
39 
55 
54 
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3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 

FISH RES 
FLUID MEC 
FLUORINE 
FOOD SGI 
FUNCT ANA 
GEN A MIC 
GEN MICRO 
GEN PHYSL 
GEN PSYCH 
GEN VIROL 
GENET PSY 
GENETICS 
GEO R-S P 
GEOLOGY 
GEOPH RES 
GERONTOL 
HEALTH SO 
HEAT IRAN 
HELMINTH 
HEREDITY 
HETERO CH 
HIST CYTO 
HORT SCI 
HYDR-ASCE 
HYG CAMB 
I MATH AP 
IMMUNOL 
IMMUNOL M 
INDIAN CH 
INFEC DIS 
INORG NUC 
INSECT PH 
INT MED R 
INVER PAT 
INVES DER 
3PN METAL 
L TEMP PH 
LA CL MED 
LARYNG OT 
LAW EGON 
LEARN DI 
LEG STUD 
LESSC MET 
LIPID RES 
LOND MATH 
LUMINESC 
MACR S CH 
MAGR S PH 
MACR S RM 
MAGN RES 
MAMMAL 
MARINE BI 
MARINE RE 
MARKET 
MARKET C 
MARRIAGE 
MATER SCI 
MATH ANAL 
MATH 3PN 
MATH P A 
MATH PHYS 
MEGH PHYS 
MED CHEM 
MED EDUC 
MED ENT 
MED GENET 
MED MICRO 
MEMBR BIO 
METALS 
MICROSC 0 
MOL BIOL 
MOL CEL C 
MOL SPECT 
MOL STRUCT 

Catégorie 

2 
6 
7 
3 
6 
2 
1 
1 
10 
2 
2 
10 
9 
8 
8 
2 
10 
7 
10 
2 
5 
1 
10 
17 
2 
14 
1 
2 
7 
1 
3 
2 
2 
10 
2 
7 
3 
1 
13 
14 
20 
14 
9 
1 
6 
7 
7 
7 
7 
5 
2 
2 
2 
14 
14 
2 
9 
6 
14 
14 
3 
6 
3 
10 
10 
2 
2 
2 
7 
2 
1 
2 
3 
5 

Domaine 

21 
30 
51 
14 
30 
39 
6 
5 
45 
36 
26 
49 
31 
13 
13 
43 
50 
34 
54 
24 
20 
6 
63 
59 
32 
47 
2 
27 
34 
8 
9 
12 
43 
61 
27 
79 
10 
5 
37 
55 
65 
52 
23 
6 
30 
41 
51 
51 
51 
20 
21 
21 
21 
55 
55 
40 
23 
30 
47 
47 
10 
30 
14 
50 
61 
24 
32 
12 
79 
46 
1 
36 
9 
20 
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Revue 

3 MONEY C B 
3 MORPH 
3 NAT CANC 
3 NE EXP NE 
3 NE NE PSY 
3 NERV MENT 
3 NEUR SCI 
3 NEURAL TR 
3 NEUROBIOL 
3 NEUROCHEM 
3 NEUROCYT 
3 NEUROSURG 
3 NEURPHYSL 
3 NON-CRYST 
3 NUGL MAT 
3 NUGL MED 
3 NUTR 
3 OCCUP MED 
3 OPT SOC 
3 OPTIM TH 
3 ORAL SURG 
3 ORG CHEM 
3 ORGMET CH 
3 PALEONTOL 
3 PARASITOL 
3 PATHOLOGY 
3 PED SURG 
3 PEDIAT 
3 PERIOD 
3 PERIOD RE 
3 PERS SOC 
3 PERSONAL 
3 PETROLOGY 
3 PHAR BIOP 
3 PHARM EXP 
3 PHARM PHA 
3 PHARM SGI 
3 PHARMACOL 
3 PHOTOCHEM 
3 PHYCOLOGY 
3 PHYS A 
3 PHYS B 
3 PHYS G 
3 PHYS CH R 
3 PHYS CH S 
3 PHYS CHEM 
3 PHYS D 
3 PHYS E 
3 PHYS F 
3 PHYS 3PN 
3 PHYS LETT 
3 PHYS OCEA 
3 PHYSIQUE 
3 PHYSL LON 
3 PHYSL PAR 
3 PLASMA PH 
3 POL se AI 
3 POL se PL 
3 POL se PP 
3 POL SCI C 
3 POLIT 
3 POLIT EC 
3 PRAK CHEM 
3 PROS DENT 
3 PROTOZOOL 
3 PSYCH RES 
3 PSYCHOL 
3 PSYCHOSOM 
3 PUBLIC EC 
3 QUAN SPEC 
3 RAD CHEM 
3 RADIOL 
3 REIN MATH 
3 REPR FERT 

Catégorie 

14 
2 
1 
11 
11 
2 
11 
2 
2 
1 
2 
11 
1 
9 
7 
2 
2 
9 
3 
14 
15 
4 
4 
9 
2 
2 
2 
1 
15 
15 
2 
2 
8 
2 
1 
1 
3 
2 
7 
10 
9 
3 
3 
7 
3 
3 
4 
9 
3 
3 
7 
9 
3 
1 
2 
6 
2 
2 
2 
2 
2 
10 
5 
15 
2 
10 
2 
2 
14 
7 
9 
2 
6 
1 

Domaine 

55 
12 
6 
18 
18 
26 
18 
36 
36 
5 
36 
18 
6 
23 
41 
56 
19 
42 
10 
47 
35 
3 
3 
81 
19 
27 
19 
8 
35 
35 
12 
26 
13 
43 
5 
5 
14 
43 
41 
54 
23 
10 
4 
41 
4 
3 
23 
23 
10 
4 
53 
48 
10 
2 
36 
30 
15 
15 
15 
15 
40 
28 
20 
35 
19 
45 
26 
26 
55 
53 
42 
56 
30 
8 

Revue 

3 REPRO MED 
3 RES NBS A 
3 RETIC SOC 
3 ROY STA S 
3 S DYE COL 
3 SCH PSYCH 
3 SCI FOOD 
3 SED PETRO 
3 SM ANIM P 
3 SOC ISSUE 
3 SOC PSYCH 
3 SOIL SCI 
3 SOL ST CH 
3 SOUND VIB 
3 SPEC EDUC 
3 SPEECH D 
3 SPEECH HE 
3 STAT PHYS 
3 STEROID B 
3 SUFRAM ST 
3 SURG RES 
3 THEOR BIO 
3 THOR SURG 
3 TRAUMA 
3 ULTRA RES 
3 UROL 
3 UROL NEPH 
3 VAC SCI T 
3 VERB LEAR 
3 VIROLOGY 
3 WATER P C 
3 WILDL MAN 
3 ZOOL 
3AP ANALYST 
3ETP LETTER 
3L ANN GHEM 
30HNS H MED 
3PN CIRC 3 
3PN HEART 3 
3PN 3 A PHY 
3PN 3 EXP M 
3PN 3 GENET 
3PN 3 MED S 
3PN 3 PHARM 
3PN 3 PHYSL 

KHIM GETERO 
KIDNEY INT 
KLIN MONATS 
KLIN WOCH 
KRISTALLOGR 
KY LAW 3 

LAB ANIM CA 
LAB INV 
LANCET 
LANGENBECK 
LARYNGOSCOP 
LAW CONT PR 
LEARN MOTIV 
LETHAIA 
LETT NUOV C 
LIFE SCI PI 
LIMN OCEAN 
LIPIDS 
LITHOS 
LYON CHIR 
LYON MED 

M NOT R AST 
M WEATH REV 
MACROMOLEC 
MAKROM CHEM 
MANAG SCI B 

Catégorie 

2 
7 
2 
10 
19 
20 
3 
8 
22 
2 
2 
5 
9 
6 
20 
6 
6 
7 
2 
2 
2 
2 
1 
2 
1 
1 
2 
3 
2 
1 
9 
10 
10 
9 
9 
4 
2 
2 
2 
3 
21 
10 
21 
2 
2 

5 
2 
13 
2 
5 
14 

22 
1 
1 
10 
13 
16 
10 
9 
9 
1 
2 
2 
9 
2 
2 

8 
9 
2 
2 
14 

Domaine 

46 
41 
19 
50 
85 
65 
14 
13 
68 
26 
26 
29 
23 
30 
65 
57 
57 
53 
24 
24 
19 
12 
7 
19 
6 
7 
56 
10 
26 
6 
42 
38 
38 
42 
23 
3 
43 
56 
56 
10 
67 
49 
67 
43 
36 

25 
27 
22 
19 
25 
52 

68 
5 
2 
50 
37 
33 
45 
81 
23 
5 
21 
39 
81 
56 
56 

13 
48 
15 
15 
55 

Revue 

MARINE BIOL 
MARINE GEOL 
MATER RES B 
MATER SCI E 
MATH ANNAL 
MATH COMPUT 
MATH PROGR 
MATH SCAND 
MATH Z 
MAYO CLIN P 
MED BIO E C 
MED BIOL 
MED GARE 
MED CLIN NA 
MED 3 AUST 
MED KLIN 
MEDICINE 
MEM AM MATH 
MEM COGNIT 
MEM S R NET 
MENTAL RETA 
MERRILL-PAL 
METABOLISM 
METH COMPUT 
MICH LAW R 
MICH MATH 3 
MICROCHEM 3 
MICROVASC R 
MIKROCH AGT 
MILBANK MEM 
MINERAL MAG 
MINN LAW R 
MINN MED 
MOD G GARDI 
MOL BIOL 
MOL BIOL RP 
MOL C BIOCH 
MOL C ENDOC 
MOL G GENET 
MOL PHOTOGH 
MOLEC CRYST 
MOLEC PHARM 
MOLEC PHYS 
MON S RES C 
MONATS GHEM 
MONATS KIND 
MOSQUITO NE 
MUTAT RES 
MYCOLOGIA 

N ENG 3 MED 
N-S ARCHIV 
NAG MATH 3 
NAT CAN I M 
NAT TAX 3 
NATURE 
NATURWISSEN 
NEMATOLOGIC 
NEPHRON 
NERVENARZT 
NEUROENDOGR 
NEUROLOGY 
NEUROPADIAT 
NEUROPHARM 
NEUROPSYCHG 
NEURORADIOL 
NEUROSCI L 
NEUROSCI R 
NEUROSCIENC 
NEW PHYTOL 
NIP KAG KAI 
NORD VETMED 
NQRTHW U LA 
NOIR DAME L 

Catégorie 

2 
9 
9 
9 
6 
14 
14 
14 
6 
1 
2 
23 
10 
2 
2 
2 
1 
14 
2 
7 
20 
20 
1 
7 
12 
14 
7 
2 
9 
10 
9 
16 
2 
2 
23 
2 
2 
2 
2 
7 
7 
1 
3 
20 
5 
10 
10 
2 
5 

1 
1 
14 
2 
14 
1 
5 
27 
2 
10 
2 
11 
10 
3 
10 
2 
23 
23 
23 
5 
7 
22 
16 
14 

Domaine 

21 
81 
23 
23 
17 
47 
55 
47 
17 
8 
56 
72 
50 
19 
19 
19 
8 
47 
26 
79 
65 
65 
8 
53 
16 
47 
51 
36 
42 
50 
81 
33 
43 
56 
72 
46 
39 
39 
15 
41 
41 
5 
9 
65 
20 
50 
61 
15 
29 

2 
5 
47 
36 
55 
1 
20 
62 
27 
50 
24 
18 
50 
14 
45 
36 
72 
72 
72 
11 
51 
68 
33 
52 
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Revue 

NOUV PRESSE 
NOUV RF HEM 
NUGL ACID R 
NUCL FUSION 
NUGL INSTR 
NUCL PHYS A 
NUCL PHYS B 
NUCL SCI EN 
NUCL TECH 
NUMER MATH 
NOUV CIM A 
NOUV CIM B 
NUTR METAB 
NUTR REP IN 
NY ST 3 MED 
NY U LAW RE 
NZ 3 AGR RE 
NZ 3 GEOL 
NZ MED 3 
NZ VET 3 

OBSERVATORY 
OBSTET GYN 
OECOLOGIA 
OHIO ST LAW 
OIKOS 
OKLA LAW R 
OMR-ORG MAG 
OPERAT RES 
OPHTHALMOLA 
OPT COMMUNT 
OPT SPECTRO 
ORAL SURG 0 
ORG MASS SP 
ORG PREP PR 
ORGAN BEH H 
OX ECON PAP 
OXID METAL 

P AM ASS CA 
P AM MATH S 
P HELM SOC 
P I A SCI A 
P lEE LOND 
P IEEE 
P LOND MATH 
P NAS US 
P NUTR SOC 
P ROY S MED 
P ROY SOC A 
P ROY SOC B 
P SOC EXP M 
PAC 3 MATH 
PAG SGI 
PAIN 
PALAEOGEO P 
PARASITOL 
PATH BIOL 
PED CLIN NA 
PEDIAT RES 
PEDIATRICS 
PERC MOT SK 
PERC PSYCH 
PERS GUID 3 
PERS PSYCH 
PFLUG ARGH 
PHARM BIO B 
PHARM REV 
PHARMACOL 
PHARMACOL R 
PHARMAGOLOG 
PHARMAZIE 
PHI DEL KAP 
PHI T ROY A 

Catégorie 

2 
2 
2 
6 
6 
3 
3 
7 
7 
14 
9 
9 
10 
10 
2 
12 
10 
9 
2 
22 

7 
1 
10 
14 
10 
14 
5 
14 
13 
3 
5 
15 
7 
7 
2 
14 
7 

2 
6 
10 
18 
14 
3 
6 
1 
10 
1 
3 
2 
1 
6 
10 
31 
9 
2 
2 
2 
2 
1 
2 
2 
10 
2 
1 
10 
1 
2 
2 
3 
7 
20 
9 

Domaine 

36 
46 
15 
30 
30 
4 
4 
41 
41 
47 
23 
23 
50 
50 
36 
16 
50 
81 
43 
68 

53 
8 
38 
52 
38 
52 
20 
55 
22 
10 
25 
35 
41 
51 
40 
55 
79 

36 
17 
54 
66 
47 
10 
30 
1 
50 
8 
4 
12 
2 
17 
54 
71 
81 
19 
46 
36 
19 
8 
12 
12 
50 
40 
5 
38 
5 
43 
43 
14 
34 
65 
31 

Revue 

PHI T ROY B 
PHIL RES R 
PHILOS MAG 
PHOTOCHEM P 
PHOTOSYNTHE 
PHYS E PLAN 
PHYS FLUIDS 
PHYS LETT A 
PHYS LETT B 
PHYS MED 81 
PHYS REPORT 
PHYS REV A 
PHYS REV B 
PHYS REV C 
PHYS REV D 
PHYS REV L 
PHYS SCR 
PHYS ST S-A 
PHYS ST S-B 
PHYS TODAY 
PHYSICA A 
PHYSICA B&C 
PHYSIOL REV 
PHYSL BEHAV 
PHYSL BOHEM 
PHYSL PLANT 
PHYSL PSYCH 
PHYSL VEGET 
PHYSL ZOOL 
PHYTOCHEM 
PHYTOMORPH 
PHYTOPATH Z 
PHYTOPATHOL 
PLANET SPAC 
PLANT CEL P 
PLANT DIS R 
PLANT PHYSL 
PLANT SCI L 
PLANT SOIL 
PLANTA 
PLAS R SURG 
PLASMA PHYS 
POLYM ENG S 
POLYM 3 
POLYMER 
POP STUD LO 
POSTG MED 3 
POSTGR MED 
POULTRY SCI 
PRAGTITION 
PROG ALLERG 
PROG BIOPHY 
PROG CARD 
PROG FISH-C 
PROG HEMAT 
PROG MAT SG 
PROG MED VI 
PROG NEUROB 
PROG NUCL A 
PROG SOLID 
PROG T PHYS 
PROSTAGLAND 
PROTISTOLOG 
PROTOPLASMA 
PSYCHIATRY 
PSYCHOAN Q 
PSYCHOL B 
PSYCHOL MED 
PSYCHOL REC 
PSYCHOL REP 
PSYCHOL REV 
PSYCHOL SCH 
PSYCHOL TOD 
PSYCHOMETRI 

Catégorie 

2 
7 
3 
5 
10 
9 
6 
3 
3 
2 
9 
3 
3 
3 
3 
3 
9 
3 
3 
7 
7 
7 
1 
2 
23 
5 
10 
10 
2 
5 
10 
5 
5 
9 
5 
5 
5 
10 
5 
5 
13 
6 
7 
7 
2 
10 
2 
2 
10 
2 
2 
2 
2 
10 
2 
7 
2 
23 
2 
7 
3 
2 
10 
5 
10 
10 
2 
10 
10 
2 
2 
20 
10 
10 

Domaine 

12 
41 
4 
20 
49 
31 
30 
4 
4 
56 
23 
4 
4 
4 
4 
4 
23 
10 
10 
53 
53 
41 
5 
12 
72 
11 
45 
49 
24 
11 
49 
29 
29 
31 
11 
29 
11 
49 
29 
11 
37 
30 
51 
51 
15 
50 
19 
36 
50 
43 
27 
24 
36 
54 
46 
79 
46 
72 
24 
53 
10 
24 
54 
29 
45 
45 
12 
45 
45 
12 
12 
65 
45 
50 

Revue 

PSYCHOPHAR 
PSYCHOPHYSL 
PSYCHOS MED 
PSYCHOSOMAT 
PUB AST S 3 
PUB AST S P 
PUBL HEA RE 
PUBL OPIN Q 
PUR A GHEM 
PUR A GEOPH 

Q APPL MATH 
Q 3 ECON 
Q 3 EXP PHY 
Q 3 EXP PSY 
Q 3 MATH 
Q 3 MED 
Q 3 R METEO 
Q REV BIOL 
Q REV BIOPH 
QUATERN RES 

RAD CLIN NA 
RADIAT EFF 
RADIAT RES 
RADIO SCI 
RADIOCH ACT 
RADIUCH RAD 
RADIOLOGY 
RADIOTEK EL 
RCA REVIEW 
REC TR CHIM 
REP PR PHYS 
RES COMM CP 
RES VET SCI 
RESP PHYSL 
RESPIRATION 
REV CHIR OR 
REV EGON S 
REV ECON ST 
REV EDUC RE 
REV GEOPHYS 
REV M PHYS 
REV NEUROL 
REV PHYS AP 
REV RHUM 
REV RO CHIM 
REV SCI INS 
RHEOL ACT 
RIV NUOV CI 
ROCZN CHEM 
RUTGERS LAW 

S AFR MED 3 
S CAL LAW R 
S ECON 3 
se 3 CL INV 
se 3 DENT R 
se 3 GASTR 
se 3 HAEMAT 
se 3 IMMUN 
se 3 RESP D 
se 3 UROL N 
SCHW A NEUR 
SCHW MED WO 
SCI AM 
SCIENCE 
SCOT MED 3 
SCRIP METAL 
SEDIMENTOL 
SEM HEMATOL 
SEM HOP PAR 
SIAM 3 A MA 
SIAM 3 CONT 

Catégorie 

23 
10 
2 
10 
7 
8 
10 
2 
5 
9 

6 
10 
2 
10 
14 
1 
9 
10 
2 
9 

2 
7 
2 
9 
9 
9 
1 
34 
7 
3 
9 
3 
2 
25 
2 
2 
10 
10 
2 
9 
3 
2 
7 
2 
7 
3 
7 
7 
7 
14 

2 
16 
14 
1 
15 
2 
2 
2 
2 
2 
10 
2 
10 
1 
2 
9 
9 
2 
2 
6 
14 

Domaine 

72 
45 
26 
45 
53 
13 
50 
40 
20 
48 

30 
28 
24 
45 
47 
8 
48 
38 
24 
81 

36 
41 
36 
31 
42 
42 
7 
78 
41 
9 
23 
14 
32 
60 
56 
56 
28 
28 
40 
31 
4 
36 
53 
36 
51 
10 
51 
53 
34 
52 

19 
33 
55 
8 
35 
36 
19 
27 
56 
46 
50 
19 
38 
1 
43 
23 
81 
19 
36 
30 
47 
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Revue 

SIAM 3 MATH 
SIAM 3 NOM 
SIAM REV 
SOCIAL FORC 
SOCIAL PROB 
SOCIOMETRY 
SOIL BIOL B 
SOIL SCI 
SOIL SCI SO 
SOL ST COMM 
SOL ST ELEC 
SOL ST PHYS 
SOLAR PHYS 
SUM CELL G 
SOUTH MED 3 
SOV 3 NUC R 
SOV PH SE R 
SPACE SCI R 
SPECT ACT A 
SPECT ACT B 
SPR TRAC M 
STAIN TECH 
STANF LAW R 
STEROIDS 
STRAHLENTHE 
STROKE 
STRUCT BOND 
STUD BIOPHY 
STUD MATH 
SUB-CELL BI 
SUPR COURT 
SURF SCI 
SURG CL NA 
SURG FORUM 
SURG GYN OB 
SURGERY 
SYN COMMUN 
SYNTHESIS-S 
SYRAC LAW R 

T AM FISH S 
T AM GEOPHY 
T AM MATH S 
T AM MICROS 
T AM NUCL S 
T AM OPHTH 
T AM S ART 
T ASAE 
T BR MYCOL 
T CURR CHEM 
T I CHEM EN 
T 3PN I MET 
T NY AG SCI 

Catégorie 

14 
14 
14 
2 
2 
2 
5 
5 
5 
3 
3 
3 
8 
2 
2 
9 
7 
9 
5 
9 
7 
2 
12 
2 
2 
10 
7 
23 
6 
23 
16 
3 
2 
2 
1 
1 
7 
3 
14 

2 
9 
6 
10 
7 
13 
2 
32 
5 
7 
7 
7 
23 

Domaine 

47 
47 
47 
40 
40 
26 
29 
29 
29 
4 
10 
10 
13 
46 
19 
23 
77 
31 
20 
42 
53 
24 
16 
24 
56 
50 
34 
72 
30 
72 
33 
10 
19 
19 
7 
7 
34 
9 
52 

21 
31 
17 
54 
41 
22 
56 
74 
29 
41 
34 
79 
72 

Revue 

T OPHIH SOC 
T RS TROP M 
T SOC RHEOL 
TALANTA 
TAXON 
TECHNOMET 
TECTONOPHYS 
TELLUS 
TERATOLOGY 
TETRAHEDR L 
TETRAHEDRON 
TEX LAW REV 
TEX REP BIO 
TEXT RES 3 
THEOR A GEN 
THEOR CHIM 
THERAPIE 
THERMOC ACT 
THIN SOL FI 
THORAX 
THROMB HAEM 
THROMB RES 
TISSUE ANTI 
TISSUE CELL 
TOH 3 EX ME 
TOPOLOGY 
TOX APPL PH 
TRANSFUSION 
TRANSPLAN P 
TRANSPLANT 
TRENDS BIOG 
TSITOLOGIYA 

U GIN LAW R 
U PA LAW RE 
U PIT LAW 
UCLA LAW R 
UKR KHIM ZH 
UNIV CHIC L 
UNIV IL LAW 
USP FIZ NAU 
USP KH 

V MUSK U KM 
VA LAW REV 
VACUUM 
VANDER LAW 
VET MED/SAC 
VET PATH 
VET REC 
VIRGH ARC A 
VIRCH ARC B 
VIROLOGY 

Catégorie 

13 
2 
7 
3 
10 
10 
9 
9 
29 
4 
4 
12 
23 
19 
10 
3 
2 
36 
3 
2 
2 
2 
2 
2 
10 
6 
3 
2 
1 
1 
23 
23 

14 
12 
14 
16 
7 
12 
14 
5 
5 

7 
12 
35 
16 
22 
22 
2 
2 
2 
1 

Domaine 

22 
19 
51 
14 
49 
50 
31 
48 
69 
3 
3 
16 
72 
85 
49 
9 
43 
84 
10 
19 
19 
19 
27 
46 
50 
30 
14 
27 
8 
8 
72 
72 

52 
16 
52 
33 
83 
16 
52 
25 
25 

83 
16 
80 
33 
68 
68 
32 
27 
46 
6 

Revue 

VISION RES 
VITAM HORM 
VOX SANGUIN 
VYSO SOED A 
VYSO SOED B 

W ROUX ARGH 
WASH LAW RE 
WATER RES 
WATER RES R 
WEED RES 
WEED SGI 
WI LAW REV 
WIEN KLIN W 
WILSON B 

XENOBIOTICA 

YAKUGAKU ZA 
YALE 3 BIOL 
YALE LAW 3 

Z ANAL GHEM 
Z ANGEW ENT 
Z ANORG A C 
Z CHEM 
Z IMMUN EXP 
Z KREBSF KL 
Z KRISTALL 
Z METALLKUN 
Z NATURFO A 
Z NATURFO B 
Z NATURFO C 
Z ORTHOP GR 
Z PARASITEN 
Z PFLANZENP 
Z PFLANZENZ 
Z PHYS A 
Z PHYS B 
Z PHYS CH F 
Z PHYS CH L 
Z TIERPSYCH 
Z WAHRSGH V 
ZENTR BAKT 
ZH EKSP TED 
ZH FIZ KHIM 
ZH NEORG KH 
ZH OBS KM 
ZH ORG KH 
ZH TEKM FIZ 
ZH VSES KMI 
ZOOL ANZ 

Catégorie 

6 
2 
2 
5 
5 

2 
14 
9 
17 
24 
24 
16 
10 
10 

2 

7 
2 
12 

3 
10 
3 
5 
2 
2 
9 
9 
3 
5 
10 
10 
10 
5 
10 
9 
7 
7 
7 
10 
14 
2 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
7 
10 

Domaine 

57 
39 
27 
25 
25 

46 
52 
42 
59 
73 
73 
33 
50 
38 

43 

34 
39 
16 

14 
61 
9 
20 
46 
36 
23 
23 
10 
20 
49 
50 
54 
11 
49 
23 
41 
34 
34 
38 
82 
32 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
83 
54 



PUBLICATIONS SUR LES ItOlCAIEURS DE L'ACTIVITÉ SCIENTIFIQUE ET TECHNOLOGIQUE 

Catalogue 

88-30 IF Un indicateur de i'excellence de la recherche scientifique au Canada 

88-502F Paiements et recettes internationaux au titre de la technologie 

88-503F La technologie et le commerce de marchandises 

88-30!>F Indicateurs de la production industrielle et de la recherche et du développement 

88-b06F Critères servant à mesurer les dépenses consacrées à la recherche et au développement au 
Canada 

88-507F Un indicateur de l'excellence de la recherche scientifique au Canada: rapport sommaire 

88-!J08F Ressources humaines affectées aux sciences et à la technologie (à paraître) 

Ces publications sont également disporùbles en anglais. 

Des bulletins statistiques relatifs à la plupart des indicateurs sont actuellement préparés en vue 
d'être publiés annuellement par Statistique Canada. La liste des publications existantes est donnée 
ci-après. 

PIBLICATIONS STATISTIQUES 

Catalogue 

88-001 Statistique des sciences, mensuel 

88-201 Indicateurs de l'activité scientifique et technologique, annuel 

88-202 Statistiques sur la recherche et le développement industriels, annuel 

88-205 Ressources consacrées à la recherche et au développement au Canada, annuel 

88-204F Activités scientifiques fédérales, annuel 

88-20bF Répertoire des installations de recherche et de développement industriels au Canada, annuel 
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